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LA CRISE MAROCAINE FORCERA PA1LEVE A RESIGNER
Les socialistes qui constituent sa majorité dé­

sapprouvent Venvoi de troupes contre 
les Rif fains

PERTES FRANÇAISES

Villes de l’Ontario menacées par les feux de forêts
LE ST-IAURENT SERA SURVEILLE

Paria» 20— Bien que lea dépêche» qui arrivent du Maroc disent 
peu de choses sur la situation dans la zone française, l'effet poli­
tique de cette campagne dirigée contre les rebelles Riffains com­
mence à ae faire sentir à Paris.

La chambre se réunira de nouveau lundi prochain, et le gou­
vernement aura à répondre à des interpellations qui seront faites 
sur l'origine et la conduite de la guerre contre les rebelles.

Les communistes qui, dès le commencement des hostilités, ont 
désapprouvé l’envoi de troupes au Maroc et ont appuyé la de­
mande d'indépendance des Riffains, se porteront à l’attaque con­
tre le gouvernement.

Mais ce qui est le plus intéressant, c'est que les socialistes et 
même les socialistes radicaux qui forment la majorité du gouver­
nement commencent a blâmer l’action du cabinet français et de 
son chef.

Aujourd’hui le journal radical-socialiste, “le Quotidien" tout 
en ne se déclarant pas contre la campagne du gouvernement contre 
les troupes d'Abd-El-Krim. demande que les agissements du gou­
vernement soient tirés au clair.

Les organes socialistes, qui avant la guerre, s’étaient toujours 
opposés à l’expansion coloniale de la France dans le nord de l’A­
frique font montre de plus de franchise dans leurs critiques, et 
dans les couloirs attenant à la chambre, on dit que les socialistes 
donneront un vote de non confiance à la séance de lundi prochain 
si un vote est pris.

Si cela arrivait, et tout indique que cela arrivera. le gouverne­
ment se trouvera certainement dans une situation précaire et le 
premier ministre Painlevé n'aurait pas d’autre chose à faire que 
d’offrir sa démission.

Des personnes bien informées prédisent que le premier ministre 
Painlevé démissionnera d ici une semaine parce que comme mi­
nistre de la guerre, il a pris gne part active dans les affaires ma­
rocaines dont on le tient responsable.

Les Etats-Unis font la 
chasse aux contre­

bandiers

PFRTE* FRANÇAISES

lFrt?s« Cana<Ji«nns)
Pari*. ?S —. Les dépêches alarmia* 

tes qui sont publiées à ’’étranger an­
nonçant des pertes considérables n«- 
bien par les troupes françaises an roars 
rie leur campagne contre les envahis- 
•eura riffains inspirent grandement les 
communistes et. les socialistes de Pa­
rts gui les etploltent à leur avsntsgr.

Les communistes ont placsrdé par­
tout dans la %ille des avis invitant les 
soldats à désobéir à leurs officiers su­
périeurs et demandant au peuple de 
s’opposer à l’envoi de troupes supplé­
mentaires au Maroc.

Cette campagne des communistes a 
donné lieu à une déclaration du pre­
mier ministre Painlevé expliquant In 
Mtuation telle qu'elle est et tendant 
a défendre la politique du gouverne­
ment. Le premier ministre n dit que 
lorsque le gouvernement est monte 
au pouvoir, le maréchal I.vautev, le 
gouverneur-général du Maroc français 
a demandé de l'aide au nouveau gou­
vernement. Des renforts lui furent en- 
vové» immédiatement. “Nous avons vu 
n ce que ses troupes ne manquent pas 
d’artillerie et d'armes de toutes sortes, 
afin que la campagne contre les Kif- 
fains dure le moins longtemps possi 
Me. Gr&ce à une direction excellente 
«-< aux précautions prises, les pertes 
ont été réduites au minimum.

Le premier ministre a dit que le 
gouvernement n'a pas en vue une ex­
pansion coloniale, mais entend mainte­
nir la paix sur le territoire français.

Les dernières dépêches reçues du 
front annoncent que la bataille se con­
tinue. Bien que la bataille soit de peu 
i importance et «’affecte pas la situa­

tion, elle tend à indiquer que les ren­
forts d’Abd-EI-Krim commencent à ar- 
river en nombre suffisant, ce qui lui 
permettra d’étre plus agressif.

L’OBJECTIF DW REBELLES

Presse Canadienne 
letouan. 20 — Les dernières dépé* 

net reçues de la «one française où se 
poursuit la bataille entre les troupes 
rebelles d’Abd-EI-Krim et les troupes

françaises font voir deux côtés intéreu- 
sants de la aituation. D'abord il ap­
pert qqe l’invasion du territoire fran­
çais par lea rebelles a été. faite uniqae- 
ment dans un but politique, et qu'AHd 
El-Krlm a recouru à ee moyen afin 
d'avffmeitter «es forces qui avaient di­
minué considérablement à casse du fo 
famine à laquelle le blocus espagnol 
les avait réduites. Ensuite l'offeusire 
de* Français n'a pas eu pour effet Im­
médiat de donner naissance à un choc 
entre eux et les rebelles parce que 
ceux-ci ae sont retirés à mesure que les 
Français ont avancé. Tout ce que les 
Français auraient fait à date serait 
d'avoir secouru les postes assiégés par 
les rebelles.

Présentement les parties aux prises 
concentrent leurs activités sur les hau­
teurs de Bihans. Dans le Sengaya. les 
rebelles indigènes, au cours de leur 
offensive, s« sont rendus jusqu'à Mes- 
du situé à 31 milles de Fez, la capi­
tale du Maroc. Cette offensive a été 
faite dans le but de créer du malaise 
parmi lea indigènes de Kabyle dans 
les environs de Fez. La tentative a é* 
choué cependant quand les indigènes 
de Tiza, postés à près de 23 milles de 
Fez, refusèrent de se joindre aux re­
belles et demeurèrent fidèles au gou­
vernement Maghzen établi par lea 
Français.

Lea Françaia ont transporté leurs 
quartiers-généraux ainsi que tous les 
départements de l’armée à Fez afin de 
faire face à la situatiod. I .'offensive 
française fut faite à l'aide de trois 
colonnes, celle du général Colomhat à 
l’ouest, celle du colonel Freydcnburg 
su centre, et celle du général Cambay 
à l>st.

Ce sont les troupes du général Co­
lomba! qui ont fait la plus grande a- 
vance on atteignant L'dor dans la val­
lée Wergha. I* colonel Frevdrnburg 
fit arrêter ses troupes à Ain-Aicha. 
Plus* tard il s'est avancé dans la direr- 
t.’on de Garalauar, et il est mainte­
nant dana le voisinage de cette posi­
tion. Les Françaia n'ont pus envahi 
aucune position de l'ennemi, parce 
que leur miaalon principale était de 
porter secours aussitôt que possible 
aux postes assiégés.

EN ONTARIO
(Pressa Canadienns) 

New-York, 20 —Des dépêche» qui ar- 
rivent d’Haltfix annonçant q*ie treize 
bateauv qui faisaient la contreban­
de de» liqueur» »ont amarrés au port, 
confirment la déclaration faite par les 
officiers chargés de l’exécution de la 
loi Volstead que la flotte armée envo­
yée contre lev contrebandiers sur les 
côtes de l’Atlantique avaient réussi 
a faire disparaître les côntrebandiers 
qui ont dû se léfu^lar ailleurs.

Les officier» nul font la garde 'e 
long d»s cô‘e» rapportant que quatre, 
vingt bateaux affectés au transport 
des liqjeurs le long des côtes; il n» 
reste p’us qu’un vaisseau allemand 
qui est ancré à quarante milles de San. 
dy Hook et que les autres ont ^isparu 

Demain la nouvelle loi permettant 
la vente de la bière dans la provin­
ce d'Ontario fera en vigueur et en 
vue dé contrecarrer toute tentative 
de contrebande, cinq bateaux fefont 
la garde sur le lac Ontario*

Le St-Laurent sera aussi gardé é- 
troitement. Une dépêche de Londres, 
reçue aujourd’hui annonce qu'un com­
plot Vi®** d’etre mis a jour en Allema­
gne. Les contrebandiers avaient prépa­
rés les voies peur l’entrée en con­
trebande aux Etats-Unis de whisky é- 
cossais de qualité inférieur# fabriqué 
a LatcU et portant uns etiquette ten­
dant à faire croiic que le whisky re­
venait de Cro:kc-y et y arsit été fa­
brique.

Feu de forêt de 
de $ 4,000,000

(Proses Canadienne)
Stcltin. Allemagne. 2i—Des dom­

mages au chiffre de quatre mil­
lions de dollars ont été causés 
sur une étendue de 24 milles car- 
rés» par le plus gros incendie de 
forêt qaf ae soit vu dans cette 
partie du pay# depuis un grand 
nombre d’années. Le feu se pro­
page encore avec rapidité et tout 
le village a dû être déserté par 
ses habitants. Jusqu'à présent on 
ne signale aucune perte de vie.

Le Cercle Trifluvien 
à Shawinigan Falls

Autres complots 
en Bulgarie

(Presse Cansdie-nme >

îtoda. ♦#—Dca dépêche# reçues 
ici tendent à indiquer que le mi 
sistre é# la guerre Afeolkoff a 
admis que le gouvernement a dé­
rouvert pluateufe eomplpta diri­
gés eontre ds hiute fonctionnaires 
et que *ee troupe# enl é * «onces» 
trees en vue de faire face à la al* 
! nation.

Un navire c«nff de Knaale, le 
-Varna" a été prti «« tant t’é* 
qui page a été esta anna arrêt. I^na 
uuto ités ans aaaoueé qaTla om 
mis ffa à an complot eontre l’es* 
preaa d’Orlent «ar le pont entre 
Aoffs et Fhlllppopol!».

Une offre de 
Petersen

(Presse Canadienne)

Ottawa, 2t—L’honorable M. T. 
A. Low, ministre do commerce, qui 
d'aprêa la correspondance dépo­
tée sur In fable de la chambre 
dee communes, a reçu de Sir Wil­
liam Feteraen l'offre d'acheter en 
blos. la Batte marchande du gou- 
serrement eaaadlea a déclaré hier 
mafia, qae Toffre en question a 
été saamise ta cabinet mais qu'au­
cune décision n'a été priée."

Le temps qu'il fera

Beau et

Le “Nouvel l^*te,, 
ne paraîtra pas

Demain, fête de l'As­
cension. le “Nouvellis- 

, te” (i£ «£££ 40*

Hier soir, devant une salle conve­
nablement remplie, le “Cercle Triflu. 
vien" donnait sa première représen­
tation. Les artiste» annoncés, ofit 
trouvé leur légi time récompense dans 
l'accueil sympathique qui a souligné 
leur apparition en publie.

Dans lf*ur domaine respectif MM. 
Camille Duguay. JJ. R René, folles 
Descoteaux. Jules Langlois et M. 
Thompson, l'accompagnateur, ont fait 
de la partie musicale un réel succès.

La partie dramatique, conférée au 
Notaire Cffégoirc, donna à MM. Lefeb­
vre et Sawer, l’occasion de prouver 
qu’ils a\aient droit d’être fters de leur 
directeur artistique.

L’auditoire montra a certains mo­
ments de vives marques de'n'housias- 
me, ce qui faisait dire au Docteur 
C. A. Bouchard, de retour de Paris, 
qu’il est encore content de se retrou­
ver dans sa région.

Une réception de» plus chaleureuses 
attendait les artistes au sortir de lk 
salle. Enlerés dans des autos, ils fu­
rent conduits à J'hôtel de ville, où 
M. le Notaire Emile Ladouceur. 
leur offrit dea felicatations au nom 
de la ville de Shawinigan, pour les 
instants charmants qu'ils avaient pro­
curés à a popu'ation de la ville.

D’autres discourt furent prononcés 
par MM J. Béïand, M.V., de Sha­
winigan le président du cercle, le 
Docteur J. H. Péland, MM. Côté de 
Nicole;, le Docteur C. A. Bouchard, 
les nofiîres Victor Abran et J. U. Gré­
goire des Trois-Rivières. J. R René, 
Augure Bellefcuill#, Sévère Desco- 
teaux et Camil'e Duguay.

La premièra du Cercle Trifluvien, 
donne droit aux f.lus belles e»pérances 
qui feront fleurir de nouveaux succès 
pour l’association naissante et déjà 
pleine de vitalité.

Nourelle voie

COUTUME ORIGINALE

Plusieurs maisons sont détruites et les rela­
tions sont interrompues autour de 

Port Arthur et de Fort William
Feu Lady Haldane

V ARCHE MENAÇANTE 1)1 F El

C’est ainsi qu une ancienne emitume est c*b»er\ée à Minehesd. SomeraH, 
Angleterre. Le cheval de hole aceempagné M un tambour est amené faire la 
quête dana les rues de la ville et des villages avoisinants.

Grève de collégiens
Smiths Falls, Ont.. 2ê •— Environ cinquante pour rent de la jeunesse étu­

diante du collège local a déclaré la grève, pour protester contre le renvoi de 
alx professeurs par le comité d*«iaeignement Les étudiants ont parade dans 
les rues en criant qu’ils voulaient avoir dé nouveau M. C. S. Alien rnwm# prin. 
ripai et M. 4». E. Evans comme "portier".

M. Evans est le principal actuel et lea professeurs renvoyés disent que sa 
nomination comme tel a été l’origine dn trouble qui a amené leur départ.

Le Dr E. R. Wlclrwlee, président dn comité d enseignement, a convoque 
uae réunion «pédale du comité ponr considérer lu question. Il a declare que 
le collège cent insérai t de fonctionner et de donner des cours aux élèves qui ne 
•a seau pna més en grèvn»

Conférences des provinces
H*res»e < anadlenne)

Ottawa. 2f — Un comité dans lequel toates les provinces seront représen­
tées et qui sera présidé par l’honorable M. Charles Stewart, ministre de l'In­
térieur, va discuter en détail le problème du retour de* ressource* naturelles 
aux provinces dea Prairies. Le premier ministre Greenfield, de l'Alberta, a 
rencontré le cabinet hier après-midi, mais il a refusé de faire connaître les 
résultats de non entrevue avec les ministres. Plus tard cependant on a appris 
qu'il avait été décidé de former un comité représentatif du dominion et de 
toaa lea gouvernements provinciaux pour considérer cette question.

(Presse Canadienne)
Port Arthur. 20 — Quatre maisons de ferme ont été détruites 

de fond en comble et sept ou huit autres ont subi des dommages 
considérables au cours de \ lolents feux de forêts qui ont fait dea 
ravages depuis 24 heures, à cinquante milles d’ici dans la ré­
gion de Stiver Mountain sur la subdivision dn chemin de fer Ca­
nadien National

Dans le voisinage de la rivière White Fish où les feux de forêt 
ont fait rage hier, habitent plusieurs familles originaires de F in­
lande et il se peut qu elles aient perdu leurs maisons

Toutes les communications téléphoniques entre Silver Mountain 
et notre ville sont interrompues à cause des feux de forêt, mais la 
Presse Canadienne a pu communiquer avec Albert Groves, à Stan 
ley, qui a fait une course à travers la région dévastée à la recherche 
de secours Groves, a passé la journée d’hier à transporter en au 
tomobile les familles en péril en des endroits plus propices L a cha­
leur était si intense que Groves dut enlever la capote de son auto, 
de peur qu elle ne prit feu

I^es colons dans lea districts de Silver Mountain et de White 
F »sh River sont isolés et cela prendra plusieurs jours avant que l’on 
puisse évaluer les dommages, hier, que les dépêches aioutent que 
de nouveaux feux se déclarent ici et là 11 n’y a eu encore aucune 
perte de vie.

A cinq heures hi*r après-midi, le feu faisait rage à un mille et 
demi de la gare. C est ce qu a déclaré Groves qui a ajouté que les 
dormants du chemin de fer étaient en feu sur une distance d un 
demi mille.

I.es autorités du chemin de fer Canadien National sont prêtes à 
faire face à la situation et enverront des trains au secours des si 
nistrés dès que la chose sera nécessaire.

(Presse Canadienne)
Fort Williams, 20 — Des feux de buissons activés par de forts 

vents de 1 ouest ont causé des dommages considérables dan* plu 
sieurs localités. Un incendie m détruit tous les bâtiments situes a la 
•ortie, du village de Hymers.

Des dépêches annonçaient que le village avait été détruit en 
entier, mai# des voyageurs arrivés des environs démentirent la 
nouv'elle. %

Cn grand nombre d hommes travaillent ferme afin d éteindre 
une grande étendue d'abattis actuellement en feu.

Les édifices appartenant a la “White Fish Valley Association" 
et la salle de I hôtel de ville auraient été détruits de fond en com­
ble

L n autre incendie fait rage sur les deux rives de la rivière Ka- 
ministiquia à Mokodom sur la route du chemin de fer Canadien 
National Dans le canton de Conwes, le feu menace plusieurs fer­
mes et un moulin à scie aurait passé au feu.

COLLINES RAVAGEE*

Tarif élevé à Berlin
fPrev** Canadienne)

Berlin. 2# — La nouvelle politique tarifaire de l'Allemazne pourvoira s 
It protection adéquate dea produit» industriela du pa>» et tout partirulierr- 
ment dea autos et tracteum-automohi^a. Lea taux de» produit» de U ferme 
seront établis en conformité aver le* rondition» de t'agricuiture * l’inté­
rieur du paya. Comme un agriculteur allemand doit po»«éder un roulant de* 
plu* complets, le gouvernement »-*pcrc encourager la demande pour tonte» 
aortes d'inatrument» aratoire* fabriqué* au paya et ce par une augmenta­
tion dea taux du tarif qui aéra prr*entée au Retch»tag prochainenv nt.

Attentats à Glace ^ay
( rrc»!«f ‘ anadienne)

et fov 
tir leur

Glace-Ra>, 2# — Simon et Vüi> mond t,allant, deux frrrr*. d. Kv*rne Mini *, 
ont été condamnée à subir leur proo « au cour* dp I* prochaine »e*»ion de 
la Tour Supérieure août l’accu*ation H a*»*ut et de ble««urr« infligée* à M 
P. E. Ogilvie, employé à l’entretien de* mines de la B. E. S. ( o. *1 % a plu­
sieurs jour*.

N, Gconoff, un Russe, a ausni été mndamne à subir «on proie» pour atni»
placé un dormant de chemin de fer devant unp locomotor qui «■.i.jnr-n'f «ur 
la voie, à New \hcrdeen.

CONFEREM I DES MINEURS 

(Presse < anadienne)
Glace-Bay, 20 — Une convention df di*trict de» mineur* »>ndique« d Vméri- 

que v® être tenue à Sydney jeudi prochain dana le but surtout de prendre 
connaissance du rapport de M. William Haye*, membre du bureau de direc­
tion international, qui revient actuellement de raa*emhlér qu'a tenue ce bu­
reau de direction à Indianapolis pour étudier la question de» grr»e» dan» le* 
mines de la Nouvelle-Ecoaae. de la N rginle et du Kentucky.

Port Arthur. Ont.. 20—Le* bois aux 
alentour* dea “twin cities” sont mena 
ce* par l'incendie. Hier après-midi, 
le» flamme» qui avaient paru dormir 
pendant plusieurs heure», ont été ra­
nimées par un *ent violent et ae «ont 
propagée» a*ec rapidité. A Port Krm 
thur. le» cendre» de l'incendie qui fai­
sait rage dan» le ranton McIntyre tom­
baient comme une poo*»ière dan» le» 
rues. |‘atm«*phere était chargée d une 
chaude humidité et le soleil même était 
a»»omhri par des nuage» de fumée.

Dan» le ranton Mare, le feu fait 
de» progrès en plusieurs endroit» et 
le» colline» au nord-oue»t de la ville, 
dan» Mr-t.regor, ont été ravagées par 
linrendic.

Depui* quelque» heure» le nombre 
et le volume de» feux de forêt» a roo. 
sidérahlemcnt augmenté dan» ee dis­
trict et en plu»ieur« endroit» l’alar-

te forestier a envoyé là toutes le* for­
ce» dont il dispose pour combattre la 
conflagration.

* FNTS VIOLENT#
è

1 Presse Taradignn*)!
Fort William, Ont.. 2b—In gros 

*ent active lea feux de forêt* à la 
tète de ( urrent River, au nord de Port 
Arthur. Plusieurs etablissement» de 
colon» sont menacé» par l’incendie. 
Un grand nombre d hoir me» travail­
lent à enrayer le» progrès dea flamme», 
mai* »an* grand »urcè» iu»qu’à présent 
1 o h> drav ion est arrivé Ici, hier, et a 
survolé la région On s'attend à ce 
que deov autre» soient ici aujourd'hui.

VILLAGE MENACE

(Presse Canadienne)
Port Arthur. Ont.. 20.—Le» feux de 

foret» menacent actuellement le -lt
mr I.'I-cthII, l,er rf, H-mrr.. d.n. I, ..r||,.n .griro-
le plus important exerce ses ravage 
au nord-est de la ville, dans le canton 
de Mare, où il menace actuellement de 
s'attaque- aux grand» Soi». Le servi-

(Prat«a Canad'annt) ,
Augusta Maine, 20—Un télégramme 

reçu h;er par Thomas Leigh et C. L 
Andrea* procureurs de la “Quebec 
K-♦en«i«n RaCwuy Compuny", dit que 
n •> •r -Cn*. de commerce entre é j 

••4 d . • objection» faites pa. le
d« fN HutfeiC WliMiSLA lt-i

Problèmes épineux
(Presse < anadienne)

Pari». 2# — l,e premier ministre Painlevé, te mini»tr(. do» affaire» étran­
gère» Briand et le ministre de» finance» Caillaux ont tenu une conférence, 
hier, ponr étudier la po«ition financière de la France, y compris la question 
de» dette» interalliée», et le» décision» arrêtée» par le» trois ministres se­
ront soumises à la prochaine réunion du cabinet pour approbation

La position de» Français au Maroi a au«»l été l'objet de l'attention rie* | 
ch»fa du cabinet.

le de VN hue Fi«h Valley. La «aile 
agricole, nifuce en dehors du village, 
a été incendiée et le» communication* 
téléphonique* sont coupées.

Italie et Egypte
(Presse Canadienne)

T.s ( ;re, ?0—L* gouvernement c 
gypt.er' a ’’Italie qu’il vf»nt de
terminer l'étude du rapport soumis 
par la cornis on qui fut envoyée à 
Jarabu > étudi*** la question des fron­
tières. Le goivcrhement *c dit prêt à 
négocie* avec Pniie, mais ajoute qu’il 
veut q ’* !e* negr v ations ne soient pas 

i pur ’ htette M. • ■ S •• 
ja qu';. refus- de reconnaître. Le ré­
sultat les négo'- atlons sera aoumis à 
l'approbation du gouvernement égyp­
tien. De* observateurs politique^ ici 
ïi*ent qu'il.- fro;ent que ITtalio n'ac­
ceptera pas les condition* qui lui se­
ront posées.

La livre à 84M
Pre*se Canadienne >

Lonri.ea. 20—La livre sterling a at­
teint aujourd’hui $1.##.

PRES Dt P\IR

Robert Tour ville
gagne le trophée

Robert Tourville e«f sorti vainqueur' 
du dernier concours de tir au club de 
tir des Trois Rivière», et a reçu la' 
médaille, symbole de son exploit. La ■ 
lutte a été chaude entre lui et Jim j 
éontaine, et il a fallu que l'un et Pau j 
tre détaillent. C hacun a pu placer 20 { 
pigeon* «mr 2f». Dana le détail, Tour | 
ville l'a emporté par D snr 10, tandi- J 
que Konta^e a tiré T bon» coup* sur j 
10.

Voici Je dossier des concurrents
Sur 2.*» coups: W Fontaine. 12. John 

Fontaine, 11. Jim Fontaine, 20 Robcr. 
Tourville. 20; Ruel IR.

Detail: Sur 10 coups: Tourville,
Jim Fontaine. 7.

Dem .ir aprè*-mldi, à 2 heures, heu­
re solaire, au terrain du club, un au­
tre concours aura lieu qui promet au­
tant d'émotions que le dernier. Le* 
membre» sont prié» de «e rendre en 
foule.

quel procéder» 'a construction de v > I'AroitOPk » Washburn sur une 'Preuve ( anadienne' j coté* sur le matehé de New-N ofk au-
nouve'.'e ligne , ehervn Je fer d. i ance de 112 . e* , i*qu * a fron- Vew-Vork I a livre «terling e*t jnurd’hui. à $4 R# 11-1#. ce qui e*t la

» PA o de *e jo .. une,* !. ..u «e 'era a ^onc Kiaintri ant a mot* d’un »ou en ha* du plu* haute cotation depuis novemU”
4àl «Vfc è# ai lu il «• »3J) til* *1 VUldft WlisiAr

r/
Londr* *. 20 — Mme Mary Eli/.abeth 

Kurdon Saodersnn Haldane, mère ris 
Lord Haldane, ancien lord-chance- 
lier, eat déeedee aujourd'hui a la ré. 
sidenre de la famille à AUchterarder, 
Pert»hire File avait célébré son cen­
tième anniversaire de naissance il y 
a un moi».

DES TAUX FORT 
PREJUDICIABLES 
A NOTRE BETAIL

Les repreaenlant* de l'industrie 
du bétail protestent avec vé­
hémence contre let taux sur 
ocean Atlantique

POUR LE CUIR
fPresse Canadienne) *

Ottawa. 20.—Les représentant» -Bl 
l'industrie du bétail et de l’induitr o 
du cuir ont comparu devant le comité 
parlementaire spéc-al de* taux d* fr»t 
«ur l’océan Atlantique, hier après-midi, 
et ont proteste contre le* taux elevea 
charge* par le* compagnie» maritimes 
pour le transport du bétail et du cuir, 
. Le colonel Henry a. Mullme, de 
Winnipeg, qui a déclaré être oans 1# 
commerce des bestiaux depuis 2.f> ans, 
s'est plaint do ce que le taux actuel 
de $20. par tête empêche le* bou- 
\ liions que réclament les Anglais d’at­
teindre le marché britannique.

“I^es acheteur* en Grande-Brctagr.e’*, 
dit-il, “‘veulent avoir un bouvillon pe­
sant de 1000 a 1100 livre», mais eci 
animaux ne peuvent être exportés à 
$20. par tète sans entraîner une perte. 
Un tarif de transport de $12. par tel# 
aurait encouragé le* exportateurs de 
l’ouest".

M. Herbert T. Shaw, trésorier de 
l’Anglo-Canadian Leather Company, a 
proteste contre le* tarifs exorbitant* 
impose* dan» le cas du cuir exporté 
de Montreal à Liverpool, tarif ffxé 
actuellement à .R.'» le» cent livre*

"l e tarif e*t quatre foi* celui de 
1911’, quand le tarif chargé pour le» 
peaux verte* qt.r ma c-M paK'' < ■ •
porte de l'Argentine a baissé en.bai 
de ce qui était charge avant la guer­
re. Je considère que je paye une pri­
me h quelqu’un quand je suis oblicê 
de débourser .85 par rent livres pouf 
le transport du cuir ",

»%D. Ltu bUltt» à 4««aa4c 9Rt cté i 1»IL

Communistes à 
l’index

(Pre*«e Canadie: ne)
Londres. 2*')-—Le “Morning Pnaf* 

dit que le gouvernement anglais 
refus* d'admettre le» délégué» de 
Russie et d’aulte» paya européen» 
qui ont prnpo*é de prendre part 
à is conférence du parti commu­
niste anglais qui aura lieu à Glas* 
gow le 10 roulant.

Pour vol de documents
Presse Canadienne 

Pan*, 20.—Pierre Michaud et Jean 
Herbert, anciers employés de la com­
mission des réparations, ont etc con­
damne? m 18 mois et deux ans de 
prison respectivement, après avoir été 
trouve*, coupables d’avoir volé des do- 
euments appartenant h la commission 
de* reparations, lesquels furent plu» 
terd vendus a M. Denis T M>er' ci­
toyen de» Etats.Un is.

Lees documents volés étaient de* 
rapports sténographiés des conférence» 
interalliée* tenue* a Spa, Boulogne, 
et t annes. Il fut déclare que Myert 
voulait avoir ce* documents pour une 
compagnie de publicauo* ûa* Etat»-
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càme Que toute femnae d»*-
Maexl-'r SI voir# tHnt 

/•tu #:eint« n* p#wi
iOdi* erre jolie SI votre 
4*!# C9t tel «ta il ne voav 
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L.4 WODA ET SES 
FANTAISIES

--^•r •. « I ryy»
LE NOUVELLISTE. TROIS-RIVIERES. MtRCREDl, «) MAI It'at

Energie exportée Minea Hollinger

COMPOUND 
CONTRE LE

RHUMATISME
INSOMNIE, MAUX dcTETE 

NEVRALGIE 
Chtz Tous Us 
phsriMcIcns

Piitégez-voas contre

LA GRIPPE
(Veoa U aurmofiterri en prenant le

SIROP MATHIEU
Sa Goadron et à rentrait de Foie de 
l Morue

Une bonne dr>»« av «i ,»bîe qnantftf 
I eau bien c haude, matm et aoir, au 
loarker. non aeulemrr* vnu§ en d har-
raattra, mai* vouv rendra capable de 
truster dana la nuite au rhume, a la 
|<u». atc.

S^T y • de te fièvre p*-enei #n 
bc tempe «ne Pcadre ‘ NEHV INF. M» 
|Maa. jipu une Tablette ".NEKV'LNE"

t Km veate aartout

CU J. U MATHIEU, Prop.
tèarferaofce, v%ué

Il . j .n de f urnes qui coat a«ee* 
r »r a; .fcurs ont dt* hanche» 

j - . . e* de* jjfnibaa trop
• e ‘ «*»• '-aa da btem de* felti­

n' .•* ocrupatijon» fcêden- 
, V <*n qjg céda »<m naturel pour 

» fe- i:r d'avoir de* blanche* plu*
, • • . .* t 'trquées q 1e eellea de 

i 'h■ - i ( le* font hure de propor-
<»nt pour effet aie détruira 

lut : gnea. Tiei exercice*.
P - & -Hgf* t* d#* hrt.Jn» a l’eau 

'• tiler’ Iraucoup h traduire une 
. i.. i <h l trop 1 Vnvbonpoint.
j . ■ : J■ rier. fuin de* c r*rcieea *oir 
! «H matin durant environ dix minutes

■ itcs suivra ce* exeren r« l'un bon
i P’ ■ unnea *|>urf UkOment

e* « u t-e» et i«s musicien de* jambo* 
i*iii d’amolUr ie* t va tue. Ce travail 
). ra et r*- f i:t avec une. vigueur tel­
le <ju ’ s-’en *up ra une grande tran*-

■ ai ion par tou*, le coqg>«. Après le 
i age epongüu votre vjrcfp* nvac de

eau t edt ou do Pea l froide. Les 
.a a l'eau fro da ne vagit pa? a tout 
e .Mionde mais k laut s’y habituer gra-
|j> entent parce qu’iU aident grande- i nier, par la robe a «einture ba-»e \our 

a réduire le pré de. pou^e* porter une robe a bretelles qui
Je voua donne ci ap'** deux exer- lui donnent l’effet d’une robe empire 

<•, .1 suivre; 1. Àccromplssez-voiia et 
.» *■ *ur le plancher Ua« paurres de 

c mains en a.ant de voua. Ktendex ! f.**
**re jarnbe gauche an arriéré ne tou 
»nt le planche r que «Je l’extrémité 

votre pied. Tout (tP tenant vos 
u.i.na sur le plancher, étendet 

un muuvcuun* prurrQpt, votre jam- 
droite en a ere et faitaa revenir 
<e jambe gauche en avant assez 
i pour qu’tlie vienne en contact

i • vos nnim. Faite* cet exercise ^j^nte.
* jsieurs fois de suite.

J. Tanas-vous droite. Etendez votre 
4* gauche a U hauteur de vos épau- 

Le\cr U jambe drnrite et essayez
toucher votre main avec le bout de 

votre pied. Faites le meme exercice 
i.t •. '■» pied droit et la main gauche 
te*, cxei i- Uo.t être Sait pUiieur*
foi* de suite.

[)«,->,air: L'embellisseaient du teint.
1 +* -v i**r INiblk Ledger t omp.

Parmi le» nouvelle* ailhoueltea il n en 
est paa qui ont un plu* grand cachet 
de anuveaute que la robe circulaire 
qui ae soustrait complètement a la 
tradition de la robe fourreau étroi. 
te.

Le malheur de* mode* d aujourd'hui 
c’tat qu’on ne peut trouver a les cri­
tiquer. Si vous n aimez pas une rob- 
étroite #vou« pouvez tout a votre aise, 
porter une robe ample. Si vous n’ai-

Vous nVme* le* manche *’ N"en portez

c'eit faille «omme vou* voyez. 
Il y a des robes aujourd'hui pour satis­
faire tous les goût*. La nouvelle ro­
be a effet circulaire convient bien

pour le tenni* et dan» nombre d’autres 
occasions et elle est bien en vogue. 
Faite de crêpe de chine, de homespun, 
de kasha et de crêpe de soie elle u 
toujours une apparence plaisante et

'Presse i anadiei.ne)
Ottawa. L’O Ln projet de (entrât 

pas encore sigré per le gouvernement 
et se rapportant a l'exportation de Le­
ft erg le électrique aux Liais-Un is par 
l’usine projetée «Ve Carillon Fails, sur 
la riviere Outaouais. a été déposé sur 
!;• table de la < hambre. Ce contrat ne 
porte pas de date et son conteate | *4-;i*4 
laisse < roira qu'il a été préparé au 
cours de l’année 1P24 11 concede a
l’entreprise projetée le droit d’exporter 
le pouvoir développe au-dela de cent 
mille H. P. qui représentent la qua- 
.ité dont ont b'soin le» consommateurs 
■ aaadien*. Une clause st.pule que ai 
la livraison du pouvoir n’ast paa suffi 
• ante a Carillon pour répondre aux 
engagements de la compagnie, c’au- •

•e* arrangement» seront faits pour^ 
combler la differente.

Le contrat est base sur les concas. 
sions originales faites a Crawford 
Ross en 1907 et à la National Hydro­
electric Compan.\, Limited, de Mon­
treal, en 1941. Ce dernier nom est 
change dans le contrat en celui de 
‘Carillon Industrial Corporation of. 
Ottawa”, laquelle sera requise de dé 
penser cette année IfiOO.OOO des dépen- , 
ses projetées.

La concession originale donne à la : 
compagnie le droit de hausser le ni- J 
veau de la rivière en bas de la digue 
actuelle de < arillon a 1^0 pieda pc« r 
le développement de l’energe élactri- j 
que.

tjuc Iqucv modifications ont été ap- f 
portées au contrat de 1921 eu rapport | 
avec la rente a payer. La rente pro­
posée maintenant est de $50,000 par 
années a partir du 1er janvier 192$ au 
1er janvier 1981, de $75,000 pour l*mn- 
née suivante, rfe $100,000 pour l’année 
1933, de $125.000 pour Tannée 1933. et 
ce $150.000 de 1933 a 1964.

La question de l'exportation du pou­
voir électrique va venir sur la tapis 
de la chambre prochainement, et peut, 
etre même aujourd'hui si 1a chambre 
se forme en comité des subsides pour 
etudier les crédit* du ministère du 
commerce.

Moatreai 20—U Mieme rappc: rn- 
r.ael * ete publié hier, et ce fut le 
•railleur publié dans Fhistaira de la 
compagn e.

L«« benéf.ies nets, après dadurt on
de toute* < hxrges d'exploitatio» oa* 
*. e de $6 586.215 comparativement a 

On déduisit de ces pro- 
Âu une somme de $1.162.8001 pour ré­
serve de • épreciatien e» une somme 
de $*ls,3T7 fut v«r»ee au Trésor fédt 
rsl. provin*, isl et pour taxe» aiunicU 
pale^. lai- snt un solde de $5.105.037 
icmparativement a $2.953.3*20 I annee

précédante. Ca qui équivaut a ^ 
cent sur la capital ordinaire eu fiés 
per action da $§ compézatnement a iz 
P r. au 60 cents par action en 19*3 

Apres pa.emeni dtt dv^kpsidts il 
reste une balance de $190'?.0‘*. a être 
portée au compte ces profit* et perte* 
qui se monte a la fin de 1924 a $7, 
616.$51. somr a presque totalement re 
présentée par du comptant ou à peu 
prés ce l'équivalent dsns des place 
ments de premier ordre.

Pas de délai
Lordhe». 20.— Répondant a une » g

c«t.on f«iu » 1» chfcmbr. in «»-r».. i» M»"--*'- ‘ r*,u"
d. fi,., un d*U. » >• ■ '“*« ** •“* 
autres pays debiteur, pour uire ue 
t,opo»iti«»* le pnUBwnt
U l^V» dettes a 1*

La France proposera
Péri*. 200.—"Le . entp " en it. ,u *1

croit envoie qu. d'ici une «»■»«>"* 
tour* le gcuverd?ment français 

fera des proposition» catégoriques a 
la Grande Bretagne et au . tiats Uni­
on rapport avec le remboursement des 
dettes de guerre ce la France.

ETES ROUES
Les têtes loiras disparaissent 
rapidemea' grâce â une simple 
méthode qui le» fait ae dissou­
dra. pTocurti-vous deux oncea 

Je poudre peroxine chea retfe phar- 
maritn ot fi.cuonne.-on oifourou.o- 
ment vos tétee nrlres a laide d un 
linge humacté d’eau chaude — voua 
•eras étonné da leur rapide dispari­
tion. 1517

LISEZ LIS ANNONCES
Poar écwnonüaer dm tamipa

ESSAI GRATUIT L’ivrtgneria 
na y «ut sa
guéri. a n

tant qu’habitude mais en tant ue nia- 
ladia.

Samaria supprimera tout désir de
la boisson.

Peut se donner ’ai le thé, le cafc 
ou tou‘e nourriture liquide.

Samaria a apporté le bonheur à
de* millier, de foyers.

Traite ent d'essai et témoignages
aur reception «le 3 .sous.

SAMARIA KE.MëDY CO.
52, Rote Avenue, Toronto.

Si-Pierre de Sorel

0AKERY

///)
CROUTB BT M4V

sauf très appétlasantwe dana no- 
txw pafis pur. aaio et parfaitw- 
laaBl gatt, qui axhala un délicieux 
eroflM â ta aoriie do foor— une 
halnr*— invita* on * !a goû- 

tar. Largua vous i’aorex gnfité 
totie IMdoptarea pour votre pain 
da fa»i!la. U ne c^ute .as plus 
char qaa ie* aortta ne jualité m-

PAIN DE QUALITE
lABOUiAftGtRIïMOOERIIt

VOLONTAIRE
l?l»TP0IS'PIVU**

Nlllr lo»#i»h*nr * hi^r^pagne, m 
i t Ulrica de l'évnle ao I» dans sa fa
mill* a St Anne.

'«rg Fordt* du Uonpeil, M. Narc. 
i »pI«*s te, inape« taur municipal, H donne 
!■; Miction aux ir »pe.djMirs d'arron 
di .«•• -eut de voirie, de voir a tr nue 
|e« . h* 'Min oient tenu.» en bon ordre.

M IV Poirier n donr*»* -a démiasion 
t . mn-Nsairr «Unr' le, mai» MM 

le i ("nmissairaa ont refusé de l'ac­
cepter.

M Normand ( ournmer fait beau 
up .i amélioration» a sc» hètiirenlv

île ferme.
!

■ ircK.,ni>tc» et «1er bnfanta de Ma , 
t « ira Heu le 7 juin au Cap de H 

j . le vapeur “Trou-Rivié-i

fa™Odorant
ProâuItsV/rmM

LAPOBTl MARTIN LIMITES
yiüS IRE AL et OTTAWA

Victoria

dim Bébé de Six Semaines
Pouvait Parler

Carey, imrjure
r*re«»a Canadienne)

Hu g ue . ' Jam*’ B Varey. d*
pu* Que. • garçou de ferme

■•murM acquit** aprè' avoir été 
j., i voir ;ué Jt»»eph Bouchard 

. i vieux muer, a « té trouvé coupa 
r. et» oui de police de s'être parju- 

, i r - »n*. t moignage a Fenquéte
«au ujet i - la mort du vieillard. 

Il recevra

L A

1 r. *. ; i v <i aajwu ' d'hui.

USEZ LES ANNONCES
I*mi u^wMMlliM 4» fmmr.

OowvaxiadoM da voér-« ^f>lol«r

PARISIENNE
EAU DE JAVELLE

Fabriquée d’apres le système Parisien, pour 
blsrrhir et detaeher le linge de toile et de co­

ton aans le faire bouillir.

Désinfc<tc tout en nettoyant
MANUNFACTLRE FAR

Fyon & Fyon, Limitée
Montréal.

Massicot te «fr Michaud
90 Rue De» Forges Trois-Rivières

Qu'aurait à dire votre petit sur sa nourriture?
Allaité au sein, c’ait un bébé content: rien ne remplace 
l'aliment fourni par la nature.
L'enfant nourri au Lait Eagle Brand est aussi un heureux 
chérubin. II vous dirait la hâte où il est de prendre chaque 
repas et combien il savoure le contenu de chaque biberon. 
Il ajouterait que le Lait Eagle Brand lui va bien et vous 
le croiriez, car ce lait est toujours de même richesse et de 
même force, facile à digérer, et parfaitement sain vu son 
absolue pureté.
Médecins éminents, gardes-malades expérimentées et 
des millions de mères s'accordent à proclamer 
que le Lait Eagle Brand est excellemment le 
lait idéal pour l'allaitement au biberon. Et s’il 
était nécessaire d’en faire la preuve, nous invo­
querions ce fait que la Lait Eagle Brand a 
nourri trois générations.

LAIT CONDENSE

EAGLE 
BRAND

de l3onLm

LIVRES DES BEBES 
GRATUITS

T a valeur de nos deux livres des 
Bcfcés est inappréciable: ils rensei­
gnent les mères sur une fouis de 
questions relatives aux soins des 
bébés, surtout 5 leur alimentation. 
Ecrivez à.

MONTREAL
F « 25

Co**4wr
CANADA

Fcutllelvr du "Nouvelliste

Koman de meeers i «indienne#

Le Pèlerin de Ste-Anne
pur Pamphile Lcmay

H

deman la le

a tête et ne

S'B.ère* du eèetr. ’ -. £•" l‘vir' * <oavr 1 
,! touchant le sol- et f.u.i e- .n 
rs.rértnt souiîîéf* As bouc, -on eh*

• l'ij xol» »'J ver»; t ^ibn sur 2s rva- 
i» et §e mit è tourner comme un«* 
r>a>‘.t« jotqi’ai l«ir* Tou* x# mirent 

a rire, exctp.e Norm, Be'nngtr, une 
jo’> enfsnt qm oit é Vartan,

Que ta t* méchant 
î: •• moqua d’slîc.

1.* mè * l.oret oui ■*** 
U 4*ag >n lu. et.» a.i.'•

—Jt î« dira t • ton p*
« « g •-ne men*.
feerwi» «•»•* tou• ne: 

'r-'i *•’#* t-s a»èr« Loi'

Lt tr imiphn 4» coopnbèn

i ira a.ec

- - Kn: rei î
(’’était !» v“.v. rude lu pt iag'.>gue 

1 41 ap’x-’âit fant« 1 • per^é» dan*
’» prairie. Le» enfants secoururent. 
I j entrèrent en * • bi»u*«uUnt. Le» pe- 
t.te* fi le* s’al itent d'un cé?é. 'es pe- 
t * garçons «le l'autre Le maitre se 

t a un* US * su miüeu ds la sal* 
e. en avant des bancs. Il frappa de *» 

g e de mer sic sur on litre qu’il t*- 
, . i! t ; ; > a ■ ‘i e* ■ u* -# fêtèrent a 

l I
• -nJ • c. : ' “Satuta Mars en rager 

voir. i - ' pu ha-.é
i*nt de feuilleter leur* ii'res pour re 
"a^str ‘a leçon

pc .v Joseph '».u» »ui ie 
par:• H avait ph^rA, et 

it* v ete mer.‘.s e'.j.en taches de bout
—Féntiviti t ta-U pM ▼••• paar U

Alèt*
«eail d»

prier* 
fo>èr*.

L’enfant bai 
dit rien.

- \ g« * uux. epr.t Rov»e ;
trant de sa règle le milieu d 

LVnfant obéi.
—Comment ni.-’propre ose 

à Fècoié vjan< un pare.! état 
livre? . Ah* ie va « avert.r l'on e 
ruai» c'en mon devoir de te corriger 
«l'abord.

—Ce n’est pa* df ma faute répliqua 
Fenfant.

—C’est Clodirsir Fer run qui Fa je­
té dan» la vase, monsieur la maître 
risque an» voix dou e *• nuppliante.

Haine la ‘erre, cr.a le maître bru­
tal.

la naïve enfant • vj, h» de *e« lè­
vre* rose* le plancher sale. L’orphr’.n 
o*» dire-

—Oui monsieur c’e*t Clodimlr qu
ri’a fait tomber.

—C* n'est na* »m ! lt >' qua hardi* 
ment Ferror. 11 est venu *# jeter *ur
moi, et x’ian

Le menteur fi: avec *« » .a ns le
grite qui sigai&O un* Cllbat*. Lt* e- 
coîiera rirent tout hau‘ Rosse te »' > t 
trop gran ie envi# de battre l orphr’.n 
pour douter un instant

—Tends U main lui command . 
Joseph ouvrit une ai» n trembianie 

es >’#UV «* lovèrent upp! an** »•"» 
on hou eau et de grosse.* "t* 

roulèrent *ur ses jouf^ na « ! <*
->rier coup tomba »u d ' . ”-

• e un "•s -bon a den*
L’au'.• c ma.- fit !• ma *

—C» r. est a» de ma fau’e* ce n es* 
pat ma fault 1 ci. a it le petit*

d'un ton Et ia regie d- boia fran s'aba tait
avec un bruit sev sur «es main* rou-

ne répon- g*** et enflée*.
loi tète cachée dans >c*n livre, une

ea mon- pe*’Hi fi e pleurait.
la pièce. l n petit garçon regard ca -

mars des d un air trtomph ant.
• tu venir Le mailrc satiafait. repr; t «on # • *c

• ! ton p .1 s i! fit lire .réciter et écrire »
ehinalement et tans inte. genre, com­
me toujours ses écohera qui n‘appre­
nait rien.

L’école finie, le petit Jo • ph n* se 
hâta po.nt d’arriver a la oaison. 11 
savait qu'un nouveau chu ment, l’y 
attendait. Ktr* puni deux fois pour 
une faute qu# ’’on n a pas commise, 
c’e-t récoltant. Il n* se révolta du* 
en ^re cependant Son tuteur nb-e «t 
bourru parce qu* la pluie de a veillt 
;«vait empêche J'entre- fo.i, »* 
repoussa d’une main rude - n de la 
t.vble ou fan.»'.* pê'.r me e dan* une 
:.vrge terrine vernie, la •»*>u -e aux poi* 
«- .von»** de terre et le . • eau de

’.ard.
L'orphelin sortit. î! alla e cou, her 

da « le fo:n au bord de la route et 
s'eado: a', en i curant. A. rs eut 
un songe et goûta un moment de bon­
heur.

Il revena de >vOÎe eoque**em*nt 
.; .u d’un j *. neuf et chai «é de sia- 
; «r* li. a n t «. Il avait su es leçon» *t
n#’- * 1 n ra ai
a.at O — -- jne :m>?e I’. -eni:a tout 
ra i.eux c: - >n prt e ’e p « * «es
b* a» Sa oeiv e tendit une nappe de
to > blanché ^ar la table, t 
dan* un bo! de faience

te puis de* confiture.*. F.lle le r»rit pxr 
la main, le t ondu - ■ * Sa tabla et lui 
fit une^ia-ge uart de tous ces meta 
*ucculeni*. Il mangea avec un appétit 
quo r:en ns poavait apaiser. L père 
souriait. Il raconta ses succès a Ve- 
col# et ment-n .rage qu i! a » ,-e-
çu«* en recomne:.-v de son travail. « e- 
tait le portra!: a sa mère, ave l’au­
réole d’un* mint# L a porta a ses 
lèvre*: son per* fit de même. Sur le 
revers il y a va. une prire: 11 lut: 
“Awe Ma-.a. gr ■ * ■ a ena". Ai or* ur.e 
angoisse amère lui serra le coeur; 
pou*»a un cri *• s’éveilla.

Le rêve sua.? *>•*.. envoie; ia tr.* 
te réalité a ablait 1* pet-t martyr. Il 
se souvint de a promesae qu’il avait 
faite « a mère mourante et tombant 
à genoux auprès de !a cloture de cè­
dre il re...a dl vote ment .'Ave Mana. 

H y eut b i «les sourires et de* 
huvho.eme-. * U-.' I rghs*. ’.e jour

des Roi* d* l’hiver suivant quand on 
entendit publier, premie- et dernier 
ban. F.usèbe A-'. e' UaroHne Ros- 
ictte, !a «oeu»- du maître d’école. 
Jo>epbte Recourt ne put supporter 
Fépreuve et el e quitta le service de 
• on maure ingra en disant avec une 
i~ier*ane mal degaisée:

—Je re eu.s * i1- accoatume* a -#r- 
vir ’es dame <• a dorloter les en- 
fan1 s.

E !e * ait une lu e cxpres«ion sur 
les lèvre*

t.i<«h# \,«f. , i progen-ture.
Sa ’.air* de* cnfan.s d* «on beau- 

-••. v it| frère a i g me n : a e- • -•por on de .« 
fleur* jmour nu ' v.c oour e* a en*. Ma

.f •. . ' ' ’ * i : m
apperta ub réti J ua« atattur «airraa.l pitcable Uf U*** P.é» MKi’l va

nieuses que -ou à faire <* mal. com­
me a faire le bien. Bile aimait sa ra?e. 
••lie iéch.vt e* carc«*ait *es petits com­
me une tigres-e. en montrant les den-.* 
aux au*re*. Jnmai un Faiser. jama * 
une don c parole pour l’orpheline.

L'orpheline, «l.c avait ie fouet s: un 
tn'an: pleura •. cnr • ètai1. toujours «-a 
faute File couchait, comme son frè­
re. sur la paille dans un 
«ans feu; en hiver; pendant que les 
autres enfants uormuient chaudement 
enveloppés dans les drap* de fianel- 
!e. L’orpheline, ci!» rongeait une croû­
te de pain sec, quand les autre* je- 
a.ent au chien les restes <le leurs 

;>eurre#^ -ui ées Kt pourtant Jean I^e-

'■lait. comme toute* e* luberge» de 
dernière c laser. *a!e. enfumée, mal 
éclairée, mai aérée. F.ll? avait pour 
enseigne un oiseau (fuclconque au bcc 

rochu. aux griffe* mordantes, qui *
• e gna.; ur.e r- om! e ' et '.'au « 
ta.t peint en blet» fon et a colombe 
«*n tosn îendr»*. Lîs gens de cage et 
les félons fréquentaient cette maison 

i Ni pouvait 
sous table.

î.a maître# c de ce lupanar, une 
femme grande e forte comme un gen­
darme ' ippelai. madame Labourictue. 
File était veu.e au passait pour i’é.re 
et elle avait une fille pas grande, pas 
grolse, pas bel!», qui semblait retou-

teF.ier avait lais-é de quoi, nourrir, verte d’un vi.'ux parchemin. Otte fille
.ptir et chaulTe: ses deux enfants.

Feu .* pe.i J eph t’endurcit aux 
coups; «on humeur s’aigrit, eoflS carac­
tère devint aii? . le. A 'fs compagr.on* 
qui lui donnaient une taloche il en 
rendait deux; à «on tuteur qui !e ré­
primandait. fai-a.t une grimace. I! 
aimait a patite soeur et parfois, pour 
elle me1.;*.: a sa.- la laiterie. La Jou­
eur e'. la per év -1 on î*« rappro* haient 

de pins en plu -. Cependant lé via lui 
devenait insupportable et. un jour, il 
prit non pa« •«. résolution de mou­
rir. ma : de s erfuir. .

l.'aaHerge d» I «»iaeau de proie

> ue* - ie ' h*.r pia.r en fa<e d une 
rr.a.jon v.-ie j a ioté d'une au r# : op

peu sédui;an‘e se nommait Louison- 
ne.

Ijt 1’ octobre 1S40, vers midi, sept 
jeune» garçons «taien. as-*!» et fu- 
■. *.(-nt uupr« < du comptoir dépemtaré 
i la mère Laboutiquc. (’’était Ficou- 

tioc. dont personne ne savait le vrai 
nom: long m ncc. anguleux, hagoulard 
et ni*i!!arf; c\‘r t Luc Sanschagrin 
petit joufflu, ’’ien for* et buvant sec; 
F erre Fourgon, chauve au ommet, 
un neu prête.-lieux dans on geste, pas 
beaucoup dans a parole, beau chan 

^r; Pau’ Fame:, ex éleve de trois e- 
ne, chaï-:'é de '.dus les college* pour 

s esp.cg’.er ««. esprit gouailleu . àne 
*•'•«;b•. a e' cela capable d" déclrfier 

u » ies en latin mais jncxpablt 
i# d» ner . cnneu- de boire un 
oup. Le? sut e* U i r • I^egendre, I^u .« 

Poissedon e: ê.-ançois T ntaine, com­
me tout le m -de, r»a* trop fins, pas
tiop bons cccuis parfoi-, parfoi*!*.

l$9K«$v4| 1 PnâMÜLTf Sit’d» loua fu^^|s y^baveur^ lyi^l, .

qu’u la morfc.
Au moment ou a ga:eté parais.-» t 

ii son comble, P ounoe se leva, reçu a 
» cha:s/» d’un coup de pied enfonça 

«e main» dun« ses poches et sec-a 
hélant la maitresse qui passait sa 
large.

—Par ici. madame Laboueique Sa f 
de PTuehe! c’e*. moi qui paie ie dmer. 
Mettez-noua une bonne table; tout c§ 
qu'il y a de mieux. Une omelette al 

ird et des oeufs frai». Attention a i 
eufs !a mèîa! La dernière fois, le» 

o ufs étaient trop vieux et les pou­
le*.» trop jeunes.

—Ct gaillard, est-il espiègle! ré­
pliqua la vieille femme, et elle alla 
quérir une nappe trouée qu’elb* étendit 
sur une tab'e graisseuse.

—J’ai de l’argent aujourd’hui re­
prit Pirounoc, en tapant sur son gous­
set.

—Dis nou» comment cela *e fa'A 
demanda Tinta'.ne.

—Comment caln «e fait? C’est ug 
miracle sang de pruche!

—Credo.—fit î’ex-élève qui parlait 
iouven*. latin nou: ne pas perdre, di­
sait-il le fa^it ses étude»,—« red# 
mais raconta.

—Voie, repartit le cynique conteur 
,;r ur ton de plu» en plus nasillard 

Je partis tête c pieds nus pour a» 
voyage de pér iUr.ce; je revins de n è- 

mingean* et buvant aalon la cba- 
r;té de- habitants en courant ai^si 
au. un danger do mourir d’une indie »• 

J* fai*»'1, (ctte cour«e «a ntc a- 
fin d'ootenir de 1 i.rgent. L’argent d- 

re '• c* l'enfer, sauve e* perd 
gaiement b.en ".'»mt et le corpa. J è- 

*— A tuivet ^

v



LES CATHOLIQUES 
DE FRANCE ET LEURS 

FRERES D’AMERIOUI
Veniot à Ottawa

Ottawa, £0—*Une délégation eompre 
r.ant l"honorable M. Pierre Veniot pre 
n»iar oitirtetre dn NouTeaa Bramn^ick 
'/honorable M. Ivan C. Hand procureur 
général et ITionoraMe 5L J. S. Mi- f 
chaud eat arrivé à Ottawa hier tn-tdi 
et a ta dan» l’aprèt-Tnidl une entrevue 
avec le premier ministre King et les 
membre* de son gouvernement. *

La délégation a demande au gouver» 
renient da prendre bous son contrôle 
le St-John Valley Ry et réclamé la 
conitruction de romb ranch «ment Kings’ 
Clear-Vanceboro ainsi que diverset a- 
jtvéliorablons au port de St-Jearu

HéroiMs Domestiques 
dans nos Foyers

Coe femmes qui s'occupent de la vie 
de maison sont toujours prêtes h ré­
pondre a la voix du devoir, sauf a ce­
lui qui leur dit de conserver leur san­
té. Tant qu’elles peuvent se traîner 
Ici et la les femmes continuent de tra­
vailler. La nécessité de se tenir de­
bout lorsqu'elles sont surmenées ou 
dans des positions épuisante;,, cause 
chez elle» des maladies qui leur font 
souffrir le tourment. Depuis cinquan­
te ans la Composé Végétal de Lydia 
F. Pinkham renforcit femmes et 
vient à bout de leurs maladies. Sous 
son influence la r aladie et la douleur 
s'enfuient et des milliers de femmes 
en ont bénéficié.

manifestations que provoque "dans tou­
te VAmérique la persécution religieuse 

en France

UN REVEIL BIENVENU
Paris, 20 — 11 «»t une portion du 

grand peuple dont l'Eglise de France 
convoite ardemment l’estime et 1» sym­
pathie: ce sont les catholiques. D'ori­
gine irlandaise, allemande, polonaise, 
et française pour la plupart, ils sont 
tou* profondément attachés à leur foi 
pour laquelle leur* ancêtres ont souf­
fert et dont rien ni la prison ni la 
mort, ne pourrait les détacher. Malheur 
a qui se permettrait de porter atteinte 
à leurs croyances, de fermer leur* éco­
les, de légiférer contre leur» oeuvres 
ou de menacer d’exil leurs Soeurs ou 
leurs prêtres! L’Amérique entière re­
tentirait de leurs protestations indi­
gnées. Que dis-je? Ils descendraient 
volontiers dans la rue et se battraient 
comme des lions, les Irlandais sur­
tout, pour la défense de leur foi. Oui, 
un mot de leurs évêques suffirait à 
susciter dos martyrs. Les Chevaliers 
du Ku-Klux-Klan le savent; aussi ont- 
ils bien soin, tels des roquets apeures, 
de n’aboyer rontre eux que de loin. 
Aussi bons citoyens que quiconque — 
ils l'ont bien montré pendant la guer­
re, ou le pourcentage des soldats et 
marins catholiques dépassa celui de

L’agent de navigation.
Joue un rôle important dans le domaine du vqyagp

L'agent de navigation est on homme de vaste expérience en 
matière de voyage.
H saisit avec plaisir Poecasion de vous rendre service. Ses 
suggestions sont utiles aux voyageurs même les plus expé­
rimentés. Quant à ceux qui en sont à leur premier grand 
voyage, ils trouvent que ses conseils ont une valeur inap­
préciable.
Quand vous projetez un voyage en mer. ne manquez pas de 
consulter votre agent de navigation.
Le voyage en Europe sur un navire Cunard ou Anchor- 
Donaldson n’est que la moitié du plaisir: l’autre moitié, c’est % 
le trajet par la route du Saint-Laurent. #
Qrmendrz 4 rofr* aorr* laçai d* navigation Hm rrngrujnananls délotllia 

iea dates de dtpart, ou bien adressez-vous a

THE ROBERT REFORD CO., LIMITED
Montréal Toronto Québoc Soint-Joax», N.O. Haltfai

ANCHOR DONALDSON
CUNARD

toutes le» secte* réunir», —- évêques, 
prêtres et fidèle» américains estiment 
avec raison que la liberté d’adorer 
Dieu, garantie par la Constitution, est 
le plu» précieux de tou» le» bien», et 
il» ne permettraient a personne, et 
sou» aucun prétexte qu’on touchât à 
cette liberté essentielle.

Ceci étant dit, que pensent U» cathû- 
liquen américain» de la persécution re- 
ligieune en France? Car Henriot a 
beau se défendre d’être un persécuteur 
il en est un, et de la pire espèce.

Lorsque Cc.mbes, il y a vingt ans, 
expulsa les Ordres religieux et <Hje l’A­
mérique vit accourir sur ses rive» ces 
pauvres exilés, un sentiment de pitié 
pour les victimes et de '•olère pour les 
bourreaux fit tressaillir les catholique» 
de ce pays. Mais leur indignation ne 
visait pas seulement les auteurs de ce» 
forfaits, elle visait la France entière, 
qui, en majorité catholique, suppor­
tait en silence de pareils attentats ù 
la liberté humaine. L’abaissement de 
notre prestige aux Etats-Unis et dans 
le monde date de cette époque. Quoi! 
se disaient nos coreligionnaires amé­
ricains, voila une nation soi-disant la 
fille aînée de i’Eghse qui envoie au 
Parlement des ennemis jurés du nom 
chrétien et tolère sans regimber et 
as ns cofribattre qu’on expulse comme in­
désirables le» meilleurs de ses fils! 
Quelle infamie et quelle honte! Et 
leur sang bouillait dans leurs veines 
et un dédain amer se lisait dans leurs 
yeux.

Vint la guerre, avec ses carnages et 
»*s brillant» faits d’armes, auxquels 
tant de prêtres et de religieux fran­
çais retour d’exil furent mêlés. L’he- 
roisme de ces derniers, la gravité de 
l'heure et les dangers courus en com­
mun contribuèrent largement a dissi­

per les derniers relents de l'antkléri 
les F’rançais devant l'ennemi. Le mon- 
calisrae et a cimenter l’union de tou» 
de, alors, se reprit à nous aimer. La 
France redevint la grande nation qu’i ! 
le avait été jadis. I^es catholique- de 
tous les pays furent heureux, au delà 
de toute expiession de voir notre pa­
trie renouer enfin avec le Pape des re­
lations qu’elle n’aurait jamais <:û rom­
pre.

Mais le?- Loges veillaient. Qu impor­
te aux politiciens de gauche le re 
nom de leur pays â l’étranger! Pé­
risse la France plutôt que l'assouvis«e. 
ment de leur haine! L union sacrée, 
que. du reste, ils n'observèrent jamais 
complètement, leur pesait. Portes au 
pouvoir, l'an dernier, par un vote do 
surprise, ils ne tardèrent pa a décla­
rer de nouveau la guerre a l'Eglise, 
dont la popularité grandissante les
offusquait. Le programme anticlérical

"de M. Herriot produisit a l’étranger un 
[effet deplorable et qui dure encore.; 
| L'expulsion de quelques religieuses i- 
noffensives, l'attitude stupide du g ou- j 

[ vernement à l'égard de l'Alsace re 
| i ouvrée, le vote de la Chambre en fa- ; 
veur de la suppression de l'ambassade
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Force Nouvelle pour 
les Mères

Pendant Qu’elles 
Allaitent 
leur Bébé

mi abondamment commentés et vive­
ment critiqués. Les catholiques améri- 
• ains sp demandaient avec anxiété si 
les catholiques de France accepteraient 
encore, sans combattre, d'étr* traités 
in parias dans le pays qu’ils avaient 

[contribué a sauver. Evoquant le passé, 
lft “Catholic World’’ écrivait récemment 
"Vous n’avons jamais compris comment 
la France, une nation en grande majo 1 
rite catholique, a pu supporter qu’on 
chassât ses prêtres et scs soeur» et per- ! 
scrutât sottement sun cierge. Les vo- | 
lumineuses explications de nos amis

*«OBOO> Im feotatAMU. Ica ft
, 1*4 Doncoaar, popularisé nuit ici 
nom» de ce* rainant». Bref, un cou- 

da »y oi pat ho »’t tabla antre le» 
[catholiques de chez nous et ceux d'ici.

BTamlral Benioo, an converti Blut­
ât» qui jou* aux Etata-Uni* le role 
de Caatelneau en France, a envoyé à 
ce dernier, au nom d* U grande orga­
nisation qu’il preside, un long télé­
gramme de félicitation* et d’encoura­
gements auquel le sauveur de Kanry 
a répondu en terme* affectueux. Le 
’"Catholic World”, déjà cite, écrit en­
core; “Le* Catholique» français s’or­
ganisent pour la défense de leur» droits 
Qu’il» fassent donc sentir leur puis­
sance! Leur nouvelle attitude a pro­
voqué, d’ici, de là, de» bagarres; c’est 
bon «igné et e’est tant mieux, vu que 
ces conflits ont été provoqués non par 
eux, mais par leur» adversaires.” Le 
“( atholie World” semble attacher plus 
d’importance à l’action directe qu'aux 
moyen» “légaux". Ce dernier terme, en 
effet, le fait sourire, fin ne répond pas 
aux attentat par de» moyens legaux 
semble-t-il inférer.

Une autre revue catholique bien 
connue, “America", dan ton numéro 

, 28 mars dernier, fait sienne la ré-
) flexion de 1« “Croix” touchant la let-

Itre de» cardinaux et archevêque» de 
France. “Cette déclaration, dit-elle, 
i semble bien être l'acte le plu» conxi- 
| dérable de l’histoire de l’Eglise de 
b rance de pu ; - cinquante an»’’, puis el­
le ajoute. “Le fait le plu* important 

! ae tou*, c'est que les catholiques fran­
çais sont un. . Et l'homme qui a ac­
compli cette union n’e»t autre que le 
général de Castelneau, l’un de» plus 
beaux héro- dP la guerre. Jusqu'ici, 
le» anticathohqu< :e moquaient de 
1 Eglise avec, impunité, pour la .■<eulc 
raison que ses < ■ • etai nt divisés.
Maintenant, v,<nt uris. Organisés 
cans chciqu.. . . par un homme qui 
s’y entend en organisation et soulevés 
d enthou-:.i . ■ ur homme qui sait 
y y prendre jour enthousiasmer, les 
cainulique- . « emMent < haque diman 
cho en de- énormes et défi­
lent dans j lue . La l ed ation ca 
*■* • •,‘ue naitoeüi•• a uni U France, 
et M. Herriot doit maintenant se ren- 
i r* compte qu«- .«■»* jour» sont comp- 
lés. Sa majorité « a Parlement flaire 
!q défaite et r ulera bientôt",

F * « v - a i a' .i a" une autre vail­
lante revue amér, .uim. publiée en lan­
gue espagnole «-t tr<-> répandue dans 
le Sud-Ouest d ir - toute l’Améri- 
que la* ne, cite *»n exemple a ses léc- 

Ui f* attitude du i «pie fran­
çais: “Le i.'.'iouveau religieux qui prit 
naissance dura- . la guerre, ecnt-elle, 
n est rien en comparaison dp l’enthou 
- asme actuel. On ion >te par dizaine 
do mille le- homme- qui s' Trent spon- 
«anément a 1* tier contre les lois anti

cltriia.es. I épi-., i,,- qui >ent ap- 
1 uy. par tt ut un peupl. parfaitement 

« t l’écho dt r.-inMmtfl
de U grand n.ajorH- du pays. Il a 
1 • 'ii gouvernciuent avec énergie et 
franchise, comme le- grands hommes 
du christianisme parlaient jadis aux 
t. opnie-• ours du peun4„

Je pourrais multiplier les citations 
m«. . bon?

Les c;..........ques améru h.\-. que-no-
.tre timlffité et notre apathie d’avat.* 
la guerre a\a:t ecoeuré», le mot nY t 
pas trop fort, se reprennent a m

- H

F exaltent a lenvi notre glorieux • 
veil et saluebt d'avance notre proche 
re victoire. L* choie d'Herrint, 
nous venons d'apprendre, leur h: 
raît déjà comme une première re\.. 
the. Les journaux séculiers, co: 
le “New-Yorb Times", le plu-1 pui- 
organe <J.- a presse américaine, ne . 
chent qu'Hcrrint a fait fausse roi. 
te. “La France, écrit le “Times”, a . 
tant t». ^ourd’hui dt Fumon <-a
crée qus. j codant la guerre alors r, . 
le sort du pays ne tenait qu'a un ' ;

C. A.

eteb-voub 
TORTURE PAR) L'ECZEMA? !
L eczc::.a, ou la pituite, comme on i 

'appelle communément, est l une des | 
plu» affligeante» parrr.i le» maladies 
de la peau.

L’intensité de brûleniet.*. d« la dé- 
margeairon et de la ruisaon, parti­
culiérement pendant !» nuit ou lorsque 
le» partie? affecte** sont exposée» à 
U chaleur devient intolerable et I on 
aspire au soulagement.

Pour re malaise le remedr qui aou- 
lage le mieux et qui est le plus effi­
cace c'est les

BURDOCK BLOOD 
BITTERS

Mue J. It. Johnson. RK. N’o l, Oxha- 
wa, Ont.: •'Depuis des anner» j* souf­
frais deizema. J'étais la proie d'une 
démangeaison et d'un brûlement ter­
rible», et rien ne pouvait me «ouln- 
ger. Fi? aleraent je fus conseillée de 
prendre des K K.b. et apres seconde 
bouieillc j* perçu» une grande diffé­
rence, et maintenant je puis conseil* 
1er a tou ceux qui souffnnt de ert?e 
maladie d'employer ce remède mer- ; 
veilleux".

En ente chez tou** les fourm^seuir 
et pharmaciens; uniquement pn-jar. 
par Th«* T. Milburn Co., Limit'd, Tu 
ronto, On?

FunérailU n de
M. Henri Dut renne

Au milieu d u » assistance nom- 
breuse, ont eu lieu en l’église Notre- 
Uan.e de*» .Sef- Allcgre**e», les funé­
railles de M. lier Dufresne, l e i h»nt 
a été rendu par la > horale de la parci.-- 
s-. Lentréc du corps a l'eglise a rte 
faite par M. l’abbé St-Fierr*, vicaire 
a St.Philippe, cousin du défunt. Le

Les articulations raides, craquantes 
deviennent souples-Les douieurs musculaires, 

les accès de rhumatismes s’en vont

Rev. F» — Ma'le-Theodore, O.F.M a
chanté le service. a»»faté de- Rêvé-
rends fVres André-Marie, O.F.M et
J«*n>n ie, O FM du couvent de An-
'• d< Paoouc. de cette mrille.

Le? l' teur» étaient lea employés
de la maison D. Lariviére.

Le deuil était conduit par 1er frère
du c -* et Lione
Georg Dufresne, son beau-frere. M.
A t Gag’, n, m- n* veux, MM t,r<-
r« i D an Henry et Stanley Dufre.-
ne, >« oncle*. MM. Arthur Dufresne,
1 au Dufr* ,re. Arthur Guilk»ert et Os.
car c• uilbert, ses cousins. M M P» ul
l'ufresi c. Lucien Dufresne Didare Du-
frein* Jules Dufresne, G. A. Dufresne
et R Dufresne.

Dari? 1 a*«i> tance, on remarquait:

Apre» wiiucoup uetudci t: d*« » 
rimentations un chimiste a de -
que certain#* huiles, herbes » *
ce ont un pouvoir plu? qu‘ rdina 
sur la douleur, ( es substar<t-s *n*
J uloureu«cs ont enfin été v 
scient;* queinent sous le nom d«* NEK 
VIL1NE Ceux qui Font employée p* 
v*nt dire df quelle manier* rapid*- el 
le pénètre jusqu au* tissus et aux a. 
ticulation», ave quelle rapidi’i elle 
epport. le noulsgemert.

NFRVILINE est en plein la ch- 
qu .1 faut pour les articulations r. 
des, douloureuses, que ce soit dans le 
K u, l'épaule, le coude, la cheville

Vo

EK

■fi- »urpr n de I# 
. . «r ,ic denno

Pr.

r«neur le maire Arthur Relie/, 
Il I.h< rotx, le ( apitame ( osset* 

: H j (iuignard. f’»ul Lanviere. 
Normar.d, («eo. Morrir?<ettr. Jos. 
rt. J. Sauvignac, J. F. Kelle- 
. D («audet. et une foule d'au-

.\oces d'argent .hu
dan- b

‘ut lieu au cimetière 
terrain de la famille.

L ne joli*- file de famille eut lieu di­
manche dernier che; V! et Mme Noel 
Y auge du « ap oc la Madeleine, a

Deçà.*loi d** ••ur- noces d'argent. Un 
agnifique bouquet de 25 roses a été 

présente a^. • héros de la fête par leur 
fils Anatole, et une adresse leur fut 
lue par leur fille ( lenience. Une su­
perbe coutellerie en argent leur fut 
offert» par 1» n.embr» - de la famille 
am*. j* pl. leur- autres cadeaux,
puis il y eut banquet, l’n joli program, 
me de mu-ique fut exécuté par i*or- 
he-tr» Royal, invite pour la cireur.- - 

tance.

M. M
\’aug< t »•• leur enfant . ( arme!.
Anatole ■ démène-, MM et Mme- 
i • • Napoléon Roui
Honora’ Lamy, Avila Dupont, WiI’.m 
Dupont, Lmile Laperrière, Emile Re 
naud. Welter Dupont. Rodolphe < -

« , . ....

gie. .M*iles <.raziella Rouette, Lucille 
L^- y. Kr » Dupont. Simonne, Mariette. 
' Kan

«ur, A MM
Léo Tau 1 t'.'.gnon, Loyola Hernaqu?., 
Maurice Tea?dale. Pierre Trempe. Ch- 
( harnb* ? ..;nc. Eug* r • Baril. Paul Du 
pont, René Dupont, Russell Laper- 
rière, Jules Dupont.

*
rhume* de po*-

'
f *• 4*o

?-,!• ♦ huileuse?,
iourd*hut un* boa*

Champlain

—M et Mme «.u'tav*- Hard> sont a
; la “Y illa des Erables" pour la belle 
! saison.
j J» fin Arcand c<t à Montréal.
| -D*- i .--.tgi » d* rnièrer et t MM.
Armand et Jo-. D< -rosier* de M ntreal, 
M et M m • Henri Montembault. du 
Cap ne la Madeleine, Melle l'auune 
(iuilbi rt, de- Troi Riv • re?. Madan e 
Di Toupin, do Montreal, Melle Jeanne 

; Beaudoin, de Shawinigar
— Melle .Madeleir.i Arcand *?t reve. 

t.ue «le? Trois Riviere*._____ i

(Presse Canadienne)
L< man.?, France, M Jo.-*ph Cad-I

'.aux, ministre di finances a accepté |
| hier de se porter candidat au ténatl 
dan- ce d.strict qui lu. a é*- offert 
par *• parti radical. M. Caillaux rem- 

[placera le sénateur Gigon qui a offert 
| sa démission afin de permettre au mi- 

n re des finance de retourner au par­

se rouillent ,>a-«

Modes de 1925
Le» nouveaux coraet» D A A donn«*nt 

la silhouette longue et droite qu - la

mode exige.

L'élégance de tout costume dépend
en grande partie de rajustement du
corèet. L'on ne saurait y attacher tr -p
d’importance. ..

Les corseta I) A A sont créé* pour 
toutes les tailles et il > a un modelé 
qui vnu» conviendra parfaitement.

Si vous avez de la difficulté a vous 
faire ajuster. écrivez-noUn donnant vi.h 
mesures: buste, taille, hanches, et 
noua vous indiquerons le modèle le 
plus con*enable et où voua le procurer

DOMINION CORSET CO
Qu. fïiW

St-Barnaoé
^ 11 r‘ • «•?!’•»€ paru; -- ;ale. M . \r 

toinette Lamy, a uni >a deatinée a cel-
* ' • •

YorK. La b*rédirti..n nuptiale leur fut 
donnée par M. Labb. Lamy, cousin de 
la mai -e. a si-té de Mgr Dugua>. M 
Sévère Lan y, cou in de U mariée lu- 
serva ? de témoin et M \\ alter Isabel- 
le étau témoin du • a r i

M. W ilfrid Lan,y, noiaire c*. M''e ! 
Marta Bouia.".i agissaient comme uar- ' 
çon et fille d’h neur.

Pendant le âge les cantique? 
uivant? furer .hanté A IK-pnt 

Saint par Mlle I.aurett»- Lamy; J.» 
Craint* et l’Amour y. MM. VS U 
n'y et R Bel le ma- \\. Man a. de
Millard par Mlle ! I . L'Ai g*, « t 
1 Anti, par Miles Do- * «• l'écil*- (;»■•,. 
nas. Y’oia à tes pir.L . V ierge Marie, 
par MH* Floreiu. H*

LISEZ LES ANNONCES j
Bè Bcàctrr.

w~~-.

Mme R.-J. Douqla», 
Shelburne, N.-E., 

écrit:

•J al trmivé dans 1» Nour- 
riturc du Dr Chaw pour 
!e« Vnrfli un w'cour*» mer- 
velfieox. aprft* la n.itsBan'-e 
de mon petit garçon. .Pé­
tât? trA? neneiiæ. inca- 
pat«le (t« dormir et inca­
pable de faire tut travail 
quelonnque La Nounlnire 
pour les N>rfs m'a redonné 
la «anté.

DHEItQÜE toutes les mères sentent le besoin d’un traite- 
* ment renfon-issant jx-ndant quelles allaitent leur bébé. 
Le relèvement de la tension nerveuse et physique occasionnée 
par la naissance du bébé- est souvent lent et fastidieux, à moins 
qu’un reconstituant, te! que la Nourriture du Dr hase poul­
ies Nerfs soit employé pour former un nouveau sang nche et 
rtdonner une nouvelle énergie nerveuse.
Tant de milliers de mères ont trouvé en ce remède exacte­
ment ce qu’elles désiraient en de telles circonstances que vous 
pouvez «re certaine d’en obtenir les bienfaits desires. ?

La Nourriture 
du Dr. Chase
Pour les Nerfs

™ cent l ru la boite che» tou» o u ^dX D MAN S° N. BATES A CT> ;

français n’ont pa» encore résolu cette
énigme”. Non seulement nos coreli­
gionnaires des Etats-Unis, mais ceux ! 
du Canada et da l'Amérique du Sud, i 
tous les amis de la liberté, en un mot, 
épiaient, avec angoisse les phases de 
la nouvelle guerre religieuse, qui ? ! 
destinait chez nous. Il faut avoir été , 
témoin de cette cruelle expeetath • 
pour comprendre les émotions qu’elle 
suscitait.

Nos ennero -. ai-je beM.in de 1<» dire? 
ricanaient déjà de notre déconfiture ] 
et saluaient de tous leurs voeux le] 
retour du combiame en France. Mai*,! 
grâce à Dieu, leurs espoirs machiavt- 

) liques ont ete déçus.
| L'attitude énergique et fière «le l'Al­
sace, personnifiée par l’évéque d- 

[Strasbourg, sonna le réveil de no? es 
peran« * s. I>« h rance chrétienne se dres- j 

| -ait, frtmiasante, sou? l'attaque d»- 
-crtaire?. Les catholiques s’organi- 
aient. Les Ligues des prêtres et reli 

gieux anciens combattants élaboraient 
leur programme d'action concertée. L? 1 
lettre du P. Donroeur. abondamment] 
reproduite à l'etrange'é, donna du coeur 
aux tièdes par l’éclat de ses fanfar«> 
et la hardiesse de ses défis. Puis vint I 
la lettre des cardinaux et archevêques 

I protestant contre le? plans de guer- 
* re qui s'ébauchaient, et définissant 
[en termes énergiques, l'attitude de 
j l'Eglise en face des lois laique*. Cha­
que semaine la presse religieuse amc- 

i ricaine notait avec sympathie les n 
pliques des catholiques aux attaquis 
des *ectaircH. Ceux-ci, c’était vi-ihle, 
encaissaient plus de coups qu'ils n'en 
distribuaient. Les Français, n bonheur: 
sortaient enfin de leur longue léthargie.

Le*: grandes manifi tâtions populai- 
•?• d< Bretagne, d'Anjou rt d'ailleur-,
I firent une excellefite impression «ur 
no- ann d'Amérique. Dos photogra 
l‘hies de ces imposants meeting, fu 

j rent publiées par les journaux et frap-

Ipcrent l’imagination des lecteurs. Des 
articles sympathique» sur les princi­
paux chefs du mouvement catholi^ut

rvFtttPÂÏ SHOES*’ CWlMttM

Achetez aux Enfants des 
Chaussures dans les 
Boites de Jeu Sisman

LE!,5.ïr assures “de tous les Jours”
SISMAN, pour enfants conviennent 

pour toutes les saisons. C'est pourquoi 
elles sont mises en vente dans d< gentilles 
petites “boites saisons” qui r.i\ issent les 
enfants.

Les jolies .scènes de jeu représentées sur 
ces boites, procurent aux petits des heures 
de plaisir. Aussi 1rs conservent-ils précieuse­
ment et longtemps.

Vous reconnaîtrez à la boite nouvelle et 
originale, les Chaussures “de tous les Jours”
SISMAN, pour enfants. Vous p tirrez les 
identifier plus complètement par ! • marque 
apposée sous fa semelle, ainsi que sur l'éti­
quette attachée. Choisissez toujours les

Chaussures Sisman

/ ftSHOfî >1
i )>'r<Juk1reïï\m
K

Adre?se à Montreal : A. L. JOHNSON 
709 Fdi(i<r Read, r* Rue St. Alexandre,

MON I R F AL, QUE.
‘‘Maintenant F abriquées pour tous les Membres de la Famille'

FUT

Tudor Plate
présentent les Fabricants da “Community Plate’"

JT faste somptueux de l'Angleterre, sou» le règne des 
Tudor, revit magnifiquement dans les motifs 

décoratifs de cette période. Ne retrouvons-nous pas, 
en effet, ccs splendeurs harmonieuses dans les modèles 
Baronet et Marquis du plaqué Tudor, créé par la 
Maison Community?

Les Modèles
BARONET 

M ARQUIS
La simplicité d'un dessin délicat re­
hausse leur beauté. Ornée de ccs 
pièces admirables, votre table pro­
duira une impression de charme et de 
dignité. Et le Plaqué Tudor, dont une 
des qualités—et non la moindre—est 
la résistance à l'usure, est à la portée 
des bourses les plus modestes. Si.v 
Cuillers a The : Sa.oo. La Série Tudor 
Offre un Large Choix de Cadeaux Je 
Haut Goût.

Dans Toutes 
tes Bonnes Maisons



LE NBUVEli

PILULES ROUGES
POUR *

Femmes Pâles et Faible*
Traitement économique «t facile, tea 

Pilule* Rouge* pour lr* f emmea Pâlaa 
et f aibles peuvent être prt*e* en tout* 
•ér u* ité par le* famine* depuis leur plus 
tendre enfance jutqu S la vieillesse la 
phis avancée. 1 ^ * Pilule* Rouges sont 
une spécialité pour le* maladie* ne* fem- 
i ie* ; elle* ri «fissent que sur les symp­
tôme* des maladie* qui leur sont parti, 
cuiu res.

I e* Pilule* Rouges *oru recomman­
dée • contre

La Pauvreté du Sssnfc 
La Chlorose 

L*anémie
Palpitations de Coeur 

Miifrainea 
L>éprassion 

Perte de Mémoire 
Mélancolie

File* fortifient le* organe*, aident A 
•sur foocti'>nnemerit et font disparaîtra

Les irrégularités 
Tiraillements

Oouleurs périodiques 
F.tles dissipent les troubles qui sont 

dus au
Retour de PAtfe 

Maux de Knns 
Douleur* de Or*a 
Troublea d’ELatomac 

Bourdonnement*
d'Oreilles

Sensationa de Chaleur 
Troubles Nerveux 

Il faut se rit fier des substitutions. 
I e* Pilules Rouges pour le* f emmes 
Pilas et Faibles sont toufoms vendue* 
an boite* contenant 50 pilules pour 50 
noua, r.be* tous U* marchands; nous le* 
envoyons aussi par la p«.#»e, sur réception 
du pria. Lngez sur chaque boita la 
numéro de contrôle et I* signature de la
•COMPAGNIE CHIMIQUE I RANCO- 
AMÉRICAINE,'

274. rua S» Dénia» 
MONTRÉAL.

LA FRANCE 
PLEURE UNE 

__ HEROINE
Sr Julie, ihéroïne de Gerbéviller, décorée de 

la Croix de Guerre et de la Légion d’hon­
neur, succombe à 70 ans.

CONTRE L’ENNEMI
Pari?* If*. Tout le monde ne ne sou-
tnt p*« o* Soeur Julie, l’héroïne de 

t.erheviller. a qui furent attribuée* 
«'Mrirllernent la croix de guerre st la 

Ltgion d’honneur.
Elle s-t morte a soixante-dix an*, a 

la maison m» re de son ordre des 
Soeur» d<- Saint-Charles.

Son nom était Amélie Rigard. Elle 
naît supérieure de ses Soeur* a l'ho»- 
p.*e de t.erbérilUr, en 1914, quand U 
guerre éclata. Le 24 août, au matin. 
In- Kavaruis se pré-entsient devant la 
ville que défendaient, seuls, einquante 
chasseur* alpin*. Ceux ei tinrent bon 
jusqu’au soir, et l’infanterie alleman­
de entra alors brûlant les maisons et 
' ar-s. rant la population. Le général 
allemand' Clnuss *e faisait an plaisir 
de boire du champagne sou» un arbre, 
en faisant fusiller devant lui quinse 
civils.

So*nr Jaiis, pendant ce temps. *r>l. 
gnait les blessés. KIU tint tête aux

Bavaroi* qui voulaient envahir l'hos­
pice, et réussit même a préserver l’hos­
pice de l'incendie qui consumait 155 
maison» <*ur 47 Le feu était aussi s 
l'église et le clocher flambait. Soeur 
Julie *e pr«-< ip ta au milieu des flam 
mes pour sauver les saintes espèce». 
Pendant d**u\ heure*, su milieu des dé­
bris enflamn » . qui tombaient du toit, 
elle travailla s ouvrir le tabernacle et 
y réussit enfin. Le» balle de» Bava 
roi* avaient traversé le ciboire.

Du 24 août au 7 septembre, elle hos­
pitalisa et soigna plu* de mille blés 
«as, assurant leur subsistance a travers 
le* difficultés n* tout genre. Elle fut 
alors citée a l’ordre de l’armée, avec 
ses cinq religieuses. M. Mirman lui 
apporta la croix et un escadron de 
chasseurs demanda la permission de 
défiler devant ella.

Une telle héroïne ne doit pas être 
oubliée.

Chez le recorder

Un ma*elo* d » nom de John Ps’er- 
son, arrêté rue St-C.eorgrs en état d’i- 
\r « c a été en Umrit j-sr le recor­

der Lord à trois fxNsfreg d’amende 
e* V* fr*i« ou ei* jour de prison 
Faute de paiement il i -i » conduit en 
pr son.

► M. le Dr. Desrosirrs dr Ft r#1e* 
tsn est venu aux Tr - - K ières.

M R. i' -t dr s Tur H >n*»\ mtu- 
r* est de r*-our d'un v- tire a F't- 
t> régolre.

RADIO
Heure d'émitaion des postes

La# pilule» pur et atmpte
remède r>our le rem» fait -lu bien 
dena les cas Je rhumatisme, 
Kimbago, mai Je bright. Jiahète, 
mal de Job. affection» urinaire# 
•t du coeur, cauaeea par un re4x 
«naïade ou f aible.

MERCREDI. LE 7ê MAI
Ne joueront pas ce soir Us postes 
cFAC, dTCA, CHNC. CHÎC, CHYC, 

t N RT, CK AC, f KY. KFDM. KFKU. 
K K K X. KKMQ KtiO, KOB. WBAV, 
1C BBR. WCAL. WCBD, WDBW, AA 
WFI, W<BP. WG8T. WG Y, WHAR. 
WHAZ. WJ AD. WJY. WLB! . WMAK. 
Vt MC, WOAI. WOAW, W0I, WORD, 
W RC, WREO, WSAC.

NK( RE DE 1/EST AVANCEE Oü 
HETRE DE L*ATLANTIQM

WANG. RICHMOND HDX.. S15
12 12 p. m. musique; 7 piano; chant; 

violoncelle, 10.1Ô orchestre.
W( AE. FITTHBTRGH. 441

4 SO p. ro. concert; S 30 chant; con­
cert.

WCAIT. miLADELPHTE, 27S
4 p. m. orchestre; fi récital; rhan- 

sona, eoneart.
WEAF. NEW-YORK, 4»1 

11 a m chant. 4 p. mp. piano, chant,
• ontes; ë musique; fanfare, orche»- 
tre.

WEEl. BOSTON, 474
> p. m. orchestre, 4 chant; 5.80 or- 

rhastre; big brother club; chant; 9 
orchestre.

WFI. PHILADELPHIE 194
1 p. m orchestre; 0 30 orchestre.

W(.R. B1FFALO. SI»
2 30 p, m.—«nuaique; 6 3ü oreheetre;

• plane; 11 orchestre.
WHN, NEW-YORK. S«1

9 p m orchestre; 10 orchestre 
WIP, PHILADELPHIE. 30»

1 p. ni. orchestre. 6.06 orchestre
WJAR, PROVIDENCE. S6S 

1.96 p. ai. orchestre.
WJE. NEW-YORK. 494

••«■-J___ t _ _________  ■______^ ^

BRITISH-AM ERICAN
Stl URirY nnrf ( K» mi PROTECTION ASSOCIATION

Gérant de district demandé
Noa» alb ti» €>ii«rir un» anrcursale dsn* I» ville de» 1 roi»-Rivière» et 
elle devra rtre dirigée par un homme de la place.
Pour remplir celte imsition il nous faut le» «ervlce» d’un gerant de 
distnet hillncn*. j» '•edant de bonnes recommandation» et digne de 
confiance I experience particulière des affaire* «‘est pas nécessaire, 
car tou* h* errant» de district» sont entrainéa dans toute» le» sec- 
rursale* rt mou* »)*.tr» urxeillafire personnelle, avant d'être installée 
dans leur* propre» bureaux, mais H faudra ahaolament ee capital de 
êJ.too rtfl pour finanecr le f>ur« au et le district. Ceet une position 
exceptionnelle et ire» lucrative qui permettra à wn homme compé­
tent de se faire un tr«« gros revenu.
\o*»» n* rofl»idi rcron» 1411e le» applications sérieuses, donnant des ré­
ference» quant a la Mtuatmn générale, à l’habileté et aux reaaoerces 
financière».

Basco Service 338a. rue St Jacques Montréal

Ce la paie d'employer
LE FINI A PLANCHER MARBLE-HE’
MARTIN-SEN0UR
Rien J<' tdpa r le* ilam ixTs en flas/moci/n h dure de Fer 
Ecmr; m N rmu rhef Honfrrd.|»« r 'Jcwmndrr la hnrjBnrHf cmfmtp 

“U PUNTURACf À IA MAISON REN0H fACIif

LABELLE & CIE
rROIS-RIVIERES

I 16 p. m. moslqua; 4 piano; 7 or­
chestre ; orgue; orchestre.

WT.IT. PHILADELPHIE, St4
12.02 p. ra. orgua; orehaatre; 2 ôf- 

ehestra; chant; piano; 7.S0 conta»; 
10 orchestra.

WOO, PHIL A DELPHIB, 6M
II a. tn. orgua. 12.<»2 p. m. orehaa. 

ira; 4 46 orgua; 7 80 orchastra; 10 
récital, orchestra.

WOR. NEW ARK. 445
6.16 p. m. orchestra.

HETRE SOLAIRE DE I/EST OU 
HETRE CENTRALE AVANCEE

CNRO. OTTAWA 426 
fi p m. orche»tra; fanfarr; chant. 

PWX. HAVANA. CTBA., tôo
8.80 p rn. fanfare.

WRBM. CHICAGO. 266 
fi p. m. chant; nrchestre.

W BCN. CHICAGO, 2«6 
7 p m. coneert elassiqua; fi chant; 

musiqua populaire.
WCAP. WASHINGTON. 4*1

6 80 p. m. fanfare
W t.M, CHICAGO, 278 

4 80 p. m. ensemble Drake; quintet­
te a corde»; H 30 conoart classique; or­
chestre

WJJD. MOOBEHEART. 142
8 80 p. m. musique; 6.30 eoneart; 

orgue; orchestra; fanfare.
WLB, CHICAGO. S44 

1 p. m. orgua; 10 musiqua.
WLW. CINCINNATI, 422

7 p m. concert; 10 concert; trio 
instrumental; 11 orchestre.

WMAQ, CHICAGO. «47
4 30 p. m. musique, 4 récital d’or­

gue. contes; 8 musique.
W’QJ. CHICAGO. 447

7 p. m. concert; chant; 10 chant;
guitare, piano.

WRG, WASHINGTON, 44*
1 p. m. orchestre; 4.10 récital d’a 

piano. 6 heure de* enfanta.
WTAM. CLEVELAND. 8fit 

fi p. m. orchestre; 8 violon; 11 or­
chestre.

TEMPI* CENTRAL OFFICIEL

KFMX. NORTHFIRLD. 316
9 p m. chant; violon; trombone.

K TH S. HOT SKINGS NAT PARK, S74
8.40 p. m. piano; chant.

WTW. CHICAGO, 584
6 p. m. contes; chant; pian.

WCCO, MINNEAPOLIS. ST-PATL 416
10 p m. orchestre; piano.

WDAF. KANBAB CITY. 36»
3 30 p. m. trio Radio; 6 ensemble 

Trianon; fi orchestre; 11.45 artiste» 
Plantation.

W H AD. MILWAUKEE. 27»
fi p. m. récital d'orgue; 11.80 ergue 

WH AS. LOT IB VILLE. 39»
4 p ni. musique; fi.30 coneert.

WHO, DEB MOINES IA, 326
fi 80 p. m orchestre; chant; piano.

W OC, DAVENPORT. IA, 4M 
4 p m orrheatr*. 9 orgue; chant.

WAMB. NEW-ORLEANS. 814 
12J0 p m. orgue; 6.30 orgua or- 

rhestre.

TEMPS OFFICIEL DI PUTFIQTl

KE AE. PCLLM \N. 848
7.80 p m. chant.

K El. LOB ANGELES, l»7
7.30 p m. chant; violon, mu*ique 

de dan*e. nrrhr»-tre
K FO A, SEATTLE. 454

4 p m orchestre, b orchestre.
K F WR. HOLM WOOD. 252

8 quatuor A cordes, chanson» popu­
laires; 11 orchestre.

K GO, OAKLAND. 341 
3 p ni musique; 4 concert.

KG W . PORTLAND. ORE. 491
12.30 p. m. tria Rose City; 6 orche» 

tre.
K RJ LOB ANgCl.ES. 193

»» p. n-, cr«he>?rc; h’«toire de» 
F‘U., A..it> oivhr«tre, trio a corde»; 
10 arche*» *-e

KLX. OAKLAND.
6 p ni. orgue fi orchc*tre.

K N MOI l 8 MOOD. 384
>13 p m. orgue conte»; orche* re 

It) concert.
K PO. 5 t N LR\M 1st O. I?fi

1 p m orchestre, t ) orxHtsuc.,
v* pian»

— - *Ut9 « Ifi P8B4 19

Pour intestins constipés 
le réeulateur le plus 

doux est les pilules 
du Dr Hamilton

Si » ou» le* emploie/ plus de maux de 
télé, de hlliosité. d estomac âcre

Saint-Tite

BONNES POI R i ONBTii ATION

Elle* nettoient le foie et activent les 
intestin» pendant que voua dorme/

Ne persis' pa» à ctr» malade ou a 
•uuflfnr' Employai laimediatemerit ce 
g an J remède de famille. Il vous don 
r. e a vivacité d’esprit, de l’ambi 
tion de i appétit, du bon sang, de meil­
leur- nerf» — dans peu de temps, une 
bonne »ant« Vous pouvez vous procu 
rer a 26c la boîte le* pilule* du Dr Ha 
milton. \cr due» par tous les marchands 
de r* mede->.

LISEZ t|6 ANNONCES
Vftfttao vnlotr votre

—Il y aura n.’ ation de Chevalier a 
de Colomb en notr» ville vers la moia 
de jjin Le Grand Chevalier M. W. 
Verre?•• les LlTi'-K-rs de notre con­
seil tra\aillent activemern dan» le 
but d’organiser cette fête.

—Tne compag:. e de bon cinéma e»t 
venue donner une representation ciné* 
ma'ocrranh q 1e dans la .«aUe de l’héte! 
de .ür 1 e* jour» derniers. D y avait 
foule a ’.a soirée.

M. Orner L’Heureux de Shawinigan 
Fall» en visite chez ses parent».

—Mlle Brigitte Ma»»icotte de Bte- 
Gene- ève de Butisean, Mlle» Irene 
Mane-Annt, Blai céie et Yvonne Le­
febvre dr Shawinigan en viaite chai 
M J. C. Masiicotte.

- M et Mme J. Alph. Crête, M. et 
Mme Armand Rheault de Grand'Mere 
et leur» enfants en viaite obéi M 
Freddy Crète,

—M. le notaire et Mme Philippe Ger­
main de pacage à St-Stanialas.

—M. e notaire J. B. Mouaaette est 
aile aux Trois-Rivi.re* ce» jours der­
nier».

-»Ma« J. U. Trudtl est «liée aux
TroU-Rivière» vo;r «a fille M. Thérâic 
pensionnaire chsz le» Dames Urauli*
ne».

—Mme Albart Lefort est allee aux 
Tro;a-Riv;er««.

—M. labbe Ovlla Farron. cure d# 
St-Thomas de Cgxton de passage a
St-Tite.

—M. l’abbé Bourn 1 val v.cxire à St-
Tite est allé a.x Trois-Rn Lere» ce» 
jours dernier».

La Pointe-du-Lac

—M et Mme Armand Balleux et 
leurs enfants, M. Gaston Boisvert et 
Mlle Laura Betthiaume. des Troia- 
Rivmre*. de pa*-»ge chez M. Adolphe 
Berthiaume rent er.

— Mlle Blanche Biron apré.* un sé­
jour d'une huitaine à Montréal cher. 
Mmes David Bellemare et Charles Bi­
ron, MM. Dona. Camirand, Louis Pe- 
noncourt et Xavier Dufresne est re­
venue enchan*ée de sa promenade en 
auto.

—Sont venu* eu pique nique les per- 
sonnes suhante-i de» Trois-Ki ères:

Placez votre confiance dans le

SALUA'
N'acceptez pan de substitut, car aucun autre 
thé est aussi pur et délicieux.

Essayez-le aujourd'hui. hokf*

M. Georges Scnr.» vilie, Mlle Alice Lord 
M. Ovila S«-nn.ville, Mlle Elizabeth 
Janvier, M. Lucien Lyonnais, Mlle Cé­
cile Janvier, M. Jos. Bouchard, Mlles
Emma Janvier, Madeleine Berthiaume, 
Simonne Janvier, Omar et Roger Ber­
thiaume, M. et Mme Romeo Senneville 
lé • 1 I H*M Wil­
liam Janvier, M. it Mme Romain Ber­

thiaume et M. Isanc Weaner. Vu la tc;r- 
pérature humide, les table» ont été 
servies dans lu maison de M. G S<>r4 
neXille. On s’est très bien amusé.

E. D

Pourquoi le Ford est 
Pauto de qualité universel

RODUCTIO
W

Les autos Ford sont produits 
en plus grand nombre que 
toute autre marque.
La production est le plus grand 
facteur particulier pour abaisser 
le coût de la qualité.
Les méthodes de production 
Ford ne permettent aucun 
compromis touchant la qualité.
Ce que le Ford accomplit aux 
mains de plus de dix millions 
de propriétaires le prouve.

Voyez votre plut proche dépositaire Ford

AUTOS CAMIONS TRACtEURS
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DE GRANDES FETES MARQUERONT LE 
CENTENAIRE DU PREMIER COLON DES 

BOIS-FRANCS A ST-LOUIS EN AOUT

premier etnttnAi 
B«.i Ff# nti. 

Nettni» pat
1 M iprarult? at 
p*« «rifer *u u

♦ <1* iâ fundaticn dt

La paroisse St-Louis de Blandford s’apprête 
à célébrer avec pompe le centenaire de 

Charles Héon

VNE-HISTOIRE PATHETIQUE
ht Louia de Blandford. 19.—1^* pa­

roisse de St-Lou»» de Blandford se pre­
pare a fêter par de grandes féto-, le 
centenaire de Charles Héon. le premier 
('.inaoien-français des Bois-Francs. 
Ces fêtes auront lieu en août.

sNous somme» en Fan 192ô. l annee 
du premier centenaire de la fondation 
des Bois-Francs, t’n siècle s'est écou. 
ie. depuis l’arrivée du premier colon 
lanadien-français. En effet ce fut en 
j.iars 1825, que Charles Héon vint se 
bâtir une cabane en bois rond et se 
fixer d’une maniéré permanente sur 
lef bords de la rivière Beoancour, 
dan», la partie extrême sud du Canton 
de Blandford.

( e fut Charles Héon qui en dépit 
le gtands et de nombreux obstacles,

protection a tracé aux autres ia route.
Aussi à peine dix années s'étaient 

écoulées que déjà d'autres vaillants 
colons s'étaient enfoncés plus avant 
dans la forêt, au delà de ia grande 
et périlleuse savane Stanfold.

L'histoire des cinquante-sept années 
que Charles Heon a vécues à St-Louis, 
canton de Blandford', a été écrite dans 
le Tome premier de notre histoire des 
Bois-Francs, à la page 164 et les sui- 
\antes, nous n'y reviendrons pas. Ce 
qu'il importe en cette année du premier 
centenaire de !a fondation de* Bois- 
Francs, c’est de ranpeler, de «ignaler, 
a l'attention du public, la part active, 
prépondérante que Charles Héon a pri­
se dan* la découverte et rétablisse­
ment ces Bois-Franc», et la grande

,ar 5on cf'urag* et sans aucune tomme de mérite* et de gloire qui lui

CHARLES HEON. premier ( anad i^n-françai*. résidant dar»* lea Rota- 
Franc*, fondateur de la paroisee de St.Louia de Blandford, dont on célé­
brera le centenaire en cette paroi**c en août.

revient.
Charle* Héon fut la première sen. 

tinello clairvoyante qui traversa l’im­
mense et épaisse farét qui séparait 
aior* le* paroisses du fleuve, du beau 
territoire que la Divine Providence 
réservait aux travailleurs du aol cana- 
d ien.

< ha rie» Héon fut l’homme choisi
1 ar cette même Divine Provideme pour 
organiser, diriger la fameuse rroi'flde 
<ie l'établissement et du défrichement 
des Boia-Frano. Le* appel chaleu­
reux. patriotique* du porte-étendard 
ne la colonisation, furent entendus, 
écouté*. C e*t alors qu’on vit une vé-

1 liable arme? de vaillants défricheurs, 
hache à l’épaule, sa< au do*, se mettre 
en marcha, allant a la conquête du 
fertile territoire que Charles Héon 
venait de découvrir et de leur faire 
connaître.

Le rôle de Charles Heon. semble à 
premiere vue, bien humble, et a de-
ir.euxf trop ignore, car. que d’immenses 
services 1. a-t-il pas rendus à la cause 
agricole et h la patrie!

Il fut véritablement un grand pa. 
tiiote. Ce nVst pas seulement, sur les 
champs «;e bataille* et dans la vie des 
héros que le patriotisme est admirable 
Nou* osons même dire que ce n’est

pas là qu’il est le plus sublime. L au­
reole glorieuse qui couronne le de 
Itnseur de son paya au champ de Then- 
r.eur, l’exemple de* chefs et des vail­
lants compagnons d’armes surexcitent 
les sentiments les plu* éleves du coeur 

■ ett# vue enthousiasme même les plu» 
froide et rend plus faille l’abnegaiion 
c. le dévouement que demande la pa­
trie.

Il y a un autre ihamp d’hor.heur. 
moins brillant a la vérité, plus méri­
toire en realite, où la patrie appelle 
ses enfants. C’est la conquête par le 
travail, ûe son sol encore inhabité et 
su mise en valeur. Oui, le défriche­
ment et Fexploitation d'un pays comme 
ie nôtre demande de* sacrifices plus 
héroique* et plus méritoires que 
ceux qu’il faudrait faire pour repous­
ser l’ennerai envahisseur, à raison de 
l’isolement, des privation* prolongées 
auxquels il faut ae oumettre pour les 
accomplir. Le courageux pionnier de 
la coloniaation a certainement autant 
de droit* a la reconnaissance de son 
iajs, que le plus vaillant soldat. Si 
celui-ci fait respecter son territoire, 
l’autre l’«n met en possession après 
l’avoir fertilisé de ses sueur* et quel., 
quefois de se* larme*.

Charles Héon n’a pas combattu à la 
tète d'un bataillon de soldat armé* 
mais il a recrute, organisé un régh- 
ment de défncheurs, de laboureurs qui 
ont travaillé vaillamment, glorieutar- 
rpcnl pour la plus noble des oeuvoes 
nationale*, la culture du sol.

Pneus en Tissu Cordé Traité au Latex

V17

c* £». *-»/• BtUa.i»

Le Procédé qui fait les meilleurs pneus 
du Canada

IE traitement au latex du tissu cordc, breveté pour les 
* Pneus Cordes "Royal ’ Dominion, est le développement 
le plus prjgresétf dans îa fabrication des pneus dont le 

Canada ait éxA témoin.
C*. prr .*vdé ' rtlusif fuppn-Tie -a bnnt croisés, éliminant ainsi la fric-

1 yn rt a chaleur inasHies si deatrutt. r*
Les brt-is sari léparément saturés oa .arutchouc .aturel liquide (latex)

•j ria «oèi ■*« in tissu parfaiictrant nu» et ‘gai L’absence de toute espèce 
J irrégularité fait d.aparahra jus^u't ia derrière ca .se de friction. La the- 
•#u» «a* éiimmèe — «• pri afoutc * .a Jurée du p"?u

0» procédé «aclasif a'a*i.-ta ritn au p» x. ^

Les Pneus Dominion
sont de BONS pneus

Saveur et 
Qualité 
Garanties

Kraft 
Mac La ren 

Co.
Limited. Montréal

E>*crrt-»ci, grate “Le 
Frrfnate-et manière 

delà

Avomy-nou* ju*qu‘a présent ténioi- 
né a ces patriote», »n:ee héros, toute 
1 reconnaissance, toute la toiteüdé- 

êution que nous leur devons ^
La classe agricole a droit à la glo­

rification de ?es chefs autant que 
n’importe quelle autre caste de la na- 
t.on rajvadiennc-françaisc.

L'oublier serait un acte humiliant 
pour lea ouvriers du sol.

L'apothéose de Charles Heon et des 
premiers colons des Boi*-Francs ne se. 
rait-elle pas l'apotheosc de la classe 
agricole, de l’oeuvre de 1a colonisation 
tant prônée de nos jours.

L’ne démonstration solennelle orga 
nitee à la mémoire de* valeureux pion­
niers de jadis, serait une glorifica­
tion réelle de la profession, du bûche­
ron et du laboureur.

Elever une statue à Charles Héon à 
l’endroit où il a passé une très grande 
partie de ta vie ne serait-il pas un ac­
te louable, car personne mieux que lui, 
n’a mérité qubon lui élevât un monu­
ment.

Le général en chef de farinée de bû­
cheron* qui a commencé a envahir ïc« 
Bois.Franc» il y a cent an* n'egt-ce 
pa* < harles Héon? A lui donc la pal. 
me du triomphateur!

Le berceau ne* Bm*.Franc» ne’sb- 
i! pa* là où Oiarlrs Héon a baui une 
rraisonnettr en bois rond pour y de­
meurer d'une maniéré permanente?

Allons sur la rive nord rie la riviere 
de* Ecarts, petit affluent de la rivière 
Bécancotir nar* la paroisse Ft. Louis, 
ronton de Blandford. nous y contem­
plerons l'humble theatre sur lequel 
la grande épopée de la fondation de* 
Bois Francs, a commence a se dérouler.

L’auteuri piermer de ce. grand et su- 
blime drame ne fut-il pas Charles 
Iléon ?

î»e grand pafnote de 1825 n’est 
plu*, mais il revit dan* sa descendan. 
<». Son souvenir, sa mémoire se per- 
I eluent ne génération en génération. 
La maisonnette qui a abrite pendant 
r euf ans ( harle- Héon et sa famille, 
est disparue, x ir !a parcelle de terre 
sur laquelle elle revotait est encore 
la. Ce petit coin de terro embaumé 
«Su plus noble patriotisme a été arrosé 
par ie* sueurs et les larmes de Char­
es Héon et de sa courageuse épouse 

Louise Cormier. Son histoire tantôt 
.oyeuse, tantôt angoissante, fut nean­
moins toujours rayonnante de la plu* 
ferme espérance. S’il pouvait parler, 
ce petit coin de terre, que de secrets 
précieux il nous révélerait, que de sou­
venir émouvant il évoquerant.

Le «on de sa voix ne peut frapper nos 
oreilles, mais allons le visiter et en *a 
présence, no* coeurs seront fortement 
remué*. Quand j’étais curé de St. 
Louis, canton de Blandford. il me fai- 
»ait toujours plaisir de revoir rem­
placement de la chaumière du premier 
« olon Canadien-français dan* les Bois- 
Franc*. J’aimais à visiu r la chaus­
sée qu’il avait construite sur une de* 
petites ( a*rade* de !a riviere de*
1 carts. Le vieux moulin à farine et a 

I «< ie m’intére»aait beaucoup. Le pa.
1 orama qui se présente a nos regards 
a cet endroit est vraiment pittores­
que. Au cour* de ces visite* j’étais 
toujours heureux d’entendre le» an­
ciens nie faire le lécit des faits histo­
rique* que Charles Heon lui-même 
leur avait racontés.

Le - traditions, les légendes conser­
vée» au foyer familial avaient pour 
r ©i bien de* charme*.

Ces récits historique* contribuèrent 
pour beaucoup, s’ils ne fuient pas eux- 
mêmes 1a première semence d’ou na­
quit plus tard, sous nia plume trop 
modeste, mai* forte de recherches 
authentique* et «le souvenirs “L’His­
toire des Bois-Francs”. C’est avec 
une indécible joie que j’apprends que 
les descendants du fondateur de» Bo;*- 
Franc*, s'apprêtent à commémorer le 
grand événement accompli par l’aieul, 
en 1825.

En cela la famille Héon prouve une 
fois de plu* qu’elle a le culte «lu sou 
venir, l'amour de l'histoire. Honneur
et gloire aux fils reconnaissants!

CORS
Enlevés--Sans douleur !

une uirc qui mente 
tent ion Pourquoi ne 
r.e de plus hautes ci- 

” ' 1 1 ' • •agne-, qui traversent K-
< an', r. .j Ai nabavka une grande croix, 

j appelé» U « roix du ( entena.re
Le domine! du Mont St Michel, en 

j 1 acf ! H 'te! Dieu, r.e serait il pa 
lur *Ur bien approprie pout y elaver 
jiette croix enjolivee d une inscription 
I « on,'..éRioxat ve. munie d'un courant 
Icie» trique, pouvant etie .Hummer 0. 

temp a autre dane 1e* be.»u>. *oirt «lu 
printen.p-, de l'été et «ie l'automn» 
Oh quel b-au spectacle ^ ..ffriesit alors 
a no regards. .Soyer.» fiers!

Nou% avons un pas-e sans exempt*», 
re i,' de hautes leçon* e* de grand* 
ttploua!

fhs.-F MAILHOT. pire a.c
N R Lxtralt du quati eme voisine 

*.e Roi Franca, qui paraîtra au*
t4V 1** <ircoostancea seront fave- 
ratie».

C. E. M

Ne fait pas mal du tout! Varaez on 
peu de “Frecrone’’ sur un cor doulou­
reux, puis peu de temps après vous 
l’enlevez avec vos doigts.

Votre pharmacien vend une petite 
bouteille de “f reezone” pour quelques 
sous ce qui suffit pour enlever tout 
cor dur, coi* mou, ou cor entra lea or­
teils et les cals de pieds, sans mq- 
sibilite ou irritation.

semençant son <hamp. Ces exemples 
ru'il a donnes n'étatent-il pas de véri. 
tables leçons, ou conférence» agrico- 
lec, ne parlaient-ils pas aussi éloquem­
ment que le» plus grand* discours?

Charles Héon a enseigne et prati­
qué iui-meme la culture de la terre, 
conséquemment le patriotique projet 
d'élever une statue ou un monument, 
d'un autre genre si or. le préfère, à 
Charles Héon soit en face de l'église ce 
St. Louis, soit eur les rives rte la ri­
vière do* Ecarts, est un projet qui re­
cevra. nous n’avons aucune raison 
d en douter, l’approbation, l’encourage­
ment de toute ia population des Boia- 
FrancF.

Le* membres de*. Associations d'a. 
griculture, do colonisation, les mem­
bres de» diverses Sociétés de bien­
faisance, tous les cultivateurs sont 
appelé? a coopérer activement au succès 
d > cet important projet. Le départe- 
r.ent de la Colonisation de la Province 
ce Quebec, aura sans doute pour agréa­
ble ce noble et patriotique projet et 
le prendra aou^ *n haute et active pro 
tection. En définitive les honneurs ren­
dus a Charle» Héon ne r« jailliront-ils 
pas sur tous se» compagnons d’armes, 
sur toute la population des Bois- 
Franc»?

Si toutefois, ©n trouva * Te projet 
trop grandiose et qu'on ne jug« a! pas 
a propos de fairè autant de dépenses 
pour honorer le detricheur, le labou­
reur, peut-on sans forfair* a l’in*«. 
rét que l’on port*- a la «ulture de * 
terre s’abstenir de toute démonstra­
tion dans la pro ente circonstance.

Dans les discours, dans le» conf* «-u 
ces, dans les écrits des journal r » 
on conseille fortement, et a bon d • \ 
le* cultivateur* de rester sut leurs 
terres, on supplie la jeunesse de ne 
pas déporter la campagne, on r! e 
bien haut la noblesse de la culture de 
la terre.

Prouv ons à La elas«e agricole par des 
actes tangible» de considéentjo*, 1 «
U rét que nous portons a la grande oeu 
vre qu’est la source première de la ri­
chesse de notre pays.

Je vous le demande IT y a-t .1 .un 
moyen plus efficace pour conva r r- 
ies cultivateurs et leur* fils, que leui 
profession est honorable et hor ree 
qu ils sont dans la société des me- hres 
des plus utiles et d. s plus nécess* res 
Convaincp de U bonne volent» du ! 
rile, du dévouement d* tou*, nou^ i 
entretenons le ferme espoir que 1« ' 
plus brillant succès couronner* ia ! 
grande démonstration du premier Cen 
ten aire des Bois-Franc». En outre de ! 
la Statue Héon on a émis l’idée <T« U. 
ver un monument pour commémorer k

Secret du C. N. R.
' Press* ( anadier.ne'

Cêtawa, 20- •'Cela nuirait aux irve 
fl • • administration dj Canadien 

Na- on a d- oublier de tels détail»”, 
a dé lare l’honc rabît M G. P. Gra 
harr. :nir «*re de.- chemies de fer, en 
répondant a une interpellation de M 
A. J. Dou.et, de Kent, lequel voulait 
*avnJr combien (.'officers supérieurs 
du N. R. toucha ent un salaire au 
de.a -ie d.x mille dollars annuelle- 
men*.

M. Graham a rappelé a cette o::a- 
sio.n ia .-éponse fa te lorsqu'il fut que- 
tion de dévoiler les aoms de> emplo­
yé» d- *• resea:» recevant quinze m» - 
*e do ars annueiiement et plu».
^Ja. persuadé la direction du C 

N R de répordre à cette question ", 
d:* ’avec l’entente que cela ne se­
rait as interprété comme une ac­
tio-. ouvrant !â port* h un flot de ques­
tion du môme genre'*.

Arthabaska

La Levée du Site

Nom devnr.s aussi no» succès aux 
artiste* distingues qui nous ont char- 
1 és par leurs chant? et la mélodie 
de morceaux de musique choisis gt 
exécutés avec une grande perfection. 
Mme Adjutor Deschêne», épouse du 
codeur Deschéne», de Shawinigan, vio­
loniste très distinguée et de haute ré­
putation, voulut bien nous faire goû­
ter quelque» morceaux de son réper­
toire. M. Desrosiers, maître de chapel­
le de St-Pierre de Shawinigan a chan­
té avec une ampleur et une sonorité 
de voix qu! font ressortir agréablement

f Avant U construction d’une mine gênéntrice, îl faut que !e« 
uifénieun connaissent le débit d eau par Heure de la rivière, et il» 
doivent aussi faire l’arpentage du terrain afin de trouver l’endroit ou 
le site le plus convenable pour cette construction. Ordinairement, 
on construit un barrage sur la rivière et on refoule les eaux de façon 
a ce qu elles tombent ensuite de plus bauL

C En régularisant par le moyen de barrage* l’écoulement de Teau, une 
grande quantité peut être poussée \ers I'usine génératrice et ainsi 
employée à travailler à produire de la lumière pour nos demeure* et 
du pouvoir pour nos manufacture».

C ^ Shawtnigan Water Power Company produit maintenant 
presque 400,000 c.v. d’électricité, qui est distribuée par toute la 
province pour l’agrément de se* citoyens.

Le» Isoftars •o’Wprté* J» cotte annome pour y Pèfetm tn -apport a .oc
la concoure de compoaitton

Sha win!
Fournit un Service Si

d'Arol»—N«. t

la beauté de ia musique execute?. Oni 
été très appréciées comme pianiste! 
Mm? Roy Mlles Desnia-. . tourteau, 
et Garceau, de Shawinigaik.

A tous ce* artistes, r.ous disons 
grand merci pour leur < oncours gé­

néreux et très tff.cace.

(Presse Lanadîcnae)
Montréal. 2 ' M Albert Gue 

• n». de St-Ph.) r'pe de Laprairie c
décédé ici, de blessures subies lors

Iqu'u- ha- ' de r ■ BdlOD I x-
oloaior. jt couv-om. !e corps du cou- 
tenu brulan*. Crt Accident est surve*

aé. •
' jj«* le suanttwnMtel fretin a' fiait 
IconaTu.re près de St-Philippe de La- 
p raine.

Partout ou l9on TraTaille

V!OYEZ lo burtau moderne . . . 
les affaires quotidiennes s‘y suc­

cèdent avec sr»uplesse et précision. 
Et partout, aides précieux et infatiga­
ble*. 1rs stylographes Wolrrmcn 
contribuent A rbarmonie générale. 
La plu me-réserv oir Waterman est 
toujours prête. Pendant—ou après 
— les heures tic travail, elle répond 
toujours à l’appel.

Gratuit à ceux qui souffrent 
de l’asthme et de la fièvre 

des foins
Essai «rraluit dr la méthodr que n'im 

porto qui peut omplo>cr *ana 
ennui ©u perte do temp*.

.V u* a^on* un«» m tho .> vjr 
bout d«* l’asthme «t nou» «t»i1. 

qu» vous Vt ayiez à no* depen». Q • 
que *oit votre ca*. qu'il date d- Ir • 
«> i de p. !*, que ce soit l'asthme chr 
iiiquc ou la fièvre de* foin», vous de 
vrier. demander l'essai gratuit de notr- 
méthode. Quel que aoit le climat m 
vous vivier., quels que soient vot.< 
âge ou vos occupations, si vous été 
aux prises avec l'asthme ou la fièvr 
des 'oms notre méthode vous soûl* 
géra rapidem*. ..

Nous l'adressons spécialement aux 
cas apparemment *..n* espoir, où toute 
lea forme* d’inha'\teurs, «le doucl -s 
de préparations a l’opium, les vapeurs, 
les “fumée* brevetées” avaient échou* 
Nou* voulons démontrer à n'import 
qui à no.« frai» que notre méthode e • 
laite pour mettre fin a toute respift 
tion difficile, «ifflante, et a toutes c- 
attaques terribles.

Cette offre gratuite est trop împo. 
le noble et patriotique projet de la tante pour U négliger une ».eule jour 

famille Héon recevra certainement l’ap­
probation et l’encouragement de touti 
In population des Bois-Francs.

Fn effet, dites-le moi, y a-t-il parmi 
nos compatriotes, un homme qui a plus 
mérité d’avoir une statue que Charles 
Héon? Il y a-t-i! une profession qui 
mérite plus d’etre honorée que la pro- 
fe «:on du Cultivateur personnifié» en 
1 harle« Heon *

Charles Heon n'a pa« paru dan 1* ( 
giandc* assemblée? pour y faire de 
disfoui- il n'a pa c< rit de livre «ur 
la t'olomsatior. *U' la nobies.«e de a 
«ulture de la terre mais il a été vu
MéUAAlf Oké&ÉÉAà# CAt

née. Ecrives maintenant pour bé’nf. 
cicr immédiatement de la méthode 
N'en ojcî pas d'arge.l. SimpUmer.: 
r -liez le coupon ci-deasous. Faite*
Iç aujourd’hui — nf payez inêm'
pa» de t

« «M PON »» l ^ \l m; miii
FRONTIER ASTHMA iO. «ha . 
bre 79^e. Rue* Niagara et Hudson , 
Buffalo. N Y.
I nvo un es.-ai gratuit de \o'i

—r

La Lacune Comblée
I.cs hmumris snot grands 
pmjnu., chère Madame. Iis 
oublient souvent d’acheter ee 
fjui K tir est le pins nét'essairr. 
I .t.s’rl n’apasdestylographe, 
n oicî I*occasion de lui faire 
le plus utile des cadeaux— 
l’incomparable pi unie-réser­
voir Waterman*

«



. LC BLANC DES YEUX . 
MARQUE DE JAUNE?
LE TEINT TERREUX 

VOTRE FOIE EN DESORDRE!
Mm» Wm Bourqu*. F<>* < re«fc. N B

‘Mon foi« allait mal depuis 
le-iftcn.i.a, « Uücme&L qua je n« pou. 
vais rien fairr J’avais ausaf des dou­
leurs telle* â l'estomac que jr pouvais 
a peint les r: durer a certains mo­
ment-. Ma langue était chargée; ma 
hou h*- goûtait marnai*, particalièra- 
nif-nt U n at i . le Man» de# yeut était 
marqué de jaune et j’avaia un teiat 
terreux et jaune.

Je lu» beaucoup de < hotaa au au- 
jet des

PILULES LAXA4JVER DE 
MILBURN

de sorte que je décidai d’e!. prendra un 
Maron, et apré* en avoir dépensé trois 
je senti* une grande amélioration, ja 
me repris a vivre et ja puia mainte­
nant accomplir tout mon travail sans 
•urane difficulté ’

f.r\ vente ches tous les phertnarieni 
et fournisseur», uniquement prépa­
rées par The T. Milburo Ce , Limited, 
Toronto, Ont.

IR APPEL A 
LA FRATERNITE 
RES TRANCHEES

L'ancien

LES CBSTAPLES 
QUI ATTENDENT 

M. CAILLAUX
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t

tmer ministre Poin­
caré ne voit le salut de la 
France que dans le ralliement » Le ministre des finances se heur*

Maskinongé

autour dos institutions répu­
blicaines.

DIVISIONS FATALES
Paru. 20—M. Poincaré assisté de M 

TV«n Vassal, député ds la Meu»« et 
M. Tousca Mas»! Ion. rout préfet de 
( ommercy a inaugura a Troyon le mo­
nument elevé per la villa a la mémoU 
re de ses enfams morts pour la Fran­
ca des combattants tombés en «iéfen- 
Man* le fort de Troyon.

Après avoir rendu hommage aux 
héros de la grande guerre, l’ancien 
président de la république, sénateur
de li M- use a fa î un appe* à l’union.

“V auj» urd’hai avéré, a t il dit, 
que l'Al’emaen» n 'a pas déss^mé II 
ea» a ré que si peut eommes dans une 
s triation financière d^ffi île c'est a- 
près avoir accepté le plan de paye­
ment du 5 mj; 1^1. < est a l’AUama- 
gre que vont lea sourires et les indul­
gences; c'est nous que trop aouvenq

ter a, dent sa politique df éco­
nomies v à U démagogie finan­
cière, dit le ‘^Rapper’

AUTRES OPINIONS
Fans, 20 “La lettre que M 0 ail- 

lags a adresse* a «*» collègue» refe­
ra comme un de» documents le* pl-is 
intereseants aux archives de notre épo- j 
que . déclare 1 “Ere Nouvelle** qui s# ! 
félicité du retour ainsi jnarque “ajx 
inetheder traditionnelles des grands | 
financier»

• L'Lre Nouvelle observe que le nu ! 
riatre naf4*hc aucutie de ce* "for 
mule* m^giqnes. de ces trouvailles a 
effet ’ que certains attendaient et il 
l'eu loue er. ,ccs terme ;

"Noua ne rertdr.*T* i ** confiance a 
notre Pat ne avec de* phra-e>. ou des 
projet ingtT, i*u- La confiance, en 
matière final « iere, est la (on»equen 
ce d’un certain ordre de choses. I^e 
.tour où la Frame »• sentira réelle 
ment gouverner. ou elle «aura que

on i use d'avoir des pen.ee* « goistee 1 pas un centime de l'argent prêté au

M Aimé «.uirarci. était ces jours 
• ermers cher. «<>**ur Mme A. Lafre-
fi itre

Mlle ( eciiia bâfrer.lere e'-t revenue 
é une prmenade * M- ' treal » hei sa 
Soeur Mme Josaphat I^*fehvre

c Mme be Béland e*t venue rhe.» 
#a -oeur. M e Alphonse Laf réméré.

— Mlle Methot, àt la I ointe du Lac 
g pa- e quelque» jc»urs chef «on ami# 
MH* bugénie Deajarlêie

M limer Marchand de Montréal, 
a rendu visite a en ire Mme Veuv# 
J» >eph Mar. hand

MM ^rthur e» H*t r| Paul Cion- 
trvillr ôtaient en «u* ches leur 
J ere ' Félix tionnevill*-

M \rthur Bélanger est allé à 
Moritreal, dernlèretnent

M et Mme Donat R I.af reniera, 
« Berthe Poirier), *o*t parMs pouf 
<ase>. Abitibi.

Mil* licrnutine Poirier de Joliet- 
te a rendu vis »* a son amie Mlle K. 
ï*c«jar .i.

t des exigenetrs ritempe^tives

‘ • es Jinguliêra» cotnpiai.aneei dont 
bénéficié l'Allemagne ces injustes ré­
criminations contre nous, nous n’a­
vons qu'un moyen de les faire cesser 

jen restant étroitement uni» entre Fran- 
j fais. Nos divisions ne peuvent que 
nous affaiblir vis a vis de l’étranger 
aussi bien vis à vis de nos amis que 
vis a vi» de nos ancien.' ennemis.

“Quant à mol, quoi qu‘il arrive je 
ne me lasrerai pas de recommander 
a concorde ft d adjurer nos compa- 

triotes d»- ac grouper sous l’égide des 
instituions républicaines autour du 
drapeau tricolore.

“Au pied de ce monument nous ne 
pouvons avoir qu’un mot d’ordre: l'ap­
pel A la fraternise dee tranche**. C>ct 
Bous n'en doutons pas la meilleure 
garantie de la paix.

Notrv-Dame du 
Han Conseil

Tou» I*** r*. à 7 heure*, nous
avons le» i • du mois de Marie,
actives d» I» bénédiction du Tget 
Bia»nt-Bacr#m*nt be * hant e*t fait 
|Msr Miles t é* île. < hriptine Houle et 
A»mev

Le catech Hime praparat.»ire à la 
«emmumon •• lennell* (fes enfants est 
ro/nffence

M Jo« Pf*mae»l*. de St-CvTilla. 
a vtadu sa propriété a M Piugene 
b'ii'trs i de Natre T»am* du Boa Ton. 
•eil.

DECOUVERTES 
PITTORESQUES 

EN ARYSSINIE
Une exploratrice anglatae qui en 

arrive y a trouvé des villes 
contenant dea égbaea aouter- 
rainet construit et d’un seul 
bloc.

MOEURS SEVERES
Londres, 2ft- Mrs Rosita Foebes. la 

fame ise exploratrice anglaise qui 
-**.fre d'une expédition en Abyssinie 
interviewé par un reporter n rendu 
hommage au rat Taffafi qui a-t «lie 
declare. Ini a donaé toute facilites pour 
mener à bien son voyage d’études.

Z* Meilleur
pour Seàé

Meilleur
onr Voua

CPRELIES et BARBEAUX
Font bien r*u«*ir à xmi* dé- 

\ arraster des Coquarella- ou 
Barbeaux, emploies pyu• eln U 
P(H tTKK K-KItP I i ,
dfe est la meill* i • ; *• ir
' ooa convaincre, f.»i!- P- -»i 
d'una boité dé* ai .rd'u Km 
i*nte c hea tous 1rs • • r« a
Sûc la grosse boîte î>é» ’air»- 
J. N i.odin, Ltce, Tr. :» Kivle- 
re*. F. v

Evite* le» contrefaçon-, exi­
ges aur chaque boite la » gnetta 
ci ba

* F r a fourni sur lalibela» ou vit 
une population d** traglodyte», -ie» ren­
seignements extrêmement pittores<jues 
et a révélé notamment que la I\ille con­
tient dix egiise» eouterraine* cqns 
trui'es d'un seul bloc et d'un «t.vla 
mercenieux quoique primitif. F.llc a 
fait également t.n vif eloge d# 2a re 
re d'Abyssinie dont la taille ne «iepas- 
sc pas un mètre trente-cinq, mais qui 
pour l'intelligence, l’énergie et la vo­
lonté ne le cr ie en Tien aux souverai­
nes europeenna* les plus notoires.

Pu ant des habitant# eu* mèmt*.
Mrs K *rbcs a Lit connaître qu’ils é 
tair- de mocuix sévères et que, no­
tamment ils entouraient le mariage
0 un 5 ofood re* ••c.t. b* divorça in­
terdit a roi et «ux prêtres, est ad 
m « pour les partualirr* dans des cir-
1 ,»nstu . es c-%*v. -onne2ica et est in- 
\ariab -ment suivi d'un partage ri 
goureux «iea biens entre les deux é 
ooi\. le divonc est du aux bruta- 
. ; ; v s du mari, «clui-ci doit payer une

lemnité propcrtionnellf au nombre 
rt a la x oltme des coups.

be sent.men’ de - *xt* *t mênie de 
'.asse p-'cvalair dans la population, 

!r» manage» « ** font jamais qu>i 
t re gen» appartenant a la même soeié 
te. Quant aux musicien# qui sont eup- 

avoir le rauvaia «eil. ils sont 
exr #x de et fait de» joies de l’hyrné-

Tre»or ne servira a commanditer d e-| 
phémeres popularité», le» *>lar-c» ! 
moyenne*’’ reprendront cette habitu- ! 
de. »|Ui est en même temps un sytn- I 
hole, et qui conviât* a erhanger de 
l'argmt, penihlement gagné, contre uni 
papier portant la signature d* l'Etat''j

Aux “Débats' M. A Albert Petit 
note que M T'aillauc a tenu a donner 
un tour plus impérieux ’ « un* admo-I 
ne station rituelle Mai* le.^ redurtior^j 
de personnel, indiquée^ p«r le mitiis- J 
tre comme *a condition capitale d** 
économie*, ne vont-elle* p«.h se heur­
ter a de seri*ux ohsta1 le ?

“Il est ai«*. dit M Albert Petit, de 
prévoir dou viendra l'obstacle aux 
projet* d'a*«ainis«êment1 dont la let. 
tre dr M f aiilaux contient au moins 
le germe Toutes les economies, tou 
te» les reforme», toutes lej» mesures 
restrictive» de la nationalisation de* 
«erviee* publics auront contre elle* 
las aoeiaiiftaa; autrement dit, la poli­
tique d assainissement financier est 
incompatible avec I* maintien du car­
tel aous sa form* actuelle.”

M Caiilaux affirme nettement aon 
intention d'exercer aur les proposition» 
de# ministres un contrôle effectif 
“Feux de se* amis qui comparent si 
volontier» M Faillaux à Necker ont I 
ils p*n»é à ce côté de |a comparaison?"

M FA du Mesnil dans le Rappel'’ 
félicite M Caiilaux de son "langage 
courageux", maie il ne se diasimule 
par. lui nôn plus "qu'une ferme poli 
tique d'^ponomiee se heurtera inéluc 
tahlement a la démagogie financière, 
qui a nanti trop de privilégiés de ai 
nécures injustifiée s”.

OÇ^ûo ■^noonp

o

VictoriavHU

EXIGEZ
LXS

TABLETTES ‘NERVINE’
DE

MATHIEU
contra Maux da Téta 
Migraine at Navraiti#

^ DE
S S>

Cw J.LMiUmo
Prgpnéiairu

SKarbraoëa.

fol de* Médecines brevetée* 

pr vpnetary No. la.tél.

— MH* M*rauvr:te Alain, qui a paese 
quelque temps a Montréal, l'invitée 
da «a tante Mme Rlouin est revenue.

—Mlle Ano* Marie FoHerge est re­
venue de Pnnecville.

—L'a*»emhlee annuel’# de» dame* 
de Ste Anne a eu lieu ici, et Mme 
Alexandre Julien a été choisit com­
me présidente.

— M. W.lîie Timmermans qui a été 
dangereusement malade at qui eat ve­
nu passer quelque temps diex aon I 
père, e«t bien rétabli et est retour- | 
né continuer •<?* étude» à l’école • 
gricole d’Oka.

•—Encore un mois et no» élève* se­
ront en vacances.

■—M. H. M. Betnier, est allé a New- 
York. Syracuse «t Rochester.

— M Olivier Pépin qui est à l’HMel 
Dieu d’Arthabaak t revendra ce» jours 

— MM Couture de Lyster, de pas­
sage

— M. J. */ Auger a ete re:cnu a «a 
chambre par une forte attaque de 
bronchite.

— M. l'abbé Fm.’e Du*-au t qui a 
passe quelques jour» t h»* on perc 
M Joseph Du*-<au11 est retourné au s»

' minai n- de Nieolct.
Notre pa 'c. ■ »>*’ eie\e. diman­

che dernier contre I’afslstance aux 
vue» animée» d» » enfant* et déclara 
qu'il e^’ toujours dangereux pour le 

| jeune» d’y aller.
M e* Mme J. H. Pat'' qui ont 

j>a*«e quelque» jvur* chc* leurs fi » a 
Montre.*! «ont revenue.
MM Henn e* Orner Goulet et Mc * 
tame* Go/.'', d- Notre Dame de lîam 

i de pa»«age.
A éto cè.él'- en notre église pa 

> •» « ' e ivi-i.tge d< M Romeo Na 
, ieau gerant de ’.a Le a seur et For- 

1 cr. avec M , S.mon* Nadeau, fi - de 
M. Jo<*ph Nalv.j Les époux avaient 

1 pour témoin* '*. J Nadeau pour «a 
fille c' M Mher Nadeau de Quebec 
pour son fre-e. M. l’abbé Lamer* a 

iB'é-i! la mariage r* a officie a la mr-«r
t» nembr* de. irv.Mi on I IT*', -t ‘,ri’ ‘'T
M rt M,, *. Urou M M ne l> 1 * f*rt •,*U v" 1"- I-h'ur"' «•«*>•
t .rNonnfnu Mm* M, t.ui mfttf. M '* 'oy«»f 

M e Y A > M *• • Mme A y ott e
\1. I Hamelin Mile T*s Ayotte et
V, > Ifaenontac* »• M I* M C Be;and

Réception
\ ' asion du voyage d* noce» de 

'I < Mme O Royer, de Sherbrooke. 
U y eut un grand souper et une sol- 
r• • c ie/ M. et Mm# J. Lamontagne.

b v eut chant c; musique. \ minuit 
..n rrve.bon fut strv: aux inv c*. A- 
pré» a'etri amusé agréablement l'on 
s’est qui*!# à une heure a*«et avancée 
fn emportant v.n heureux souvenir.

LISEZ LM ANNOWtatS j
mdrm «4

PASTILLES R.S.L
du Dr Doré

•tylageatbt KHUfNIATIMC 
garantj SCIATIOUC 

LUMBAGO

Un* proscription morvoil)#uao 
Frta d ua

MAL TU B. BMOf C P. 1IM. MM
BOA RO or THAOC S UK O IRQ

de noce» a desti­
nation dt N>w >ork Nou» offrons no- 

: «incère» félicitatiune et rouhait* de 
ibonheur

M. Ernest Cantin a vendu *a p^ 
prêté angle de» rue* St T^*ui» et Not- 
Dame à M Erie s t Roy de Princei 
-#.

—t’n off: :or du gouvernement d’O*. j 
| t:»wa e»t venu faire l'inspection <1 <
troupeaux de sache» dai\« notre mu 1 

h* pa !‘è rurale. Non* ‘ de von» ft, 
c ter les cultivate#-s qui veillent n 
a bonne santé de leurs troupeaux.

% _

M. e: Mm# Lamontagne a nsi que 
eu:* am; M e: .Mme Albert Drouin 

•ont revenus d'un voyage a Kherbroo 
Va à l'ocra# '■n d'un retour d* noe 
d# leur n#'#u V ej Mue Ro.er. b 
«•it visite Roch Fore«t, l.ennoxville ei 
Hromptonv :!e

LISEZ LB8 ANNONCES
W*m fcRwomfxer <9si tRvnpo.

Venez choisir votre
V * . •

Costume Ensemble
AujounT Z.

Lm mode* du prinUiaps M sont cpucentrées autour de 1*1*—mbU, M 

r«t« lui promet une égale popularité. Pourquoi ne choitirie*-vout pas 

votre enavmblc aujourd'hui? Cet costume* sont des veî-ura comma 

on an trouve rarement.

Le* manteaux sont en faille de laine, charmeen et croiaé Poiret, dani 

Iea nuance* de tan maasine, vert cigRÜe, sable, marine, noir. Let robes 

ont de* plis sur le devant, des godets, etc.; elle* ton! en crêpe plat 

et aotes imprimée?, et le* doublures des mant**M* sont du même tisaa 

que le* robes.

Robes d’été
Robes en Broadcloth à jolie* 
rayure* dan* une très belle va­
riété de nuances très agréables, 
belle* garniture* qui en font 
ressortir tout le charme, gran­
deur* assorties. Valeur de $14.

MANTEAUX A VOTRE 
GOUT

Présentations du printemps de manteaux élégsmts. 
Des préparatifs plus soignés que jamais font de 
cette exposition la plus merveilleuse de la saison. 
La qualité du matériel et du travail, la beauté et 
l’individualité du detain caractérisent chacun des 
aaanteaux du ~ :?’eur marché au plus c1’ pen- 

dieux.

Noué offrons un choix i *s varie des étoffes du
printemps les plus nouvelles et les plus à la mode ;
les couleurs récentes fourmillent de bruns d’une
•
grande richesse, et il y a des garnitures de crêpe 
vraiement ravissantes et autres sortes de garnitu­
res très ëlégantee. Noua vous conseillons de venir 
faire votre choix pendant que nous avons encore 
les modèles les plus

ROBES QUI VOUS 
PLAIRONT

Des modèles charmeurs par tous les détails sont h

sensation des modes du printemps. Notre assor­

timent eat des plus attrayants.

Les modes élégantes—chacune avec des caracté*

ristiques de détails très distinguées—vous per*

mettent de faire un choix pour toutes les circons*
*

tances et à un prix très modéré. Ces robes, d'un

attrait irrésistible, sont faites de soie, satin, crêpe 

bengaline, charmeen, croisé, rep et flanelle.

Elles ont l’air fraîches, si char* 
mantes ces robes nouvelles de 
crêpe Canton que nous venons 
de recevoir que vous les aime­
rez certainement en les voyant. 
Les modèles gracieux, let nu­
ances très agréables et lea gar­
nitures agencées avec ** goût. 
Nous mront toutes les gran­
deurs désirées et garantissons 
on ajustement parfait ..

$10.98
Ce deuxième lot de robes en 
crêpe Canton que nous rece­
vons fait ressortir des idées 
tout-à-fait nouvelles en fait de 
combinaisons de nuances et de 
garnitures. Nous les avons mar­
quées è ce prix très bas pour 
les introduire. Ne manquez pas 
de demander è les voir lorsque 
vous viendrez è notre magasin.

GOLDENBERG BROS
184 Rue Notre-Dame, T rois-Rivièr es

^
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On s est encore intéressé à 
' ingénieur de la cité. M. C. E.
Gélinas. au conseil de lundi soir,
L n avis de motion de l échevin 
Michelin menace encore de le 
«uspendre de ses fonctions, puis 
une motion a été proposée pour 
faire examiner par un autre in­
génieur. les travaux qui se pour­
suivent à l'usine de filtration 
sous sa direction.

i.a majorité du conseil, le mai­
re ayant donné son vote prépon­
dérant. a refusé d'imposer à la 
ville de nouvelles dépenses qu'en 
ti ainerait nécessairement une 
nouvelle inspection des travaux, 
quand il existe déjà un surveil­
lant chargé de faire rapport au 
conseil sur la marcha, de l'entre­
prise. Il paraîtrait que la cons­
truction du bassin a souffert 
quelques défectuosités, mais les 
proposeurs de la motion ont re­
fusé de donner aucune particu­
larité. malgré l'invitation pres­
sante que leur en a faite M. l’é- 
chevin Langlois. Sur quoi, M.
Langlois en a conclu qu’il s'agit .
.... -i «. ” . . |pi«ns et un estimé du coût o untout simplement d un parti-pris veau collecteur qU» serait 
contre I ingénieur de la cité et 
d une persécution systématique 
dirigée contre lui.

M. Langlois, de même que le 
maire d ailleurs, a invité les mé­
contents à porter des accusa­
tions contre 1 ingénieur, à définir 
leurs griefs, mais on n en a rien 
fait. Bien plus. M. Gélinas a pro­
posé à la ville d'adjoindre à l’in­
génieur suggéré au conseil, pour 
faire enquête sur les travaux.
4 autres ingénieurs attachés à 
rtos grandes compagnies.

Nous croyons dans les circons 
lances que le conseil a agi sage­
ment en repoussant la motion 
telle que proposée. Les travaux 
à I usine de filtration sont non 
seulement surveillés par les offi­
ciers de la corporation, mais ils 
sont aussi sous la direction de 
MM. Surveyer et Lafrenière.dont 
la compétence ne peut être mise 
en doute.

( e* deux ingénieurs sont re­
présentés ici sur les lieux et re­
çoivent des rapports sur l’exé­
cution des travaux. Nul doute 
que si la moindre chose clochait 
ces ingénieurs seraient interve­
nus et auraient demandé des 
comptes à l’ingénieur de la cité.
Hs n rn ont rien fait, et ont mê- 
nfh approuvé ce qui s’est fait 
jjpsrju'iti.

LES TRAVAUX 
EXECUTER

QUI SONT A 
DANS NOS RUES

Le sonseil a devant lui la liste des pavages, 
égouts, trottoirs, etc., à faire dans la 

prochaine saison.

LE MONTANT REQUIS EST PREVU

La justice élémentaire exige­
rait donc qu une enquête, s’il 
en faut une. soit conduite par 
den ingénieurs compétents et dé­
sintéressés, comme ceux des corn 
pagnies,— et ce, sans frais pour 
la ville,— et non pas par un seul 
homme, tout qualifié qu il puis­
se être.

Jusqu’ici, le public a été tenu 
complètement dans l’ignorance 
des motifs qui sont à la base des 
propositions de renvoi de l’ingé- 
nieUr Gélinas faites à maintes re­
prises aux séances du conseil mu­
nicipal. Ou l’on a raison de de­
mander le renvoi de l’ingénieur, 
et alors le public a droit de sa­
voir pourquoi, ou bien bien l’on 
a eu simplement envie de s’amu­
ser, et le public commence à 
trouver que la comédie a trop 
duré.

La lutte à la 
tuberculose

Le congrès de la Canadian 
I uberculosis Association tenu 
a Montréal la semaine dernière 
et qui s’est terminé par une vi­
site des délégués dans notre vil­
le a remis en lumière la nécessi­
té d’une campagne agressive et 
de tous les instants contre le flé­
au de la peste blanche.

Comme on l’a à maintes re­
prises répété, surtout au cours 
du congrès qui vient de finir, la 
lutte à la tuberculose n'est plus 
une question d’individus, qui 
doit être laissée à l’initiative de 
quelques âmes charitables, mais 
elle a revêtu un caractère tel que 
les pouvoirs publics ne peuvent 
plus t’y montrer indifférents.

Let officiers de la “Canadian 
Tuberculosis Association’’ ont 
rendu hommage à la part prise 
par notre ville à la campagne 
contre la tuberculose, et le Dr 
lames Robertson, président de 
la Société de la Croix-Rouge, 
n'a pas cra‘int de la citer en ex­
emple au continent Au cours de 
leur isite. let membres de l’as- 
* .ation ont au-»«i été vivement 
impu-adonnés par l’oeuvre des 

Suits à la pags 4

Le comteil comidèrera à sa prochai­
ne csancs de comité le* travaux oe 
voirie que recommande l'ingénieur 
de la rite, M. C. F. Gélina*. dans son 
rapport. L’ingénieur recommande la 
construction d'egouts. de pavages, de 
trottoirs, etc. Il est aussi question de 
l'ouverture des rue* Richard et St- 
Benoit, de l'éclairage du parc Cham­
plain, de la toiture du boulevard' Tur. 
cotte, au dessus des bureaux de la 
“Canada Steamship Lines”, etc.

Le collecteur de 18 pouves qui drai­
ne la partie est de la ville est devenu 
insufflant. A chaque orage ordinai­
re, il déverse dans les caves des mai­
sons de la rue St-Paul On fait les

nou- 
placé pa­

rallèlement à celui de la rue St-Paul. 
Cet égout sera de dimensions suffi­
santes pour drainer tout le bassin de la 
partie est de la ville, il variera en di­
mension de 48 * à Î16". Ce travail peut 
être exécuté pour $93.727.63,
v La construction de vingt.cinq re­
gards d’égouts nécessaire à l’entretien 
des égouts coûterait $2.375.00, la cons­
truction de» services d'egouts, $4,625.- 
00.

II y a aussi les pavage* prévus par 
le reglement voté en 1923, et qui 
n’ont pas encore été faits Le montant 
ue $19.591.00 disponible pour la répa­
ration en macadam bitumineux, de la 
rue St-Paul, n’est pas suffisant pour 
un pavage en béton armé. L'ingénieur 
suggérerait d'ajouter $26,000.00 au 
montant déjà préva, pour paver cette 
rue d’une manière permanente, car 
le trafic justifie cette dépense.

Les pavages prévu* par le règlement 
de 1923 et qui n'ont pas été faits sont 
dans les rues suivantes :

Champlain, d’Alexandre à Des For­
ges; St.Joseph, de Bonaventure à 
La violette; Alexandre, de Notre-Da­
me a Hart; St Olivier, de St Georges 
a Bonaventure; St Paul, de Des Com­
mis aires a St Maurice; St-Paul ne 
Notre Dame a Des Commissaires; De 
Tonnamourt de St-Frs-Xavier a La- 
violette;

La liste des rues à paver ou à ré­
parer en 1925 sont le* suivantes;

Ste.Cécile, de Notre-Dame à Des 
Commissaires; Ste Cécile, de Pet Com­
missaire* à St-Maurice: St Philippe, de 
St-Georges «u Boulevard: Cehmiti des
Forges, du Pont rue Lejeune aux li­
mites; Ave. La violette, de St Piçrre à 
St Maurice: St-Frs-Xavier, de St.Ge- 
nrviève à St-Maurice; Ste Julie, entre 
St-Thoma* et Cooke; Notre-Dame en­
tre Guilmour et Blvd. Normand; St- 
Olivier. entre Des Forge* et St-Gcor. 
ges; St-Denis, entre Volontaire et

Plaisante; St-Denis, antre Des For­
ges et Laurier; Ste-Julie, de Royale à 
St-Prosper; St-Roch, de St-Stani»las 
à Notre-Dame; St-Roch, de Bellefeail. 
le à Chemin Ste-Marguerite; St-Geor­
ges, de Royale a Notre-Dame; Bell, de 
Du Fleuve a Notre-Dame; Royale, oe 
Des Forge* a St-Georges; Rue Leves­
que; Rue Modeste; St-Frs.Xavier, en­
tre Notre-Dame et De Tonnancourt; 
St-Jean, de Notre-Dame a St-Pierre; 
Des Prisons, de Laviolette a St-Frs- 
Xavier; St-Charles, de laviolette à 
Hertel; De Tonnancourt à Ste-Cécile; 
St Maurice, du chemin dea Chenaux 
a Laviolette; Côte de la rue Laflèche, 
St.Maurice, de Laviolette à Champ- 
flour; Devant Station du C. P. R , pour 
poste des Charretiers; St Thomas, en­
tre Ste Julie et Champfiour.

N. B. Dans cette liste les rues Ste- 
Julie, St-Denis, l’Evesque, Modeste, 
Des Prisons* et de Tonnaocourt, ne 
devraient pas être pavées avant que 
les tuyaux d'aqueduc de 4 pouces soient 
changés pour d'autres d’un plu* gros 
diamètre.

Suit la liste des rues dont le pavage 
devra être réparé, après la pose des 
conduites principales d’aquedue. Ces 
travaux entraîneront une dépense de 
$8.280.00. %

St-Maurice. Rüe St Maurice. St-Tho- 
mas, ( hampîlour. Niverville, St-Olivier, 
Volontaire. Champlain, Alexandre, 
Notre-Dame.

Les réparations urgentea du mar­
ché aux poissons *ont estimées à 
$4500.00. Les estimés ont déjà été 
prépares, par les architecte* pour la 
construction d'abris, pour le* cultiva- 
teurs au marché aux denrée*, lesquels 
devraient être ajoutés au montant pré- 
céoent.

La couverture du Boulevard Tur­
cotte, au-dessus des bureaux de la 
Canada Steamship Line, est très dé­
fectueuse. La garantie donnée par 
John Mansville, pour le» travaux 
exécutés à cette couverture, est expirée 
et cette réparation entraînera une dé­
pensé de $4875.00.

L'éclairage du parc Champlain devra 
être chargé au prix de $1.125.00.

Construction de 5.000 vg* carrées de 
trottoirs» permanent» durant l'annee 
UC5. $12.500.00.

Réparation des trottoirs de la rue 
Sc-PauL Ste-Genevieve, etc., lesquels 
ont été endommage* par U gelée, 1550 
rgs carrées $3,475.00.

On n’a pa» prévu dans les présents 
estimé*, lo'uverture des rues St-Be- 
npit et Rirhsrd, ni leg changements qui 
devraient être faits su Boulevard St- 
Olivier. Un certain montant d'argent 
pourrait être aussi employé à l’arron­
dissement de coin* de rues, comme pa­
le passé.

Commissions échevinales
% une réunion spéciale du conseil, hier, les commissions suivantes ont 

été formées;
Commission spéciale pour terrains de jeu. Son Honneur le maire Arthur 

Better. Pécher in Loranger et le coutrôleur de* achats.
Commission apéeiale pour étudier les réclamations contre le gouvernement 

provincial: Bon Honneur le maire Bettes, le président du comité de* finan­
ce*, l'avocat, le trésorier et le greffier de la Mlle.

Commission spéciale, pour étudier la proposition de la North Shore Power 
Co., au sujet de* ta»»x de chauffage et d’éclairage: Son Honneur le maire 
Bettes, le* éehevin* Langlois et Loranger.

Travaux pressants
Les plan* pour le tunnel dam lequel sera posé tous les raccordement* en­

tre l'usine de ban-niveau, la bitisae centrale de chauffage, le réservoir actuel 
et ('usine de filtration sont termine*.

L’exécution de cette partie de Fourrage adjacent à l'u«ine de filtration 
n’est pas romprise dans le contrat de M. J. H Trépanier.

L’ingénieur a par conséquent demandé au conseil l’autorisation de faire 
faire tes travaux par Pent repreneur tél que prévu par l'article 5, de* dévis; 
mais la question a dû être ajournée, vu que les éehevin* Lampron. Michelin 
et Carfgnan ont demandé qu'elle soit décidée par vote au conseil.

Comme la chose presse, une ahaemblée spéciale du conseil sera convoquée.

COMPAGNIE VENDUE 
POUR TAXES

Cap de !a Madeleine, 20— 
«ente des propriétoa de la “Soil 
Pipe A Fittings Co. Ltd.'*, pour 
taxes s*e»t faite, hier, dan* la «ai­
le de 1 hôtel oe ville du Cap et a 
rapporté la somme de $3.043.49 
qui a «té adiugce a la Corporation 
de la Cité du Cap de la Madelei­
ne et a la commission scolaire.

AVANTA6ES DH 
REGLEMENT DE 

CONSTRUCTION
M. l'ingénieur Gélinas fait part 

au conseil des heureux résul- 
pilé par M. Arthur Béliveau, 
tats du nouveau code, com-

LA VUE REÇOIT UN 
GROUPE DE SAVANTS

Les dix hygiénistes de T Amérique du Sud qui 
sont en route pour Genève arrivent dans 

nos murs, ce midi.

RECEPTION OFFICIELLE

Un règlement plus sévère
Le bureau de l'ingénieur de la ville a «Uneillé l'application du règlement 

chapitre 424, qui exige que chaque cheminée soit ramonée au moins une fois 
par année. Deux ramoneurs fureat chargés d* faire ce travail, et d’après les 
statistique* 2892 cheminées ont été visitée* et 23S3 cheminée* ont été ra­
monées en 1921. Un trop grand nombre de personnes. peraUtairnl à ne pa» 
vouloir se soumettre au règlement, dit l'ingénieur. Cette année, il n'y a pa* 
d'amélioration, et M. Gélinas suggère d'amender le règlement, pour le rendre 
plus facile d'appliration et en même temp*, plu* *é«ère. pour ceux qui y dé­
rogent.

CHIFFRES OFFICIELS

I.'ingenieur de la cite. M C. F. Gé- 
lina». *e félicite du nou«eau code de 
construction compile par M Arthur 
Béliveau, greffier de la ville.

Dan* *on rapport au conseil qui *erA 
conmdé'e a la pro< haine reunion de 
comité, M (ïélinB» dit en effet:

Le reglement de construction tel 
qu’amende est plus facile a suivre et 
rencontre plu* le* exigences de «eux 
qui construisent !e» lots qui n’ont que 
25 pied* de front. L’inspection en e?t 
faite d une façon plu* suivie.

Voici le* *tati*tique» de la construc­
tion lan dernier:

Feu le juge Pelletier
De noire correspondant) 

Québec, 20-—Le* obsèques de «*hpno- 
rable juge H. Cyria* Pelletier décédé 
samedi dernier a .'âge de 84 ans ont eg 
lieu hier en la chapelle du Sémtnairè 
Le Parlement Magistrature et le 
Barreau étaient représentés par une 
foule de leur* membres le* plus dit- 
tingues.

La levée du corps fut faite par M. 
i'abbe Camille Roy, recteur de l’uni­
versité Lava', et le service chanté par 
Mgr F. C. Laflamme, P.P., curé^de 
Notre Dame, assisté de.» abbet C. Des- 
lauriers *t U. Turcotte comme diacre

La loi de faillite
AVIS DE VENTE 

Dans laffaire de:
WILFRID LESAGE 

Cultivateur,
Ste-Thècle, Que.,

Cédant-autorisé.
AVIS est par le» présente* donné 

que JEUDI le 25ième jour de juin 
1925, à 10 heure* de lavant-midi, (heu­
re solaire) sera vendu par encan pu­
blic à la porte de l’église de la pa­
roisse de Ste-Thècle, l’immeuble sui­
vant savoir:

"Deux lots de terre contigus l'un à 
l'autre, situés dans la dite paroisse 
de Ste-Thèclc, sur le rang A, connus 
et désignes sous les numéros cent cin­
quante et un et cent cinquante-deux 
(151 et 152) sur les plan et livre de 
renvoi officiels de la dit* paroisse de 
Ste-Thècle, contenant environ six ar­
pents de largeur en totalité sur en­
viron vingt-neuf arpents de profon­
deur bornés front au lac des Chicots, 
en profondeur au cordon du rang R 
nord, du côté nord-est à Jean-Bapti*te 
Paquin et du côté sud-ouest à Mi?.*el 
Matte, avec une maison et autres bâ­
tisses y érigées, tel que le tout a été 
borné en front par opération de Me 
V. Desrochers, arpenteur juré, et avec 
réserve en faveur de MM. Théotimc 
Hilaire Massirotte et Gaudio*e Audÿ, 
d'un lac situé sur les dits lots de ter­
re. avec de plus une lisière de terrain 
de vingt pieds de largeur ià eau bas­
se) tout autour du dit lac que le dit 
Evarigte Richard leur a vendu, sui­
vant contrat de vente reçu par Me Chs 
Ed. Vigneau, notaire, le quatre jan­
vier mil neuf cent neuf et enregistre 
au long au bureau d’enregistrement 
du Comté de Champlain, dans le Reg, 
B. Vol. 56, page 720, no 4», 849.”

Et en détail sur la ferme immedia­
te!..ent apres la vente u« l’immeubiv
ci-dessus, le roulant *------ - partie de
l’a. u de cette succession.

Les titres et certificats .«cuvent être 
examinés à mon bureau en aucun 
temps.

Cette vent* est faite conformément 
aux article* 716-717, C. P. C.. et arti­
cle 20, paragraphe 4a, b, c, de U Loi 
de Faillite et a les même* effets qu'u­
ne vente par It *hénf.

CONDITIONS DE VENTE Argent 
comptant -r plus ample* renseigne 
ments, s’adresser à

HENRI BISSON,
Syndic.

Bureau. 142, rue Not; Umndh
rois-Ri'«eies, 19 mai 1925.

EDDIE MARTIN. En« mn .
29 mai-l juin

/ ourdain-Chagnon
Le mariage de M. le notaire Donat 

rhagnon. N.P. avec mademoiselle Sé­
verine Jourdair.. a été célébré, ce ma- 
*in. à la cathédrale, arec grande solen­
nité. Les autels étaient décorées de 
fleur, naturelles et il y eut musique 
pendant la ceremonie.

Le mariage fut célébré par M. le 
chanoine Léon Lamothe, aumônier du 
Monastère du Précieux-Sang de cette 
vîïle. Le marié avait pour témoin M. 
D. Baril, avocat de Montréal et M. L. 
N. Jourdain était !e témoin de sa fllle.

Après le mariage Î1 y eut réception 
cher le père de la mariée. M. L. N. 
Jourdain, 5 rue Hart.

Après le déjeuner les nouveaux é- 
poux sont partie en voyage de noces à 
New-Vork. Atlantic City et plusieurs 
autres villes cméricaines.

L* mariée portait une élégant* toi­
lette bleue marne garnie en renard de 
même nuange avec chapeau noir et 
son bouquet était composé d’“American 
Beauties”.

M. et Mme D. Chagnon ont reçu un 
grand nombre de riche* cadeaux à 
l’occasion de leur mariage.

tes aux autels latéraux pendan» le «er- 
vice par Mer François Pelfetier, P \ 
et le Rf'v Pere Hudon SJ.

Son Eminence le cardinal L. N 
gin était pré**r.t d.\as le choeur - 
compagne de MM Ira àbbés A. F M i ■ 
guire et Têtu.

Mouvement des 
navires
Vers Montréal

M. Emile Caron, 
laitier, n'est

pas en cause
Da:

sc il
là' ri

- m dernier rapport au ron- 
Dr i»e»j:.rJinx, médecin de S*n- 
x cite • enalait le m* d’un 

fuît oteur de ’a Banlieue dans la fa- 
miUe qui o" re levé un cas de fièvre 
typhoïde et q : continuerait a livrer 
du n ’ de se* vaches en notre ville. 
Comme daps.'.4 Bsn. eue il n’y a que 
M. K'.i e Caron qui fait le commerce 
exclusif de lai'ier nous tenons a *r»é

Moi*

Janvier. , 
Février. . 
Mars . , 
Avril. . . 
Mai . . 
Juin . . 
Juillet. . 
Août. . .
Septembre 
Octobre. 
Novembre 
Décembre

khi’A RAI IONS

Nom i l e

Total

diacre. Des'messes furent di*. p'A**' qu’il rie Vag ♦ nullement de ’uT
frais d'un cultivateur qui **.• sujïi
commerce de la 4>r. Don- acte.

Magnifiques Bergen AKemauds 
à vendre
adreaaez-v*us

Dr F. Houde
139a Notre-Dame Tél.

Troia-Rivlèrea

1993

36 Ave Laviolette Tél. 599

Dr C À. Bouchard
De retour d'un voyage d'études 

à Paria
( hirurgien à l’Hôpital St-Jo*rph 

de* Trnis-Ri* ière* 
CHIRURGIE GENERALE 

M iladies des femmes 
Maladies des voie» urinaire» 

Heures de bureau: 
le Î0 à 12 am. de 2 a 4 et 7 à R pm 

Uon ultations à domicile sur 
rendez-vous.

A- r. De p.
19 Mai
A M. .

Kurdistan........................ • . 9 26
Athénic.............................

P. M.
Harlsvick...................... • . 2 50
Trois-Rivières. . .• . 1 O'
Selvistan........................... a . 5.00
Chamberlain. . . , • , 5 44

6 10 Shamrock. . . , , • .
Severance.......................... . 6.16
New Borough. . . . , • . 10 0<>

11 15 Québec.......................... • •
20 Mai
A. M.

Québec...........................
Glentinnk. .... • . 4 30
Gaspe Trader. . , , • , 5 40
Shamrock........................ , b 00

Vers Québec
19 Mai
A. M.

5 33 Chamberan. . . . ,
Key west. .... . 12

P. M.
Rvcja. ....... . . 7 o:,
Marken............................. . 9 0 >

20 Mai
A. M.

12 50 Saguenay..........................
Can Runner.................... , .1.05
Saguenay Trader. . . . 1.05
Rhodesia. . • ... . 1.35
Kewive............................. ,
Eskbndge. . • . . . • . 2
Saguenay.......................... . 2 4"
Niveau de l'eau . . . • . ’’e o;>

Le Dr Renés, président
Presse Canadienne

Genève, 20 — Le Dr Edouard Bene* 
ministre des affaire* étrangères de 
Tchéco-Slovaquie, a été a l'unanimité 
élu président du 7ème congre* annuel 
de la conference internationale du tra 
«ail qui «’est ouvert ici, hier.

Un grand nombre d»
nus de tous le* pays

délégués ve 
ont a«*isté a 

cette séance d'ouverture et ont fait 
l’éloge du jeune ministre trhéco-slova 
que en qui ils voient. l'un des plus 

(grands pacificateurs de ÎFurope.

LISEZ LES ANNONCES
Titotr votre- BollF]

..............................236

CONST RI < 1 IONS

Nombre
2
1

4
13

5 > 
2
4
6 
6 
6

56

Total
3

29
40

42
34
28

21
22

\ «leur

$ 3.260 
15,22"» 

6.57'» 
9.40<i 
6.925 
7,650 
3.460 
5.450 
3.200 

• 8,D>0 
1.175

$ : 4io

\ sieur 
$ 51.900 

4,600
a -no

16.600
57.300

29$.400
156.000 

7.000
11,600 
îl.ooo
T R.300

316.000

$974,800

Valeur
I

7.760 
21.525 
23.175 
66.700 

301.H 26 
163.650 

10.450 
19,950 
A4.2«*ï 
26,400 

317.175

.20 $ 1,047.210

'.4u bureau de poste
Lundi, fête de la reine Victoria, sr 

ra congé au Bureau de Poste. Les gj 
chets de l’enregistrement, de la livrai 
son généra’e et de la vente des tim- f 
bret seront ouvert* de 8 à 10 de l’avant- 
midi. Il n’y aura pas de distribution i 
par facteurs. Il y aura une levée de ; 
boites de malle î’avant-midi et une le 
soir Les malles seront fermées à une 
heure de l’ap^ès-midi. 11 y aura une) 
distribution pir facteur samedi âpre* 
midi.

PROVIDENCE FN SCENE

Il sera intéressant de voir Provider j 
rr a l'oeuvre dans U ligue Internatio ’ 
nale. Newark n'est pa* un centre de 
halle. Les magnat» ont essayé a plu 
sieurs reprise» d’y maintenir unr e 
q melle, mais leurs ef
for:* ont toujour* é< houé. Si Provider 
» t n'a pa* de *ur< è«. t— «era un rude* 

coup a ia ligue d« Conway look.

DOMINION STORES Ltd
La chaîne d'épiceries du Canada. Nous vous faisons 

économiser

Emportez vos paquets et économisez. Est et que ça ne vaut 
pas la peine ? ? ?

SUCRE i 
19 lis,

LC R F GRAM I è; 
rea pour 0.73A' U METTES Feuille 

d'Erahle. 3 Me* 0.32

MARM EL A DF à 
Sherrlff’a

Ioranxe 
4 Ib

iirrr

0.85 B" RRF FR \IS
livre..........

Chaud, 4 In rr* 69c M ARM E L ADF de Stuart 
range
jarre de 4 Inrr*

IOCOA FR A 
. boîte de 1- Ih

RAISIN *an* no>aus 
2 livres pour 
I* meilleur en vill

AISIN “Sun Maid 
paquet* de 15 once*

EVES au lard de Hein* 
boite* de 39 ot*

ont de Grenoble 
étalée*. Fa livre

ANGES Sunkint 
douzaine . . .

0.37
rl à l’o-

0.65 
J7 

0.59 
0.37

S

B

AVONS P. G. Gold. 
Comfort, Sunlight. 
Rarsalou, 10 barre*

Surprise,
SAVON PALMOLIVE de renom 

mée universelle, 
pour......................

A CO N à déjeuner 
tout le monde l’ai­
me, la Ihre pou r

0.59 

0-39
CAFE "Kl chmello *’ 

Vendu sou* notre ga­
ranti. la li* re . .

' 0.25
0.69

EAt'X *er«
re........... 019

43 Dea Forgea, 443 St-Maurice

Les ii.x tavar..» de . A lérique du Sud 
et de l'Amérique «entrai* qui pour 
suivent un voyage d'etudes dans l’Amé­
rique du Nord et i Lu rope sous le* 
auspice* de la Société des Nations 
sont arrives en notre v a midi ac­
compagné* de* do te,.1 J F. Du* e, 
professeur a ITniversite -le Montreal 
et A H. Desloge*, dire, tcur de* hôpi­
taux d’alienc Le« savant» h;, git-niate» 
ont ete re^us a la gare j ar le* auton 
té* munie.paies ainsi que pur i*« mem 
bre* de l'.A>'ociation medicale de- 
Troi» Riviere* Il ont et»* immédia 
renient conduit», au < ha’eau de B loi» 
ou un lunch leur est offert ■ ar la ville 
de* Trot Rivière Son Honneur le 
maire Bette t a. nsi que le docteur de 
Blois, president de l'Association r e 
duale ont souhaité la bienvenu aux dis­
tingue* visiteur*. Le De (». L Des 
jardin*, médecin de *anté de la ville, 
a aussi porté la parole.

Leur programme comprend une vi­
site aux dispensaire* anti tuberculeux 
puis ils partiront ensuite en automo­
bile pour Shawinigan e* Grand'Mere 
En cette derniere ville, il y aura re 
ception at goûter par les autorité* 
municipales et les medeon» de Grand' 
Mère. Le» savants visiteurs feront 
de retour aux Trois-Riviere* a sept 
heures ce soir et prendront le train ici 
pour Québec ou il* arriveront a neuf 
heure* et quarante-cinq dans la soi­
rée \endredi. ils s'embarqueront a 
Québei . a bord du "Mount-Royal.” en 
route pour Gene\p ou il* assisteront 
aux deliberation* de ia Société de* Na­
tion*.

Nous donnons ri après de courtes 
notice* sur no* distingué* visiteur*:

Loui» Deaf ouches. 39 an*, France_
Membre du .Secrétariat de ]A I gu* de» 
Nations. Docteur en médecine de la 
Faculté de Pari*.

Rafael Srhiaffinn, to an*. I raguaj —
Docteur en Médecine et Chirurgie de 
la F acuité de Médecine de Monte deo. 
1904. Ex interne a l'hôpital militaire. 
Ex-auxiliaire à la clinique médicale. 
; ‘ - ' * 

é$de M
M» .ica! scolaire. Délégué de ITra- 

gua> a la Vleme conference amtaire 
Pan-Américaine. 1920. Délégué ,ir j l’- 
raguax, au interne Congre» Latino
',,'er «
Pedagogy Medicale, 1921. Délégué de 
I bragua » au I\ irme < orgrev >•]<» !‘Fn- 
fant, Santiago de t h;li, 1924.

Oeuvre» publiées; La elau<<ire des 
Ecole* et le* maladies tnrectfeu«e«< con­
tagieuse*. 1910. Mobilité et prophylaxie 
de* ecolier*. 1924. Les arriére- scolai­
re», 1921. Le» maladie* infectieuse*, 
contagieuses dan* l'Ecole, 1920. Les

r ■ r— IM ’ U premiért éta 
pe da la Medccina dans Montevideo 
1926.

Carlo» R T «rde-Arthes, 25 ans. El 
Salvador. Docteur en médecine d* l’C- 
diversité de El Salvador, 1919. Doc 
teur en santé publique du John Hop­
kins Lniversitv. Premier prix dan* 
le concours universitaire de 1918 a 
Kl Salvador. Premier prix au concour-; 
de 1921 à El Salvador. Chef de U di­
vision dan* la campagne contre la 
Fièvre Jaune et le Paludisme de la 
Direction de El Salvador. Ex chef du 
Service médical et chirurgical de l'HÔ- 
pital a çan*anote. Ex-chef de hi Cam­
pagne contre la Fièvre Jaune en 1918 
dan* 'a partie orientale de la Républi­
que. Kx president de U Po.** Graduate 
Association "Ubiqueteers” de la John 
Hopkins l'niveraity, 1923 Auteur de 
plusieurs ouvrage* aur Parasitologie 
au Salvador.

Juin Francl.ro A alega. 39 ans. Pé- 
rou.*—Docteur-chirurgien de la Kacul 
t* d»’ Médecine de 1 Driver*.te de San 
M-.rcn», Lima, 1922. Fix lieutenant de 
U santé militaire. Adjoint, a la di- 
vi*ion de T il ulose df» la direction 
Oc santé. Médecin charge de la Propa 
gande éducatrice de la Ligue anti- 
tuberculeus" de* dames. Chef de tra­
vaux pratiques de la Faculté de Mé­
decine. Docteur auxiliaire de l'Hôpi­
tal Arsobispo ' oayra. Secrétaire du 
Cercle me.L al du Pérou. Chargé ad 
intérim du Cours de Ph> siologie Hu­
maine. 192.C Secretaire de la Ligue 
Nationale d'H.vgiene et prophilaxie so- 
ciale. Docteur du Cercle de U Presse.

Leopold Garcia Maldonado. 29 an», 
Vénétuéla.—Docteur-chirurgien de la 
Faculté de Médecine de Caracas, 1917. 
Docteur colonial français Elève de 
l'Ecole de Médecine Tropical de Li­
verpool. Chef de la campagne contre 
le Paludisme dans la region pétroii- 
fiaire du Lac Maracaibo. En voyage 
d’étude de prophylaxie et contre le 
padulisme eri Algérie et dan* la cam­
pagne romaine, 1924 Oeuvres publiées. 
Sur le padulisme et le* fièvres bilieu­
se» ut l’hémoglobinurie.

Alberto Zwanck (40 ans),• Républi­
que Argentine. Docteur en médecine 
de la Faculté de Sciences Médicales de 
Bu«ao* Aire*. (1909» prof***«ur sup­
pléant d'Hygiène de Buenos Aire*.
* hef de» Travaux Pratique» de t ours 
d'Hygiène de la Faculté do Sciences 
Medicales d» Burn >* Aire».— Profe« 
«eur de tour» d în-pect rice- d’Hjgic 
ne Sociale de l’Institut d'Hygiène de la 
Faculté de Sciences Médicales Or Bue­
nos Airrv -- Auxiliaire d'enseignement 
du Tour* d Hygiene de la Faculté de 
Sciences Medicales de Buenos Aire? 
Inspecteur te«hn;oue du Departement 
National dHjifitnc de u ÜcpuûLqut

Argen .ne.—Membre du r0-p Mc If- 
cal scolaire du i onseü National d'é- 
lucbation de la République Argentine. 
— Ex .-prêteur sanitaire de Bue? s 
Aires 1910 à 1918'.— Fi Secrétaire d<* 
la < ojrmmk.on d'Elabii^sement* In- 
âflfion ô» la République Argentine. 
Airrs.

De rgué lu Con*e;l National d F-
< . »• n <Je ia République Arg»-■ m s 
e or ia Faculté «le Science» Médicale* 
■le B^eno* Aires a la Seconde et Tro • 
su me Conférence Nationale de Pro­
phylaxie anti-tubercuieu*e. Membia 
eu comité organisateur de la Qua- 
Unme Conference Nationale de Pro­
phylaxie anti-tubereuleu*e. Pr«?- dert 
de la Mgb-division d'Hygiène du Comité

Argentine au troisième Congrès Pan 
Américain de l'Enfant. D-iégeé uj 
Conseil d’éducation de U Képubliqua 
Argentine et de la Faculté de Soei et 
Medicale* d- Buenos Aire» au Qua- 
’ r : e m e Congrès Pan-Amecain oe l'En­
fant. Secretaire de ia Division Médi- 
ale. Soi ule «t de la Sub division d'Hy- 

-' «•ne du Second Congre* Na -.ai da 
Médecine. President de Comité Or­
ganisateur du Tro.sierne Congres Na 
tionaie de Médecine. Rapporteur Of- 
tG iel du Comité de l'Argent ne au T* 
Mèn.a < ongres Par,-Américain de I f 
fant. Rapporteur Offi. iel du S- - n 
Congre* National de Médecine. Me,, . 
bre de l'Association Medical» Argent - 
n*. Membre de la Société d'Hygkn* 
et Microbiologie. Ex-Président de la 
Soc:efe d’Hyg en* et Micrologie

Auteur de plusieurs rapport* et tra­
vaux sur la Prophylaxie des maladie* 
infectieuse*, contage use*, Hygune n. 
du st nel !f. hygiène civile, 
d eaux potables hygu ne sociale e» 
Propagation «anitaire.

Emygdio Jo<e de Mattoi f38 ans», 
Brésil. Gradue de la Faculté de Medc- 
nne d» Bahia. <1909>. Médecin 
x lia.re dan* la campagne centre

Jaune a Para. Inspecteur f»a- 
titaire du Département National d» 
Fante Publique.

Rafael Aixarez 29 an*>. Cuba. TW. 
leur en Medecme ri « hlrurgie 4r f

^ , Mf 'W tim *• Havs- <r 
F\ « hef de C linique et. L»h*>. 

ratoiro ( entre CasGHar. R.etério!ng;. 
f

VN DR EX Gt H Fl M M. f* an*. T>.ragu*v
F • Jf c Medeefn» et CH rurg** de

Lmversffe de ' Asuncion.” Prof,».«,ur 
’* F*Cü,té Médicale de A^uncor. 

Docteur en chef ne i« rüniq*» d'Kn- 
• • ’5. Directeur de l irMitut de pu»r.. 
culture r: de l« Gmiu* de U,» p - 
rc teur Médical scolaire. Médecin de 
campagne. Docteur en chef du ?cr'
< e I rgent et d A»*i*tanc» a domicile de 
1 Assistance Publique. Secretaire Gene- 
ral de .a Croix Rouge. Diplômé de U 
F acuité Medicul» de Pari,. Diplôme d* 
lecole Tropical» d'Hambourg. Delcgu* 
Of.icie! du Paraguay aux suivants
V ongres :

Coigrè- de la Tuberculose, 1965. P*.
* ■ • 1 • -r*

19IÎ, Londres: < ongres d‘Hygien» et 
démographie. 1912, Washington; 2ir- 
e.e Congrès Par: Américain de l’Enfar * 
1919, Montevideo: 3ième ( ongres Pan- 
Arnericain de l'Enfant, 1922, Rio Jane - 
m; in me Congrèa Pan-Américain da 
l’Enfant, 1924. Santiago de Chili; Sep­
tième Conference Sanitaire Pan Amé­
ricaine de la Havane 192L Ctaienair» 
de Pasteur, 1923, Strasbourg. .Scrgent- 
Mapor de Santé. ,
PEDRO DE ALBA ALVAREZ. 40 ans, 

Mexico.
Docteur en Médecin», Chirurgî» et 

Obstétrique de la Faculté de Médecin» 
de Mexico 1909. Docteurs des Etablis­
sements Industriels. Professeur de Cli­
nique de Thérapeutique Médicale de l’E 
cole Militaire. Médecin Examinateur 
de la Compagnie d’Assurance . “La N* 
cional.” Docteur Chirurgien du chemin 
de Fer de santé. Docteur de l'Hôpital 
Militaire d'instruction. Membre d» 
l’Association Medicale Mexicaine Mem­
bre de l'Association Médicale Pharma­
ceutique de Guadalajara. Membre de 
l'Association Medicale du Yucatan. Re­
présentant au Premier Congrès Mexi­
cain de l'Enfant. Ex-Professeur de 
Science Naturelle* de l'Kco!» Norma ^ 
Mixte de l'Université Mo<-elos, dans 
'Ecole de Médecine de Guadarajar.» 
Ex Professeur du Premier cours de cli­
nique médicale dai s l’Ecole Nationale. 
Ex-Directeur de l'Hôpital de* Chemins 
de fer a Guadalajara. Ex-Directeur de 
l'Hôpital de Jesus à Alamo, Sonora. 
Ex-Deuxième Secrétaire de la Smote 
de la Croix-Rouge. Ex-Médecin des a- 
teliers praphiques de la Nation; de* 
feliers graphiques de la Nation, de* 
Ex-chef du Départ* ment pour Horn es 
à 1(4 Maison de S.;nté G* n- ale.

Oeuvres publiées par le Dr Alba Al­
varez: Traitement Médical des Uicc- 
res à l'estomac. Points de vue théra­
peutique sur l’application de bismuth 
dans la syphilis. Etats convulsifs dan» 
la première enfance. Bichloruro da 
Mercure ians le Paludi- e. 1; ,e. i*uns 
intra-veineuses.

(Preise Cana<Jsenne)
Williamson. W'. \a., 20—I n homm» 

a ete tué et trois autres ont »ubi des 
blessure» grase**, hier, a Hermit au 
cour* d'une b; taille qui *ui'1t une e- 
lection qui eut lieu à cet endroit. 
Sherman Parsley est le nom de celui 
qui s é«é tué .l les h|» «.se* sont Hen 
Kirk. députe *Nrlf, Bu<h htrh et Ken 

Chapman,
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SPECIAUX CETH SEMAINE
à

THE VOGUE
Gnmi magoaài dt confection» et chapeaux pour Dames

$9.98
MANTEAUX

loll lot é* mpntautmt tm v*lo«ra rt «n 
«vec trot h«ll« garniture, pour 

damas, que noos eeodroaa eu prit ri­
dicule de 19.9(1 durant cette «rmaine, 
dana le but de voua faire connaître nos 
bonnes râleurs.

Costumes Ensemble
V* bel assortiment de rontumee Knaemble lee couleur* les plus nou­
velle* at grandeurs ssaortiea, valant Jusqu à $50 00 
pose sstte semaine......................................................................

CHAPEAUX
$24.95

Osa centaine» de < ha peau i pour liâmes, tre* bien confer 
tisnnda forme» nouvelle», votre choit pour............... $2.98

THE VOGUE
56 Des Forges, près rue Hart

IMPORTANCE 
DU RETOUr A

............................................ ..

SHAWINIGAN FALLS
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L’ETMfN D’OR Une délégation de Shawinigan
et de Grand’Mère au conseil

Les Riffains donnent
du fil à retordre

Paris, 20—La bat» Ile ae jr
It front marocain. I^ea P ran -e 
préparent a laire une grande cfïYn- ;ve 
eette ae»: »'.! e en vue de t p le*
AifTaias h du ter.toire fr-.'.-u* 
Les trou >> i^'^genea travaiient fer 
ma à l’etat i «■“ment de Irur ligne d • 
défense en ar r ere u> laqu'.iie ila 

Mirent leur* force*. Leur ligne 
ém défense Ifre une g ran* réaistan» 
éi >1 faudra recourir e une - mt 
‘artillerie ai les F rançaia veulent en 

Jir a bout Sur - front .iccidanta 
(aime * «*t rétaM» parm. le» ndig. 

da- Ttenl Naagui' 'a. Les troupe* 
gérerai Colamhet ont « ommence 
msFcKe »ur Kellaa. KM. « ont fort 
manoeuvré et n'ont eu aucune

i , ...
iu>ei. Au rentre, l'ennemi forti- 

ligne de combat par de* ren­
ia qui lui arrive»' an i ■ de»

Munition» en abondance De* rapport* 
reçu* aux quartier* généraux français 
annoncent que I nfenterie riffaine est 
excellente. L'infanterie de» Riffain», 
par aon taavail supérieur, a surpris le* 
aviateur» français qui sont venu* en 
contact avec *11^. On dit que le* Rif- 
fain» sont passés maître dan» l'art de 
con-tru.re «I** tranchée» et qu'il» font 
montre d'une grande habileté dan» l'é­
rection d karrrtades à l'aide de fil bar­
belé. L infanterie de» rebelle* »e fait 
remarquer par son «r leur au eombat 
et <>n habileté au tir. Leur artille­
rie cependant laisserait beaucoup a 
«.e-,rer. Le* aviateurs français opt 
r»u> i jusqu’ici a mettre hor» u'usaga 
deux V*at'rriea des imiifénes. !>•» ar- 
tillrr#» craignent maintenant le» 
aviateurs français, et quand ils en 
' .lent v r, iU caillent leur» armes 
tant que ceux ci n'ont pas disparu.

Dans um époque eater r Appro­
che le decision de l’Angleter­
re effect ere lea entree pays.

LA MONNAIE D’OR

An point d# vue fmanclsr, le retour 
ée l'Angleterre à l'étslon-or entraîne­
ra, dans un délai assez bref, la réta­
blissement de la convertibilité de» 
monnaies fiduciaires dans un grand 
nombre de paya, et la libre circulation 
du métal précieux à travers la monde.

Les psya latins d'Europe et plus 
spécialement la France, sa trouvent 
dans une situation financière qui ne 
leur permet pas d'envisager imtnédia 
tement la réforma de leur monnaie.

Le situation, pour ces paya, eat donc 
la sutvnnte:

Tant que le système des monnaies
inconvertibles s'tst appuyé sur la mar. 
eké de Londres, tant que le marché de 
Londres a paru en état de fournir du 
crédit aux place» a monnaies dépré­
ciée» on a pu caresser l'espoir d'oppo 
ser le mécanisme des monnaies ratio­
nales dirigé»*» au mécanisme de l'éta 
lon-or. Apres une expérience de plu­
sieurs mois, l'Angleterre a'est aperçue 
qu’elle sacrifierait a ce système ?a 
puissance financière pour une amelio­
ration artificielle d* «a situation éco­
nomique, et elle répudia «on erreur. 
Le* Etats qui ont encore une monnaie 
inconvertible et instable sont donc 
irolés dan» leur propre marche La 
France, qui a joué un grand rôle au 
point de vue financier, et qui ne doit 
pa» renoncer a toute ambition dans 
cette voie, achèverait la ruine de son 
marché et se placerait dan» un état 
d'infériorité écrasante dans le monde 
si elle persévérait dan» de» pratique» 
monétaire* désastreuse». Il n’est donc 
pa» douteux quelle doit faire tendre 
tous se» effort* pour sortie de l’état 
d'isolement dans lequel la placent 
l'instabilité et l’inconvertibilité d.i 
franc. Mai* a\ant d’examiner le» con­
ditions dan* lasquelles la France pour­
ra, elle au«*i. revenir a l'étalon-or, il 
eat indispensable d’examiner par quel» 
moyen* le* autre» pays *e sont mi* en 
état d'obtenir le* concours étrangers 
nécessaire* pour effectuer cette réfor-

Le maire J. 'A. Dufrégné se fait le porte-parolel La lutte à
des délégués auprès du maire Bettez, 

à l'hôtel de ville
la tuberculose
?uite de la paga 7

LA ROUTE REGION A*

Fier aprei-mîdi Fon Honneur le mai- see de cota par M. Acton.
re Arthur £e.lez a reçu une déléga­
tion composés du docteur Dufresne, 
maire de Fhawin.gan Falls, de MM. J. 
H. Vaîiquette gérant de !a ville de 
Shawinigan Fa U, A. L'. Guillernette, 
député de St-Mauri c, du docteur J. 
K. tiuibord, m..:rc de (.rand’Mere, J. 
A. Bernier, gérant de la ville de Grand' 
Mère, J. H. Cunningham, représentant 
de la I^aurentidi.

Le docteur Dufresne, te fit le porte 
parole de la delegation et expliqua 
la but de leur visite.

"l e lent il s'agit, dit-il, c'eut de ter­
miner la routa entre U rivière Ca­
chée et Grand’Xierf. Lan dernier les 
•atiipcs faits par le gouvernement pour 
ess t,* aux éta.int de fltbj.OOO. Cette 
snr.ré it est.nii i qui ont «té fait* 
je chiTrent a $11C 000,

"Le gou.eruament provincial eat 
prêt a payer 1» no t e du coût des tra- 
.aux soit 9o7jOV Les directeurs de 
U ' Lvurentide Co”, de la “Belgo Ta­
per Cu. ' de "Shawinigan Water A 
Power ' o.” les ville* de C.rand’Mere 
et de Shnwimgsn sont prête* a faire 
leur part.

**M. Acton, de la "Northern Alumi­
num" de Shawin.gan, nous a assurés 
que sa tompagn’e paierait la moitié 
de ce que les autres paieraient. Dans 
ca ca» il s'agira *, de «ouscrira egale­
ment a^n de combler la balance lais-

"11 n# reste qu’à finir la route à 
partir de Grand’Mère sur un parcoure 
de 15 milles seulement.

“Comme vous !e savez les citoyens de 
Shawin.gan e* de Grand'Mère vien­
nent en grand nombre s'approvision­
ner aux Trois-Rivières et 11 ne faut 
pa* oublier que le district de» Trois- 
R viè^es est l'un des plus importants 
de !s province.

"Les travaux pourraient être com­
mercé» immediarament et se terminer 
dans !e plus court délai possible. Il 
la "Laurentida", la "Belgo Paper", la 
» -s.ra pour lea Iroia compagnie* 
•‘Shaw.nigan star A Powar" ainsi 
que >» villes de Grand Mère, de Shawi- 
n gan et des l roi» Rivières de p»>er 
une - »mmc de $9,800 chacune sur de­
mande ou à un mois, deux mois ou 
tro.s mois d’avis. La 'Northern Alu­
minum ne paiera que $4,700. Nous, cro­
yons fermement que Trois-Rivieres en 
profitera autant que nous et que cette 
rou'c terminée, :« nombre des touris­
te* augmentera considérablement." .

v fn Honneur le maire Bette* répon­
dit que la proposition lui paraissait 
ju«’e et acquiesça a la demande des 
délégué* en disant que "la ville sera 
heureuse d’y trouver »en bénéfice".

L** délégués repartirent aussitôt se 
disan’ contents du succès de leur mis­
sion.

La coopération du marché de» mé­
taux de Londres était donc indispen- 

me. Et ceci nous amène a envisager j !,âble Pour <lu* îes couvertures de
l'aspect politique d» la question.

La stabilisation de» monnaies qui, 
partout, sauf en Angleterre, est le

change de- pays à monnaie stable puis, 
sent ctre transformées en or. A condi­
tion seulement d’une entente entre

LE Cli'EMA 
< AMERICAIN A
r •
r

»Pî»«ler qu* le gaspillage est
un pecho mortel économique et une 
invitation constante a une attaque 
concurrente.

Respecter et écouter Fauteur du 
*«e- a ru», et travailler autant que pos­
sible en collaboration avec lui.

< e* conseils sont dictés par te *en« 
profond que l'on peut voir du "ciné- 
nu, a la foi» en tant qu'industne. 
art et pouvoir social.

stade préliminaire au retour a l'éulon. !Lonclre' rt Ne* Vork. le retour a Lé- 
or, a été obtenue dans tous le- pays par talon-or devenait possible dans le mon. 
un assainissement financier et par des i(ie- L* menace de la dislocation finan- 
crédits de change L'assainissement j** l'Empire, et de la création 
financier a comporté le rétablissement 'd un ,’,ar,'hc autonome de la produc- 
d'un équilibre budgétaire rigoureux et 'tion ^ l’Afrique Australe, a déterminé 
la réduction de la dette flottante aux j ,a d*ri»»on de l’Angleterre, 
possibilités normale» de renoufxlle- ! ^ r^l°ur * l’étalon-or dan* le raon-
ment qui sont assurée» par le marché1^ en somme, la possibilité de
monétaire sans recour» a la Banque renforcer l’encaisse des banque* d’é. 
d’émission Certains pays ont réalisé !m,Mion *,ar achats a Londres ou

grandir encore, l'industrie
tographiqtie a besoin SCIUV( (ICS i'Qli.X

4e perfectionnements dans 
l’inspiration et la technique,

/fRIPLE POINT DF. VUE
rd i*. $0 •— La Rvuai iiic> e * 
Il «st admis que <iars «. >•»; gc

♦ •g d entrepn.c. le» Vncn. »..• .
le$ gremiei du monde. < »p, udaiil, le* 
capitaines d^ liudu-tne K-mt -oaveru 
» .jeu à de* critique» et a des atta- 
r .»# mjustif'able*, d'où ?e- ■ t• nt de* 
grands dommage- pour 1a reputat .on 
i e§ homme» d'affaires a me ' h L’in-
duitn* «inemat**graphi jue * les boni 
me» qui s'y rattachent, n« déviaient 
pas échapper a ce# criuqm et a et- 
dénigrement».

L’industrie américaine du cma n » 
Jamais été un moru-p .< S..n .0; . ■ 
d'actions a été absolu' snt hm'. » - 
sont de» h.-mn -'- qui so sont fairt eux 
n èw* ». partis du ba« ,1e 1 • h, il, a
* ee peu do cai au *,
le* f o saibilJté» du cinéma et ont com 
mènes à le» rva 
cette neuve:le nft*'., ,
leur crédit et leui vab 

Ils n avaien pat «ic . r*. . le 
des tradition» pout . ■

I * f
li* furent cwiidait» bien au dois de

leurs pro,.* g. .vix
te tn
I*. runcV*nt qu'il- liaient
sonî r i■

Au 1 • « tnemâ a u
f uî qu .. ' - «r t uH>.i »
eppu . » icpend*' V
mier rang d« nos ndustt 
dspriis longtéinp*. créant • 
scs incalculables, des eiu;'!< i- 
centaines de mille per- ne- ,
per ".a d* nouveaux moyen» de i, 
et «1 education, élargi ,!« - b r 
mulé de» rarietitô* «t attem: ui 
fection techftiqu,* sa» - r. » 
sac* ain*i la base d un a ’ a >,< ' ”
authentique et neuf 

Si I an v* uf co o ' 
d - le e.néma. 
porter 4+e perfe t'om'* er

î Mêler un reu « t** *♦ de
r ranesqiie aux < ;* » '
c, ..es nc'.ueli* -r 
». a M • des plu*

? Ne pas sous-est mer le f . c ma:
1.
qui en valent la per *, ne pa
« -e de pa>ver , *r de u* I»
4 * l'on •

' ?« rendra hompte de la gr»
« •* /«. .Iité qu'un endwf-i
Q . 'u- lias» • • e irar., ■ r <\ .
. j l id at,en d- ta foule

rt du feu
La ' Kpoca* a publia un arti< !f in* 

tere nu au *uj*t du fameav tableau 
de Raphael ’ èd pasmo de Sicilia qui 
, t u n de* pi,i» beau* joyaux du Musse
du Prado.

t e tableau, qui fut paint par l’im­
mortel »rti-te dans la plénitude de son 
gèm, créateur, avait été fait pour Je 
, ouv»■* t de* i’ère» Olivetaina de Fan 
ta Varia della Spasimo, «le ralerme. 
I.a nav r** sur lequal il était transpor 
té a P^l#rme fit mtufrage et se brisa 
*ur le.- ,- »te* >eptentrionale.* de î’ita 
h# I » ciissr qui contenait le tableau 
fut jelee à la c-'te non loin d* Gène»
, u elle fut recueillie Par un* chan 

t ira, uleuse, l’oeuvre de Raphael 
«tait intacte!

Un i*i*cle après, Philippe IV deman- 
■ i» a la comn inauti- «iciltenne que le
• éiébre tableau fut tranaporté en Es

igr.r 1 . h. religieux y ewnaeMirent. 
I. , t lamente ëtacop#li fut charge 
du tr;in*|>ert, qui celte fois, eut lieu 
an* encombre

I oeuvre de RaphseJ prit place h la

1 ! r y -ouleva l admiretten generale. 
I- .i F t*4gne envoya 40d ducats
nu -«vj «*• ttliyetain et fit don ,1e AOfi 
sm’ ■ e « du< at i v 1 abbe q ,» l’avait ame 
ne en F pagne.

E » i ;j». loi* de l in,erdie du Pslal»
• val. le tableau fut sauve et plate 
*.u Palan du Buer» Retire». Lor* de la 
gu- rc «le P Indépendance, il fut tran*-

î’ari II rentra en Espagne 
r n • «»n vert m «Îu trait*- de 1915. Il

al, r» exposée au Vusee du Prado, 
qu'il ne quitta pa» depuis II en est 
un de* plu* fameux ornement*.

Comme on voit Ihistoire de Ce ta 
h Ici» i e*t curieuse et mmivF-ienté, 
puisque celui ci fu*. h la f ch-. sauvé

fmn •

cet assainissement financier par une 
banqueroute. Mais, apres cette banque, 
rcute, ils se trouvent placés devant un 
tel amoindrissement de la richesse pu­
blique qu’ils sont obligés de revalori­
ser tous 1rs élément» de la fortune 
privée. < 'est le csa de l'Allemagne, ou 
les financiers cherchent et cherche­
ront encore longtemps sans doute l'é­
tat d’équilibre où l’on pourra stabili­
ser la valeur «le* dette» ancienne*, U 
valeur «les salaire-, etc .. D'autres

a New-York contre de* crédita de 
, hange, tandis que l'Amérique aou 
tiendra l Angleterre eu lui fournissant 
des crédit» bancaires.

La décision anglaigg prouve qu il 
n'y a plu* de rivalité anglo-amérfcxiiir 
Chacun des deux marchés ne s’es* pas 
senti assez puissant pour »«• pa «cr de 
l’autre et pour risquer le# conc«quen- 
ce* particulières qu'aurait eues pour 
lui la continuation de l'etat d'instabi­
lité monétaire dan* lequel vivai* le

ent procédé, au contraire, a la eonaoli- monde.
dation do leur detto flottante et ont i Cette entente financière entre Lob- 
assuré leur équilibre budgetaire selon decs et New York entraînera nafurel- 
,«** méthode* financière» normale*. Il- lenient une attitude semblable de» mar. 
ont »in«i valorisé on fait tous le* éie chés de» deux pays, à l'égard de 1» po- 
»: en:* de la richesse et l'etat d'équili litique française.
hr» auquel il* nt arrives par cette. 11 en (.écoule que la France ra plua 
voie est prenyémoîit «r)ui qui corrca- ’le choix des moyen» et quelle est obli- 
pon«l à la siahilité de leur monnaie. ! gêe bon gré mal gre de pratique un as- 

t ettt méthode o*t la plu* recomman , saini-sement normal de ses finances,
d , f* *u ,>omt Hl' 'uf technique, r* èn respectant tous le» engagements.*,,,..   ............................ ............... ...............
ere* «n qur’iue «-orte r-bl ig»t«,i rc .pris. Il ne peut plus y avoir de *alut en 1924 comparativement à $*.99 en

dette flottante, dans la réduction de 
ses budget», dans l’equilibre rigoureux 
de es budgets par des recettes per­
manente» qui gênent le moina possible 
l’épargne et l'enrichissement du paya.

HADDINGTON FAILS
— Après un séjour de trois semai­

ne* t he/. M Emile Larivière, M. et Mme 
Rodolphe Cormier sont retournés chez 
eux a Montréal.

—M. Edmond Larivière et sa fille 
Alberta nous ont quittés définitive­
ment pour aller demeurer a Magog.

—M. Eugène Gagnon passe quelque* 
temps chez sa mère Mme Louis Ga­
gnon.

— M. e* Mme Arthur Goupille sont 
allés rendre visite à leur fille Jean­
nette au pensionnat de Nicole!.

—M. Medo Gsudet nous a quittés 
pour aller demeurer à Man*eau ain­
si que Mlle A Masse pour aller de­
meurer à Manseau.

— Mlles Mathilde et Germaine et leur 
frère Conrad »0ï»t allés a St-Wences- 
las dernièrement les invitées da la 
famille A. Paillé.

Crucible Steel a ds«iare son divi­
dende régulier semestriel de $1.75 par 
action privilégiée.

Westinghouse a gagné $f.46 par ac­
tion ordinaire et privilégiée combinée

K \ < v LA PUA ' \

P»

r • ’» f • ■ -i e c-!-« - le «!W> -ar ■

la King’» Flare de $10.0041 ajouté* 
Flu*'«Mi h» !c* ou i usent de fo faveur 
des critiques. On mentionne surtout 

v» - ‘ f v v * de* eu Vices Dut h es « et 
!ri*h Belle de l'é-uri,* >eagr«ai: Fair- 
hank à J C Fletcher; Aeven Oak* à 
( h Rohso* t atamarar a .1 T Fmall 

. u’ be* - 'V Thorn
•V Jcnn C*e«t de rôtab.g sèment 

« edar Crest.
f » * e • .gr . ' i lr*e n

>!«• :u \ m »'e ! > • u eUe m- de «'-''• .<rt. p«r •

tabliers da dente! t. —

ram- 
* du

ndawr

peur tou» le* pays dont la banque 
rcute atteindrait directement des ,.,-«' 
tour* étranger». !| ne faut pas perdre 
de vue en effet que l’Allemagne. | Au 
triche, 1m Hongrie et la Pologne qui 
ent procédé par la voie de la banque- 
r«,ute n’ont pu se relever qu’en a<*cep 
tant un contrôle étranger sur leurs f» 
ranees, contrôle rendu inévitable par 
les perte* qu’avait subies lepargne 
étrangère •ou* les formes les plus di 
verses «!»n* la déconfiture de ces pays 
H ne peut «fone être question pour la 
France d.- procéder à un* valorisation 
prématurée du franc «jui serait une vé 
litable banqueroute, tant que la situa 
t.on financière «’est pa* assainie.

La stabilité des devise* qui a elé ol> 
tenu,- après l’assainissement financier 
par de* réserve* de change, posait hier 
encore la qu*»ti«>n de la rivalité an- 
glo-americainr. La plupart de* pays 
ont treuve r , V. érwue de* crédits en 
dollar* » il ne pouvait être et II 
ne pourrai! . -tue lion pour eux de 
transform- • . ce* crédita en or
sane entrai • < ♦ diminution de la
hase «tu cre i I snques fédérale*
et saii* provotivi- t un» contraction mo- 
nétaire <n Amérique.

SOUMISSIONS
M.. pu . é c’a a parol "C de Ft 

Gr«go.re le (ir • d, ‘ té de N colet
L’on recevra au bureau du soussi­

gné. à St-Grégo Ti' de» soumission- 
cacbetve» adres«ce* su Con*ei; Muni­
cipal de 1.» p'-oiss# de 31-Grégoire 
«'e N: o et r* trn»i*-^i* • • *r 1er* 
reco mandées jeur es m aux sui 
van's:

Repelnt.ir.ife du pv de la rivière 
t-edfroy, pore 1 un nouveau pianeh*: 
en b vis recouvert d'une couche bru 
•ninease et aatfv» prèoarations.

I vu , .e («a •uni" ns soien* 
reçues pa* plu* tard que le 2it ma 
1985 pour être ouverte* le 1er juin 
19."> h «ept heur*'i e' s • «il so:. 
r>»r e conseil, a 1.» «a > . > i que d< 
îSt-Grego; • e.

Le* cah r * do» charge*, f t-action 
e^ devis pntir*ont lève examinés et 
tou» ren*c «ne ent* supplémaatalres 
obtenu* au ’ arc«u du aouisigné à St 
Gfégô re.

F COlR 'HLSM.d
8cc.-tré»or»a-

•oga.re d- V
$0-a2*5a-^*;« .. ma.

pour elle que dans la résorption de la 1923.

GRANDE OUVERTURE

diapenBAtres et par les réaultatsj 
obtenus.

Toutes ces marques d’appro­
bation ne peuvent faire que sti­
muler notre zèle et nous encou­
rager à continuer dans la voie 
où nous nous sommes engagés. 
En contribuant à garder notre 
capital humain, nous travaillons 
non seulement à notre propre 
grandeur, mais aussi à celle de 
la race et de toute la nation.

La résistance catho­
lique
Les dernières élections muni­

cipales en France inspirent des 
inquiétudes à la “Croix’ de Pa­
ris. Les suce,s, qu’y ont rem­
portés les partis de gauche ne 
>euvent manquer de stimpler 
l'ardeur des adversaires de l’E­
glise, et les catholiques devront 
donc s’armer de patience et de 
courage pour résister victorieu­
sement aux attaques des sectaires

A ce propos, la'“Croix ’ é- 
crit:

Il est à constater que plusieurs 
pertes graves se sont produites 
dans des régions qui ont eu de 
fort belles manifestations catho­
liques, et de cela beaucoup se­
ront déçus et peut-être découra­
gés. Il y a mieux à faire: il faut 
tirer de ce fait, en apparence 
inexplicable, une utile leçon. Il 
nous prouve que les manifesta­

tions, quelque grandioses qu’el­
les soient, ne sont qu’un feu de 
paille ai elles ne sont pas con­
tinuées par une action en pro­
fondeur, et si, par conséquent, 
'oeuvre d’apostolat ne se pour­
suit pas par une action persévé­
rante, d’après des méthodes é- 
tudiées et un plan précis.

N'oublions pas, en effet, que 
si sortant de la forge le fer est 
rouge, il ne tarde pas à s'obs­
curcir, perdant à la fois sa lumiè­
re et sa chaleur; aussi est-ce au 
moment même où on le retire du 
foyer qull faut le travailler sans 
lui laisser le temps de se refroi­
dir. C’est l’image de l’action que 
doivent poursuivre les catholi­
ques; chauffet à rouge et à blanc 
les masses ne suffit pas si on les 
abandonne ensuite à l’action 
continue, celle-là. de nos adver­
saires.

Théâtre Auditorium
SHAWINIGAN

MERCREDI «t JEUDI, 2# st 21 MAI .

Mrs Wallace Reid
«Uns

"BROKEN LAWS”
“Méprit de» LoU”

L'Histoire d uru Mere qui s'est trompée et dTuii fils qui a’est gs» 
pillé:— fu problème pour le» parent» l’âge du Jazz—Cornaient la ré­
soudre???

I NE M E QUE VOIS DEVEZ VOIR 
AUSSI

Le Mystère du Grand Cirque No. 2
PATHE NEWS Prix récoltera 15e et 25c

t

DU MAGASIN

Salem Janna
le 29 Mai 1925

l nr gronde rente sera spécialement or­
ganiste rlr l'occasion de cette ouverture. 
------Attendez pour faire vos achats------

SALEM JANNA
33 Rue de U Station Shawinigan Falls

DES VALEURS REELLES !
De» valeurs réflles. c'eat ce que nous offrons! Noua ne faison* pa* de 
grandes ventes sensationnelle» et noua ne faisons paa tant de brui! pour 
rien. Nos» offrons une belle qualité de marchandise» à un prix raisonna­
ble. sans essayer de voua tromper en vous disant qu* nous ne faison» pa» 
de profit. Voyez ces quelques prix.

Un choix intereeant Je compléta pour enfant» comprenant de» gran­
deur» de 31 à S3, convenables pour de» enfant» de 12 à L". an». Tweed 
uri». brun at drah. t«>ut laine. Bonne confection et excellente coupe.
I>eus paire* de pantalons bouffants.

$12.00 et $12.50
Notre Rayon des Chaussures

H ne faut pas oublier que nous vendons ta chau««ure et que notre as­
sortiment eat ronaidérable. Nos prix sont toBjoUra intéressants et le* 
deux item» plu» has vous en donnent une idée.

Chaussure* "fleet-foot’’ en toile, avec semelles et talon» en caoutchoue. 

Couleur* blanc, brun et bleu. Grandeur* à partir de 3 pour enfanta.

Grandeur» jusqu'à 2 p«>ur garçonnets et fillette*. Spécial 
la paire pour ... ............. $0.75
Chaussure» Manche» p«,Ur homme*. Femelle* "nroUn” ou cBir, talons en

caoutchouc. \b*ohiimnt ee qu'il faut pour Pété De» va­
leur* de $3.00 et Sl ôO la paire pour............. $1.50

G. LAMBERT
“Af/enf du Semi-Rrady''

4ième Rue Shawinigan Fall*

Les Dents Tombent
Sans Etre Gâtées

Tel e»t le re*ultai dune maladie infectieuse que Ton nomme 
PYORRHEE ALVEOLAIRE, produite par un microbe qui pénètre
aou* la gencive. . .

4 >*t un mal »an* rr«.»e grandissant parmi notre population.
La P\oRRHKK ALVEOLAIRE est due. d'abord à l'envahiaaement 

du tartrr qui cause le décollement de la gencive.
Dans ce ca*. la gencive, au lieu d’etre, comme a I état normal, 

collée à la dent, ferme, mince cl rosée, est. au contraire ramollie, 
plu» ou moins fongueuse et saignante. cp»i*«r. rouge et meme vio­
lacée et décollée de la dent, fourni>*anl au microbe destructeur une 
entrée facile.

L’infection «ausée P«r lr microbe ei qui a débuté au niveau dn 
collet de I» dent p«ut remonter jusqu'au *<»mmet de la racine, at­
teindre la pulpe qui »e détruit causant souvent fluxions, abcès et 
fistule*.

Dan* d'autre* ca*. la dent commence par *e devier. puis a ébran­
lé et finit par ê\re cueilli avec le* doigt* et *an* aucune douleur.

Dana d'autre* ca* encore, l'Infection qui a débuté dans la gen­
cive peut s'étendre à la gorge, causant de* amygdale*, de* laryn­
gite* et peut même envahir tout le »>*teme et dans certains cas, 
causer I» mort.

Neuf sur dix personne» atteinte» de PYORRHEE ALVEOLAIRE 
•ont de» arthritique», goutteux, rhumatisant*, diabétiques, ataxiques 
ou albuminurique».

Si donc vous appartenez * cettr catégorie, si voa gencive* sont 
tendres, si elle* «signent, si elle» »e retratent au contour de la dent, 
»i vos dents branlent rt »e déchaussent, voua étet menacés ou mê­
me déjà victime* de la PYORRHE ALVEOLAIRE.

que faire alors?
Vujourd'hui le microbe de la P\4)RRHFE ALVEOLAIRE a été 

isolé et grâce aux recherche» scientifique* nous pouvons arriver a 
la guérison complete par traitement MERCÎTAN à condition que la 
cause en soit dinparue.

I/C traitement à conseiller présentement est l'injection du VAC- 
< IN INA VA vaccin semblable à celui pour la variole. Diphtérie, etc. 
( e traitement consiste en dix injection», ce qui amène une guérlaon 
quasi radicale. Dan* tous ce* traitement» il faut au DENTISTE le 
concours du MEDECIN.

Ce traitement combiné fait rapidement disparaître tout symp­
tôme de la PYORRHEE ALVEOLAIRE et de plus guérit toutes le» 
maladie» causée» par Pexcè» d'aride urique dan* le système: gouite, 
«aïeuls rénaux, vésicaux et biliaires, rhumatisme», vertiges, coma- 
urémique, etc.

Ne négligez donc plu» ce» troubles buccaux qui sont la cause de 
bien d'autre», voyc/. votre médecin et passes à mes bureaux pour y 
recevoir lea explications nécessaires.

A votre dispoaition.

Dr J. R. HEBERT
CHIRURGIEN-DENTISTE — SURGEON DENTIST 

Seul possesseur de "l’Aeaine” — Sole possessor of the "Aeaine** 
71, AVENUE DE LA STATION TEL. 338

SHAWINIGAN FALLS

LISEZ LES ANNONCES
Choisissez avec sagesse

!



LE VETERAN JOHNSON FRAPPE 
UN “HOME RUN” A LA 9ème ET 

FAIT GAGNER LE V/ASHINGTON

LE NOUVELLISTE, ITmiS-RfllEgEs. MfRgfffgl 3h mai fgft

B.UHS KCTU EN COSTA U. SCI \( f:

5CARNET DU 
SPORT

FOURNIER EN TETE

L# dernier tableau de« :noyenneg 
publiées par les atatUtiques du ba.-e- 
ball démontre que Jaequea Fournier 
des Robins es* toujours en tête des 
frappeurs de ia üfrue Nationale. 11 corn- 
mande présentement avec un pour­
centage. de .420. En 70 visites au mar­
bre, Fournier a cagne 30 coups surs 
Uottomley du St*Louii te place au <ieu- 
VÜéme rang avec .421 ou .40 “hits” en 
95 passages au baton.

Dans la ligue Américaine. Earl Combs 
des Yankees, nu-ne avec .424. Il est 
suivi de près par quatre autres jou­
eurs réguliers, Sisier, Cobb, Severeid 
et Boone.

Burns des Phillies et Rice des Se­
nators avaient compté 25 points cha­
cun au 15 irai. Sisier est encore le 
maître des cogneur» avec 52 “hits”. 
O'Rourke, des Tigers a enregistré 14 
coups de deux buts, Cuylcr, de* Pira 
tes, et Roush des Reds, cinq trois buts 
et Hartnett des Cubs onze coupa de 
circuit. Mostil des White Sox, a volé 
13 buts et le lanceur Gray, des Athîe 
ties a gagné six parties sans subir 
une seule défaite.

Les Phillies ont conservé un© mo­
yenne de .322 au baton contre les .Se­
nators .290. Les Reds eï les Brave# 
sont Ie* derniers clubs des majeures 
avec .256.

Dans la liguo Internationa!© Gau- 
dett# du Jersey-City a frappé pour 
.452 en 73 visiu* au marbre. Le Na- 
svark (maintenant le Providence) mè­
ne avec .315 contre le Jersey City, 
.310 et le RochcLtcr .274.

TOURNOI DE GOLF

Troon, Eco sec, 20 —- La deuxième 
Tonde du tournoi de golf pour le cham­
pionnat féminin “open” anglaia a 
été jouée hier k Troon. Mme C. K. 
Allen, du club St-Charles, de Winni­
peg, ert la seule canadienne qui partici­
pe au concours. Mlle Joyce Wethered, 
la championne actuelle et Mlle Glenna 
4’ollett, qui détient le championnat na­
tional des Etatc-Uni-, ont gagne Kur 
match. Mme Alien a défait Mlle H. 
R. Ellison, de Boston par 2 en avant 
et X à jouer. Tout en enregistrant

plusieurs six e‘ sept, Mme Allen a de­
clare qu’elle peut jouer encore mieux 
Mme Allen MacBeth, de Boston, a per­
du au score de 6 et 6, contre Mlle 
■Wethered. Mlle Collett a éliminé, par 
b et 3, la championne gaîloisé, Mlle 
MV R. Cor. L’ancienne championne et 
MU© Cecil Leitch a défait Mme Cut- 
hell, du Royal For* Rush, par 6 et 5. 
etjsa soeur Edith Lcitch a succombée, 
Af 20e “hole” aïs mains de Mme King 
«Tlreland. La troisième ronde du tour- 
foi aéra jouée aujourd’hui,

PEU DE CHANGEMENT

New-York, 20~ Il appert que Tes 
Yankees feront pe u de changement sur 
leur alignement • Us auront proba­
blement un nouveau court-arrêt. Le 
retour de Ruth est attendu avec an- 
a et*

•
A L’IRLANDE A GAGNE

Vienne, 20— Dans ‘un match de ’a
• er;e Davis de ttnnis 1# major S. F. 
Fcroope et son frère Cecil, d’Irlande, 
ont défait le comte Ludwig Salm-
Hoogstraten et ï’. Brick, d’Autriche.

LA SUISSE ELIMINEE

Berne, Suisse, 20—La Suède a éli­
mine la Suisse de la série pour ia < or. 
pc d# tennis Davis. Les Suédois ont 
gagné quatre parties contre les Suis­
ses une seule.

CANADIENS EN FA IDENCK

New-York. 20—Jack WrigV, ’ W 
lard Crocker ont gagne deux ronde' 
a j tournoi de Hoboken. \Vr;ghi a «lé- 
fait G. R. Pres’.on Kenneth Stod- 
dart et Cro<ker a battu J. A. Bre- 
thour et J- Minster

BURKE BAT JOHNSON

Nouvelle Orléan .20 — Mart Bur 
ke, qui espèro >© battre contre Dr . •> 
»cy prochainemer t a battu Hoyd John 
*on en 15 ron.Je.*>. Tl i fort ma! tune
le gars de New-York.

SERIE DF “COUNTS ’

Terre Haute, Ind.. 20 — Bud Taylor 
un arpirant au champion at poida 
a défait Midget Mike Moran, en 10 
rondes à Terre Haute. Moran i pris 
i# “count” trois foU ©t Taylor deux.

JOUEUR VENDU

Now-Haven, Conn., 20 — Le New- 
Haven, de la ligue de l’Est a acheté 
•J >hn Ruser, joueur !*• thftmp 
r.cur, du Rochester, de l'Internation a- ^ 
!«• Ruser sc rapporte immédiatement..

8ANDE AVEC ROSS

Earl Sandc, l’homme qui i piloLe 
' lying. Ebony, à la victoire dans 1* 
Derby du Kentucky, étnit. jadis a l eni 
ploi de J. K. L. Ross. Il quitta le turf 

ian canadien, lors de la fameuse cour 
* à Kenilworth, entre Man O’War et 

•sir Barton. A la dernière minute. Bed 
well décida que Sandc no monterai* 
pas sir Barton et il engagea Frank 
Keogh. Sande jura alors qu’il no p' >• 
terait plus les couleurs de Ross et il
• tenu parole. •

Le score 'était 'de 3 à J pour Cleveland, lorsque 
Johnson, comme “pinch hitter,, fait 

compter deux points

LES YANKEES SONT ECRASES
Cleveland, 20 — Walter Johnson est 

allé au b&ton comme "pinch hitter” à 
la neuvième manche pour Washington, 
et ce dernier club a ainsi battu le Cle­
veland par 4 à 3, hier. Frappant à la 
place du lanceur Ogden, le vétéran 
Ji-hnson plaça la balle par-dessus la 
clôtura du champ de droite, faisant en­
trer Adams, courant pour Rue!.

Jusqu’à cette dernière inning, Shaute 
avait lancé en maître, et avait déjà 
deux "strikes” sur Johnson quand ce­
lui-ci frappa le premier "homer” frap­
pé encore ici par-dessus la clôture du 
champ de droite par un frappeur droi­
tier,

R H E
Washington . , 000 000 112—4 8 0 
Cleveland . . . 011 000 100—3 13 0 

Batteries: Coveleskie, Mogridge, Mar 
berry, Ogden, Russell and Kuel: Fhau-
te et Myatt.

DETROIT VAINQUEUR 
Detroit, 20 — Le Détroit a «iéfait les 

Yankees par 11 à 5. Dans la sixième, 
les Tiger comptèrent cinq points. Blue 
le 1er but des Tiger», frappa un ho* 
merun dans la 7ème, apres que trois 
hommes eussent pris leurs buts sur 
des “balls”,

R H E
Yankees .. « • , # 030 020 000— 5
Detroit ........ 100 005 41*—11

Batteries: Schang, Jone*, Johnson et 
Bassler; Doyle, Wells, Cole,

o o o ■«

HARFER EFFECTIF \

Phi.adelphie Nationale, 20 — En 
scorant b a 4, hier les Phillies ont 
égalisé la série avec les Cardinals Hai­
nes a été sorti de la boite dans la 4è 
manche alors que les locaux ont comp­
té cinq points dont quatre avec un 
coup de circuit de Harper.

R.H.E.
St-Louis. . k A .100 003 000—4 11 2 
Philadelphie. . . .OU 501 OOx—8 11 1 

Haines, Dyer et Schmidt; Mitchell
et Wilson. . . ^

CINCINNATI CE RALLIE

Boston, Nationale, 20 — Leu Reds 
se «ont réveillé* hier après-midi et ils 
ont battu les Braves par 7 a 3. Al­
fonso Laque a été très fort dans la 
boite. Lcr. visiteurs ont profité d'une 
faiblesre de Barnes dans les trois der­
nières manches pour traverser le mar­
bre #ix fois. Durant les quatre pre­
mieres manches quatre de leurs frap­
peurs avaient été mis hors-jeu au troi­
sième ou au marbre.

R.H.E.
C incinnati. . . . .000 010 114—7 14 1
Boston........................001 001 000—3 10 4

Luque etr Wingo; Barnes et Gib­
son.

Syracuse, 4. Toronto. 5.

A M E RICA N A SS OC 1A TION

9 L

Philadelphie. . . .000 000 003—3 8 0
Chicago....................... 201 100 00x—4 8 1

Batteries: Rommel, Walberg et Co 
chrane Perkin*; Lyons,

A Columbus:
Toledo. . . .
Columbus . .

Batteries: Canavan et Gaston, North­
rop, Leverette et Bird.

A Louisville:
Indianapolis . *..................... \ 4 0
Louisville..................................... > 7 3

Batteries: Maun et Kreugei ; Daw­
son et Redman.

A Minneapolis:
St laul. ..a,*..., 10 15 0
Minneapolis............................... « 90

Batteries- McQuaid, Fullerton, Mark- 
!e et Collins; Dumont, Edmondson, 
Middleton, Hamilton et AInsmith.

POSITION DES CLUBS

LIGUE NATIONALE
1 Pc
.750 
. 562 
.517
.462 
.462 
.444 
.42'.» 
.370

Pc
.741
.690
.613
.607
.455
.357
.303
.276

Pc
.667
.626
.583
.545
.44*
.436
.344
.310

Des combats de 
Rickard

Presse Canadienne)
New-Iork. 20. — Tcv Kitkard. 

promoteur, a Obtenu la permission 
de la 1 cmminMion Athlétique de 
l’Etat d’arranger de» combat» au 
Ktadium de» Yankees le 2t mai. 
Hoddy Barrett, de Philadelphie, 
récemm» nf suspendu pour avoir 
participé a une bataille avec le 
champion h elter*eight Mickey 
Walker, alnr» que ce dernier était 
dan» les mauvalwe» grére* de la 
< omMiNhion. a été réiiiMtallé.

Victoire de 
Stribling

(Presse Canadienne)
hanta' (lij. 20.—Young Stri- 

bllng. d*- Géorgie, a obtenu la dé- 
eislon des journaux contre Hugh 
Walker, de Kansas City, dans une 
bataille de dix ronde» ici. hier 
soir Stribling a été supérieur a 
W alker dan» tout*-» le** rondes. 
Stribling pesait 1754 et Walker 
174.

Ne w-Y’ork. . 21
G

7
I rooklyn. ...... . 16 13
Philadelphie. . . . . • 15 14
Pittsburgh. . 12 14
Cincinnati. • 12 1
Boston. • 12 15
Chicago. ..... r . 12 16
8t-Loui*. *««... « 10 17

LIGUE AMERICAINE

Philadelphie • « . . . « 20
y.

Washington. . . . . . • 20 y
Chicago. ...... . 19 12
Cleveland. ..... . 17 1!
St-Louis. . 15 18
New-Y'ork......................... . 10 18
Detroit. ...... » 10 23
Boston • v # • . « . • 8 21

LIGUE INTERNATIONALE

Baltimore. • 21
u

10
Toronto. • 20 12
Buffalo. ...... . 2! 15
Jersey City. ..... • 18 15
Rochester. * » * » # • 13 16
Reading. w 14 18
Providence. • 11 21
Syracuse.......................... • 9 20

LES COURSES
Jamaica, 20 — Voshel, avec Copper 

en selle, a pris lea stakes Greenfield 
de |2,000 ajoutés, disputé* par des bê­
tes de deux ans, sur la distance de 5 
7*2 furlongs, Le temps fut de 1.05 2-5. 
Il battit Surprise Party et Wormwold, 
deux favoris. Plusieurs négligés ont 
surpris le talent.

Un ‘‘home run” de 
Babe Ruth !

d’re- ' anadiertne)

New-York. 20 — Babe Kuth/ouT 
Miant pour un moment ses maux, 
»e saisit d’un bâton et envoya la 
balle dan» le.» bleacher.», hier, au 
stadium de» Yankee». Le champion 
des "home runs ' »'étaif fait eondui. 
re en auto au terrain des Yankees 
un peu avant midi et joua au bâ­
ton quelque» minute». Le champion 
frappeur de la ligue américaine 
était retenu a l’hôpital St-Vincent 
de Paul depuis son retour de voya­
ge d’entrainement et souffrit d’in- 
fluen/a. \u cour» de »<>n séjour 
a 1 hôpital, il a du subir «ne opé­
ration nécessitée par des abcèa eau- 

»iar la fièvre.

£9* :<

Hommage aux héros

e R,! .t '0.— A la * laou<
Ba- l.hm a ej lieu nauc .r<

' une piaqua «jui rapnclle la 1. « rt 
u\ er t amille Rémy, U -r, r « 

- aai é !• J3 aou- 1914 . a.
1 d'a .tra erime qaa d aimer U K-.

<’ ( e jour-lâ vers 22 t 30. un » '
, ru>MC* tiaversant le village M , he 
retendit qu'une bulle t:r#. par « 

;ab art» de U Plaquette lui avi 
TL- aux MSillos. < arr.ille Uén.

• it «lan ■» lu rue Plusieu 
• ile;.iand« l'empoignèrent en cri

0
- • *

r !» roata ce Schirma
Cc.ar 1 abauir a coups de rev<
Ib * diâcour* ont étt pror e,

' *T. Eraaat Marahal, maire do ..
*.sarive Sch.ffer, prêt .or:’ et , 

ation des proscrits d’ALace. et 
Burruaes, pyft* du Ht Khi

r*
soldai

la:

urs de la 9 ran

BABE RI 1 H. et «a fillette, Dorothy, sur le toit de l’hôpital St-Y incent, 
a New.York, où l’étoile du baseball a été autorisée par *e» médecin» 
dre Pair” pour la première fols depuis »a maladie.

pn-n-

x—

Les Messieurs brûlent 
la politesse aux Dames

Les Meuieurs da ia Banqua Cana- 
dienre Nationale ont brûlé la polite.«»e 
aux Daines du Central Bowling, tn 
triomphant aux quilles, hier roir.

Marchand, de la Banque, s est signa­
lé en comptant un total de 3^1 Les 
totaux ont ete de 1 659 pour la Banque, 
t*. de 1,603 pour les Dames.

Voici le detail:

DAMES
Mme Kettrick . „ 8K 102
Mme Lanviere . 78 107

102
129

292
M

Championne au 
golf

Presse Ca:al.«nnc)
Troon, Eco^e, 20—Mlle Glenna 

( <»llett, jeune «-toile américaine au 
golf a été éliminée du tournoi des 
dame» anglaiM.» aujourd'hui par 
la championne Mlle Joyce Wethe­
red. Le score final qui a donné 
la victoire à WUe Wethered a été 
de quatre en avant et trois à jou­
er.

Champion au billard

Boston. .... .000 000 110—2 9 1 
St-Louis. « . . .021 002 03x—8 14 0 

Batterie : Quinn, Fuhr «t Heving; 
Bush et SevereiJ.

....!>• ...U |

. . . .110 000 000— 2 
Hartnett, Kaufmann, 

Hartley, Nehf. Huntzin-

Ch ago. . .
Giant?. . •

Batteries s 
Bush: Snyder 
ger, Dean.
Pittsburgh. . . .110 001 100—5 14 4 
Brooklyn . . . .050 210 Olx—9 10 0 

Batter:es: Morrison, Cuîloton, Son­
ger et Smith; Ehrhardt et Taylor.

LIGUE AMERICAINE

Washington. 4, Cleveland. 3. 
New-York, 5, Détroit, 11. 
Philadcdphie, 5; Chicago, .4.
Boston, 2; St-Louis, 8.

LIGUE NATIONALE

Tiapdal* 
Column 
Akbar .

LES RESULTATS

PREMIERE COURSE
• .... i--1 : i
* • a » — 6—6 3—5
• • • . • — — au—p

DEUXIEME COURSE
FV ÜAll.................... Il—I 4— ! au—p

ringiac................... l«-ff 1
i oatract................... - - g

TROISIEME COURSE 
M Washington . . «—1 3 — 1 S—ô
• -i.i ..................... , , p
Fl. Star........... — — 4_j

QUATRIEME < OURSE
Voshel......................... 6-1 7—r»
S. Party................— |—4
YVormwold .... —

CINQUIEME ( OURSE

UNE COLERE 
QUI MENACE 

D’ECLATER
Le* émigrés russes en Orient at­

tendent rheure propice pour 
porter le coup fatal à la pègre 
moscovite.

Mlle Dangerfield 8R 96 2»2
Mlle Vadehonrocur M 103 134 328
Mlle Laflamme • 92 106 287

447 1©9 567 1503
BANQEE CANADIENNE

Lajoie ..... 109 - 87 317
Laneuette . . . • t o 114 112 B
Marchand .... M.. ’ 1- 100 391
Beauraier ... « 83 iir» 117 814

ria................. 83 130 315

532 581 546 165;»

- j «le? ba ilor.- et de» uniformes de
*h ree-, ô authentiques scigneu rs d an-
an. d’illustres soldat» de? tsar». Tie. 1-

M Borromee e M. Schiffer r so 
rendus ensuite a St h.rn.*. k ou, er r»r 

de la presque totalité 0e U - 
pulation, a été inaugur«j le monurr.e 
èl«*v« “ ia mémoire d«- enfant de 
ville rombé« a 
guerre.

lie général Pen« a remis au no i <ia 
r yiverneraent ia Croix de gu«*r a .u 
ville de Dombasie.

Lr cardinal Luçon. archevêque d* 
» » procédé à poaa g* U pra. 

m ere pierre de l’église de Br 
Marne» et a béni le monument e evé 

a la mémoire des glor.eux morts • 
bé» autour de cette importante pt . 
tion, dont i! a retracé l’héro.que re 
- .stance.

L après-midi, le cor ruanda it Jé< -
quy, député de la Marne, en tou-à <1* 
M. Laluc. ma.rc ce Br.mont, et .'es 
maire» de» commune voir ie-, dt?» 
société» patriotique» de Reinv ... 
la region, a ina-gu-e off ât.ie r.'

PSLULES /BfGi. 9
POt'R

Lrs HOMMES
Snt :nf.■ :.ent le mciil- 

qc- les horn me* puissent exn; 
tre le» maladies de

Estomac 
D> spepaie 

pRipilationa 
Maux de tête 

E!t o u r d i aae m e n t»
En enric’: .. . • !-sang eilr» prév ..»*• 

sent les

Rhumatiamea
Névralgiea

Maladies du Foie
Dep Trer.t-a;- - .es sont en grand# 

vog ^ rz les h rnr.ies à qui elles con­
te r.ent les iorces et la santé.

{ • les substitution# par les màr*
SS jamais «t

*i.,rr >« FiLLLXS MORO pour la# 
HOMMES. Si v u» ne pouvez les obta~ 
r. r <;• votre r iarchand, nous voua loo 
expédierons par 1s ; c»te, sur réceprioa 
du prix. 50 sous la bore.
COMPAGNIE MEDICALE MORQ

274. rue St-Denis, 
MONTRÉAL.

«

a r-n 1 un eclatar. hotrmsge à 
• le- 'Pc d troupes qui ont ©< a> 

battu devant Brimont.

• • ar •
> - rue >:e-Angel* a perdu un 

.:\»n* <1 r t 1 funeraille» ont e j ! «u 
1 eglise Ste-Cécile.

Moon rawer . .
T. Roll Call . .
K. O’Neill . . . .

SIXIEME
; ( hit ago...................
Festival • . • . . 
Hr Broom . . .

7—5
3—1

MISERE NOIRE
Par ». 20.— "Moira", le nouveau ro­

man du docteu1* Lucien-Graux, promè­
ne ses lecteur» en Orient. . ù l’on ren 
contre de.» gen« de toute» les nations 
et de toutes mentalité». Le livre est 
rempli de touche» dan» le genre d»» 
celle.el:

‘^Allez-vous promener uar.» la prin­
cipale rue de Pern, n- - loin de l'an; 
v a««ade dr !• r« • \
une aorte de "centre r;i <e 1 !a porte 
duquel, à certain" heure-, -e t cnnrn*

lards chenu-, homme» jeune? encore 
pleins oe force physique, maigre leurs

fond de l'ami-, trop fiers pour mendier, 
trop las pour s’employer. Et d’ailleurs 
a quoi pourraient-ils servir? Au port, 
comuie débardeur** J'en ai vu qui ont 
pris ca parti: lia se tant fait»
‘ harnais”, «-an* la plaque d’identiti 
que. bien entendu, le» Turcs leur refu­
seront toujours. On me disait hier que 
Ls proprietaire.» de la boite ‘TTris 
Noir ’ ont engage comme portiers un 
Tcherkesse géant e* un formidable Cir- 
'•assien. et que. nippes de fourrures, 
armé» d*- yatagan», botté» jusqu'au 
ventre, la moustathe en bataille com­
me celle de» chat» gn colère, il» se. 
ron‘ impressionnant» au ba» *r.< mar 
‘ he*. Tout cela ne durera pas, du 
reste. L'un de <es quatre matins, a 
moins que le* occulte* intérêts de la 
politique ne s’en mêlent, les kemali» 
tes vont balayer la noblesse et la 
pègre moscovite*. On poussera cas 

• • ■ •
A eux o»- 'e débroui
de Trotsky
émigre, dal

la police 
bo 1 être

FAMED

(OURSE 
. 5—1 8
. — 3

( im igo, 8; 
Cincinnati, 7 
î*itt*burg, 5; 
Si-Louis, 1;

. w-Y’ork, 2. 
Boston, 3. 
Brooklyn. 3. 
Philadelphie,

Lit «F F INTERNATIONALE 
J« r.-ey ( ity, 15, Rending, 10. 
Frovidcnce, 10, Baltimore, 5 
Rochester, 11, Buffalo, f>.

KANT-
KREASE
35TAUX-COLS

Oacuo FLEXIBLES

bes faux-cols Semi-Mous 
è » r;A qui ne se rétrécissent, 
" 1nas ni se fyoi ssent 

Demandez, Ki)arr ^ourrv 
IS5eur moncrer 

ewVjir *es nouoeîles larmes 
aux coins arrondis

Kant

CA-'RO DGE

1—3
1—2

< OOFER h t»

San Kranci.vco, 26 Mi ke\ Walker 
ckampign welter, a kno< koute Lefty 
Cooper, de Minneapolis, anres une de 
n i minute de bataille dans la premiè 
re ronde d’une affaire qui devait du 
rer dix assauts.

McMillan champion professionnel f 
Canada au billard anglaia. Il fe-( 

ra prochainement une tournée au Ca-1 
nada, rencontrant Ira meilleur» a 
mateura de chaque sille. Il naquit s 
l’Ile du l’rinre-Kdouard. mai» »it a 
Yancouver depuis son enfance.

La réforme du Sénat

fl&.WC

CHARS USAGES
Pour tous les goûts et 

tontes les bourses
Voua trouverez certainement ici celui que vous désirez 

acheter et justement au prix que vous voulez payer.

Faites votre choix et venez vite
Overland Touring........................$50.00
Ford Touring..........$100.00 à $300.00
Chevrolet Touring ... $150.00 à $250.00 
Chevrolet Baby Grand Spéc. . $350.00
McLaughlin, I cylindres........$300.00
McLaughlin. 6 cylindres........$450.00
Dodge Roaster......................... $350.00
Tous ces chars soot en parfaite condition. Si vous n’etes 

pas satisfaits de votre char, venez nous voir, nous vous 

t'echangeron* pour un autre pou' ant vous donner sa­

tisfaction.

LONDON
DRY CIR Read Motors Ltd

du

< Pres»© 
Ottawa, 20—11 

’e» changement»
\ me ri que du N H

« anadicnne ) 
i’v«: pa« pro'-aii 
proposés a A 

canccrnanî b

i

• chef de 
ini»tre K;ng a déclaré 

que la chambre ait

t: mutions du *ér.ût. soient ciscute- r 
.i tellement au cours de !a pré*cn 

•*:on. RénonJa , a une inteipe ;
PoppoHition le premA" 

ceci: “Je dou- 
1t ten

border cet’.e question avant la fin d^ 
ret-îc aCfsion ci. Le gouvernement n’a 
pas encore fr . . date pour la >nf 
rence provîn iale que l’on proje* • de 
convoquer dan? ie but d’étudier le? mo­
dification? à apporter a notre con-titu 
tion”.

“Si le» membre» du parlement n'ont 
pa* l'occasion de discuter cette que*- 
tion sou» tou» sr* angles, il vaudra 
mieux remettre in conférence à plus 
tard”, J;* a,or- M Meighen.

— “Quelle que «oit la de. .s.on iu 
j gouvernement”, répondit le premier n 
nistre, "je puis vous assurer que non 

• verront a ne p. a engager définitivi 
1 ment le parlement sous aucun ran 
tort dans ce*t • .iffairr. No ,e p..',t 
que 'e*'i d’obtenir l’opinion de mus le* 
i::tore-'-és pour ’.a soumettre au parle- 
men* quand l’occ^oion s’en présentera”.

L« Gin quR vous reriemanderez le type 
Gin pur depuis plus de 160 an*.

$2 50 la bouteille

Le Gin que vous d erriez adopter est “H & l
TüIML. ‘-J ----.,i? ■ ■ .........

Tel. 1481
Coin St-Pierre et lavioletle

Trois-Rivières

Oood-rich
B

PRIMES POUR LES BANDES BOSTON
LISEZ LES ANNONCES

f/m namsHlea *fn Jnmr.

Les pneus ballons don­
nent plus de confort 

pendant ia promenade. Les pneus cordés 
Goodrich Silvertown font plus de rhemin et 
sont plu* economiques—La qualité Good­
rich se maintient même aux prix generaux. 
Laissez-nou* vous convaincre.

AD 4

mmm
Cord

--Lex meilleurs 
à In lom/w''

\ >



tm

LE RIRE
ïwxm d. U p«(« ft

JB( DI Lft 21 H AI

N« ; orront pm jeudi •© r 1#« ^or-
* rare, cnrt, bkab. kkak. «t

- KDM. k^MX. K K OA, KLX. KO A. KGB 
/V>ï). FWX, mHAO. WHAV, W« KK, 
A DAF, W K AO W Y B J, WKBW, WKMT 
WHA. ^ HAÎ». WHAZ. WJ A D, WJJI). 
WKU< , WOO. WOS, Wi>A< .
WhL'I. WTAM

H«^re ftc I’ mt ■«•nrér o«
rAllanléque.

rr de

» ii ce*—I. ! if*- n. . *i j*»* !,,• n
«lernti r» l< mp«.

—I.e m^rchi é« i«f«-fument une rho-
»• Men «leatoir*

—le n « pa* f« march, j’ai f ouln 
étudier la peir* .ir«-

V: % ^

WACR. RICHMOND BILL, — IIS
m. projrra nme rm»«ifal. 

MHIIR, NKW YORK — 272
r '>0 p.m., qniLtatt* hawaienne; et 

rhant.
WCAB, riTTSH Kf.H — 4SI

30 p m-, •rcheatrt; ü 00 artisUi 
Atwater K»*nt; 1000 oreheatr*

w< m . mAMnui — 2ta
10 p.ru., orcheatre; H.JO récital et 

ncert; 10.00 orcheatre.
WFAF. NFW-YOKK. — 491

11.00 a.m. piano; 4.30 musique; 6 00 
i Kjue; chaut; 10.00 orchestre.

framma populaire; orfue at piano. 
WMAQ. CHICAGO — 447

«00 p.m., rectal d'orfue; orches­
tra.

HQJ. CHICAGO — 447
7.00 concert; chant; piano; 10.00

chant
W RC, WASHINGTON — 4««

130 p.m., musique; 6.46 heure des 
enfants; 7 00 musique; » 00 musique 
WurHtaer; iu»«>0 orchostre.

tXWWVBLiiyrË, TTPWB-WVIBBB. flÇRCTKBt, W WJti 1159

'MINUTES
TRAGIQUES 

DE BRIAND

AjpmUit W

tant «m nerfs
'Articles critiquée

à bouc

TEMPS C ENTRAL OFFH IEL

n

Mme PliMf f F.lf* a un«- maison arfmi- 
râble. I.e propr i«‘tairt d«»il d« mander 
beau«(Mip iM.ur «ana doute.

Mme l.af • «, , , j| est toujours
. demand*-! |«

W FEI. BOSTON. — 47S
- 30 p.m., piano; 8.45 piano; 8.00 mu- 
iJe; Ji.00 artistes Atwater Kent; et

10.00 orchestre.
WFL PHILADELPHIE — 394

1 00 p ro., orchestre; 3 00 piano; et 
P >0 'oncert; contes; 10.00 orchestre.

WGM. NEW-YORK — SIS
•’.00 p.m., chant; 6.30 oirheslre; et 

8.30 jruitare .
W'f.R. BCFFALO — 319

2.30 p.m., musique; 8.00 orchestre.
WHN. NEW-YORK — 361 

12X0 p.m, orgue; 9 30 orchestre;
12.00 concert.

WIP. PHILADELPHIE — 306
1.00 p.m., orchestre; 8.00 récital; et

* ').'» orchestre; contes; 1100 orches-
* re.

WJZ, NEW-YORK — 434
1 00 p.m., orchestre; 4 00 chant; or- 

‘ictire; 7.00 concert; 10 10 musqué; 
" urlitser; 11.00 orchestre.

CNRW. WINNIPEG — 384
8.15 p.m., pianc; chaat; violon.

KFKI*. LAWRENCE — 27S
7.00 p.m., musique.

K FRI!, RKISTOW « 394
10 30 p.m . orgue.

KTHS, HOT SPH1NGB, NAT. FR .174 
• 40 p m.. orchestre; V 10 orgue.

W< BD. ZION. ILL., — 344 
8 00 p.m., chant: piano.

WTIAF, KAN8AH C ITY — 366 
3.46 p m., orchestre; 6.00 ensemble 

Trianon; 11.45 artistes Plantation 
chestre.

WFAA, DALLAS, TF.X. — 475
12.30 p.m., musique; 6 30 p.m., or­

chestre; 11.00 orchestre.
WH 88, LOI 1SV1LLE — 399

4.00 p m. musique; 8.30 concert. 
WOAW, OM AHA, N KH., — 526

6 00 p m., contes; piano; 6.46 p.m., 
orchestre

WOC. DAVENPORT — 483
11.00 p.m., orchestre; chant.

W'SB, ATLANTA — 428
5.00 p.m., contes; orcheatre; 10.00 

orgue.

Le miniaire det affaires étrange 
ret dam le cabinet Painlevé 
fait part de deux circonatan- 
tances navrantea dam «a vie.

LA DEFENSE DE VERDUN
Paris 20 —Les “L*»eture« pour tous’ 

publient les résaltata d’une intéres­
sante enquête de M Georges Suarez 
qui est ailé demander à un certain 
nombre de personnalités contemporai­
nes quelle avait été la minute la plus 

or- j émouvante, l’instant le plus poignant 
de leur existence. M Aristide Briand 
a répondu:

Quelle que soient les personnes qui 
souffrent de nerfs en desordre, elles 
trouveront dans les pilulea Milburn 
pour U coeur et les nerfs le remede 
qui rétablira l’équilibra des centras 
nerveux et remettra en parfait état 
tout le systtme nerveux.

Mm« W. W. Aulthouse, Woodroua, 
Ont., écrit: “Apre» avoir subi une 
gross* attaque de bronchite, je de­
meurai très faible et dans un état d’a- 
battement; mes nerfs étaient complète­
ment a bout; je n# pouvais dormir de 
la nuit et j arpentais le plancher pen­
dant des heures.

Apres avoir employé une boite de

Pilulti Milburn pour !• coeur 
et le» nerfs

“—J’ai eu au moins, dans ma vie, 
deux minutes tragiques, deux tragi 

: que* odnt je ne saurais dire laquelle 
j le fut le plus. La premiere ce fut cel- 
| le qui consomma le grand divorce de 
. ma vie, qui me dressa contre tout un 
I passé, me brouilla avec mes meilleurs 
I amis, rompit le dernier lien qui me re- 
I tenait h mon existence de militant.
' Ce fut le 10 octobre 1910, quand je 
décidai de mobiliser les cheminoU.

je comtnfnçAi à me sentir beaucoup 
mieux, et apres en avoir pris quelques 
autres boites, je trouvai una tranqus* 
lue parfaite. Je les recommande à 
toutes mes amies ’.

En vente chez tous les fournisseurs 
et pharmaciens; uniquement préparées 
par The T. Milburn O©., Limited, To­
ronto, Ont.

Une convention de 
mesureurs de bois

Londres, 20—Voici que l’on repro­
che a Lord Hewart, juge en chef d’An­
gleterre ainsi qu’à Lord Birkenhead 
secrétaire d'état pour ITnde, décrire 
dans le* journaux. Lord Birkenhead 
fait cela depuis quelque temps déjà 
et ce n’ost pas d’hier que l’on a com­
mencé à lui reprocher <1# faire du 
journalisme pendant qu’il occupe une 
position de ministre dans le gouverne­
ment. Mais le lord juge en chef vient 
seulement de ae mettre au blanc au su­
jet d’un article de deux colonnes pu­
blié dans un journal du dimanche au 
sujet des objections techniques au 
droit des pairesses de siéger a la 
chambre des lords.

Lord Birkenhead prétend pour sa 
part qu’il lui est permis de parler sur 
le sujet qu’il juge a propoa et de mê­
me qu’il peut écrire sur n’importe 
quelle question qu’il lui plaît d'abor­
der.

La Gaxette de Westminster, com­
mentant l'article de deux colonnes du 
juge en chef, dit que pas un éditeur 
ne lui aurait accorde le quart de cet 
espace s'il avait prononcé un discours 
sur le même sujet.

“Le véritable point de la discussion, 
écrit la Gazette, est que les discours 
ne sont pas payés. Le «impie citoyen

CARTES PROFESSIONNELLES

MEDECINS

Dr C. JL Bouchard
CHIRURGIEN

qui voit ces lourds articles dans un 
journal «t qui entend citer les énormes 
rémunérations qu’ils commandent 
quand bien même il ne les lit pas, 
commence à se demander si cela ne 
rabaisse, pas la dignité de la vie pu­
blique quand de hauts fonctionnai­
res bien payés augmentent leurs émo­
luments en faisant du journalieme.

Le «alaire que reçoit le lord juge en 
chef d’Angleterre. Lord Hewart, est 
de dix mille livres par année.

En voyage i etude h Paris, sera Je 
retour le 1er Juin

Dr AUGUSTE PANNETON
SPECIALISTE

Maladies des yeux, des orwifles, aB 
nés et de In gorge 

Consultations: 1.30 à 4.30 tous les a- 
près-midi. Le soir: Lundi, mercredi 
vendredi de 7 à 8 et sur rendez-vous! 
65a, LA VIOLETTE.....................Tel. 526

I M |Mir »•
doux, « h« ri 
un ioit« i* 
oerdn '

..mourcuH,'; ( onun il «•«t
il* »,i ri l’amour a**i- -ur 
mariagr que quelqu un 4

"vv:;"

W LIT PHILADELPHIE. — 394
12.00 p.m., orgue; orchestre; 2.00 

<»rche*tre; 7.30 contes.
WMCA, NEW-YORK — 341

10.10 p.m. chant; 11.15 orchestre.
WOO PHILADELPHIE — 568 

lloo am., orgue; 1202 orchestre; 
1.46 orgue.

Meure eolaire de l'Est on heure 
rent raie avancée

'

— In quit!.ml ma fini n «t<
4e»i»*r«. ir lui ai donne un ha 4 r d'arc- 
%n-rirl.

—Qu'cal-cr que « a ncut hi« n être 
qu'un hai-rr d'arc . ■< ... I *

—< elui qui *ui| l\»ra* •

( H NC, TORONTO — 157
0.00 orchestre.

4 NRM, MONTREAL — 441
* 30 p.m., chant; musique populaire 

• • opéra; violoncelle et violon; gui­
tare.

K DK A PrrfBBURGH — St9
10. i0 pm., concert.

WRRM, CHICAGO — 226
8 00 p m.. chant: orcheatre.

WBCN I HICAGO — 266
V 00 p.m., musique de danse; chant; 

10 00 piano; oreheatre; accordéon.
WG N, CHICAGO — 37»

5 30 pvn., programme pour le* en­
fants; en>«embla Drake; quintette a

-des; 8 30 concert.

i n
fl r

/rj
C>--/KA J*

• t
WG Y. UC HENECTADY — 37»

1 30 p.m., orgue; 5.30 orchestre;
’•0 chant; orchestre.

WLS, CHICAGO — 344 
100 p m., orgue; 8.00 musique plaa-

ique.
WLW, CINCINNATI. — 422

1 tK) p m., récitai de piano; 7 00 con- 
■r*; W 00 programma spécial; 10.03 
•ogramme spécial; 10.03 concert; pro-

“Néceasité sociale et patriotique 
TEMPS OFFH IEL DEM MONTAGNES poursuit M. Briand, telle m’apparut la

mobilisation des cheminots «n ce jour 
du 10 octuhre 1910, quand, loin daa 

! passions, dan* mon cabinet de chef de 
gouvernement, j’écoutais d’heure en 
h*ure les rapport* alarmants de mes 
agent#, j’entendais deferier sug la 
Franca la vague révolutionnaire...’*

KFÏ, 1.08 ANGELES — 467 |. Et quelle est votre autre minute
7.00 p.m., chant; piano; 8 00 aaxo- tragique, monsieur le président? re-

CNRC, CALGARY — 41»
7.00 p.m., contes; 9.00 violon; 

xophone; orchestra.

TEMPS OFFICIEL DU PACIFIQUE

phone; fanfare.
K FO A, SEATTLE — 454

4.00 p.m, orchestre; 6.00 programme 
du studio

KFWB, HOLLYWOOD — 252
7.45 p.m., chant; 11.00 orchestre.

K go, Oakland — i6i
4.00 p.m., orchastre; 8 »>o trio Arîon;

10.00 orchestra.
KGW PORTLAND, ORE. — 491
12.30 p.m,, trio Rose City; 5.00 pro­

gramme des enfants; 8 00 orchestre.
K HJ. LOS ANGELES — 4»5

6.30 p.m., orchestre; histoire des E 
U.; piano; contes; 10.90 orchestre.

K NX. HOLLYWOOD — 336 
6.30 p.m., orgue WurÜtzer; 6.30 or­

chestre; 10.00 orchestre.
K PO, HAN IRANC18CO — 428

1.00 p.m., orchestre; 3 30 orchestre;
7.00 concert; 8 00 orgue.

prit Suarez
“ En février 1916, loa Allemands 

étaient dans les faubourga de Ver­
dun Il fallait a tout prix sauver la 
citadelle, qui «tait a la fois un gage 
moral et un gage stratégique; pour­
tant. il ne fallait pas non plus entra, 
ver le* opérations de Salonique, «n 
arrêtant, même provisoirement, le 
transport des troupes. De# gêna haut 
placés m’avertirent que, ai je préle­
vais un m ul homme sur le front fran­
çais. j'aurni* à en répondre un jour 
oevant un- Haute Cour,

“Eh bien, !a seconde minute tragi­
que de ma vie, ee fut celle où je dé­
ridai de défendre Verdun coûte que 

I coûte, sans suspendre le départ du 
i corps expéditionnaire en Orient."

Retour de Wembley
Montréal, 20.-11. R. Charlton, gé­

rant du service des annonces au che­
min de fer National du t anada, est 
revenu d'Angleterre ou il surveillait 
leg travaux d in-tallat on de* exhibit*;

pteds ou sont indiquées le# régions et 
les villes. On montre aussi les qua­
tre aaieons du Canada en tableau*, une 
terme de l'ouest Canadien très réalis­
te, etc. Tou* ces tableaux sont mobiles 
et on y voit cirruler des trains, des 
bateaux et des vues animées.

17
Malgré U temperature défavorable, 
millions de personnes ont vifite

a Wembley Lan dernier et l’on a’attenode la rompagn;** a Wembley, Il 
fait le voyage a bord de P’Ausonia” | * <luf •oit b<*ancoup plu*
de la Ligue Canard , grande cette année. De toute façon

M. Charlton s’attend à ee que le "embley est une entreprise colossale 
Canada retire beaucoup d'avantages de ou "ur Mn ** -«6 acres, l’on peut
l'exposition de l’Empire Bmenntque ' 'r pratiquement ce qu’il y a d’iute- 
rette année Le. exhibits du t.he-{ r**a*nt alan» l’Empire Britannique, 
min de fer National du Canada”, dit. contredit la section Canadienne
il, “comptent parmi le* plus attfay-j^** Pln' **t™'*f^* attire le plu^ 
ar.ts et ont été loues par le* hommes

Québec. 20.—Monsieur J.-Oaias La- 
rouche premier président élu de l'As­
sociation des Mesureurs de Bois de la ! 
Province de Québec,annonce que la 
deuxième assemblée annuelle de eette ! 
association aura lieu à Québec, le 
29 juin.

Il y a 1500 masureurs qui pratiquent 
a-tuellement dans toute la province, 
et une association de ce genre, rencon­
tre l'approbation générais. Si nous en 1 
jugeom- par l’enthousiasme qui régna 
lors de la première convention, nous 
pouvons assurer que la deuxième sera 
un vrai succès, donnant une orienta­
tion nouvelle, en ce qui regarde le 
sort du mesureur.

Le recrutement de* membre# se pour­
suit présentement avec activité et de* 
pourparlers sont engagés avec l’ex 
As' ciation fondée à Trois.Rivières en 
1913, en vue de faire transférer ©en 
anciens membres dans Ta nouvelle or­
ganisation, ce qui ajoutera un regain 
de vie au sein des délibérations de 
juin. |

On nous assure qu’une demande ser.i 
fait#* au gouvernement dés la première 
session pour obtenir une charte. Tous 
le* efforts jusqu’ici n’ont tendu qu'a 
ce but, mais entre temps un certain 
travail a eét fait en ce qui concerne 
l’admission ô’es mesureurs aux exa­
mens. Comme résultat una enquête 

poursuit actuellement.

• minents du Royaume 1. ni cntr'ttutreb 
S. A. R le Prince de Galles".

"('• année”, continua M. Charl­
ton, “notre exhibit se rapporte aux 
activité* du réseau National. On y 
montre entr’autres choses «n pana­

de visiteurs. M. Charlton ajouta que 
les hdtels conmeneent à sc remplir de 
visiteurs et que ceux qui désirent visi- 
*er rox{*o«ition feraient bien de rete. 
nir leur# chambres 4és maintenant. 
L'on s’attend parait il A ce que deux 
cent mille touristes quittent l'Amé­
rique du Nord pour l'Europe cette

rama du Canada, long de fieux cents année.

- e mere ot un pittinx.
—l'i-urquol phénix!
—-FUe renaît d«- **••'» ''(rcndriV.

V C JS9

Le St-Laurent gagne
Le “Star** est venu rencontrer le 

St Laurent et A été battu par un score

D’importantes résolutions seront 
propices à cette deuxième assemblée, 
f r tr’autrest l'admission des aspirant.-* 
mesureurs aux examens, permis de 
mesurer aux non licenciés, logement 
dc« mesureurs dans les bois, conditions 
de travail, établissements de filiales 
dans les principaux centres d’indu-; 
tnes forestières, échelle de salaire, 
etc.

I/Se mesureur* d'«* bois sont persua 
dés que lenr projet sera très bien vu 
et interprété par le gouvernement et 
dea compagnies. En somme l’organisa­
tion d’une telle union n’a pour but 
que de former des hommes capables de 
rencontrer toutes les exigences. On 
affirme que l’association sera de natu­
re à protéger le* intérêts de tous.

American Tél. and Tel. a déclaré 
son dividende régulier trimestriel de 
$2.25 payable le 15 juillet aux action­
naires inscrits du 20 juin.

Atlantic Coast Line a déclaré un di- J 
vidende extra de 1 p. c.

Les actionnaires dé Associated Dry

Habitez-vous à
de 23 à 20 Pour le St-Laurent, F. Du Goods approuvent le dédoublement de 
mont a retiré 15 hommes au bâton. Faction sur la base de quatre pour une

deirr «.« » <i

GrancTMère, Joliette ou 
Shawinigan Falls ?

Théâtre Gaieté
MERCREDI et JEUDI. 2» et 21 M \I 

GRANDES ATTRACTIONS 
PROGRAMME DOUBLE

-Oui; mm* ( «qn ration a rit Ire

St-Raphati d'Anton
Noua aovnmea actuellement en mesure d'installer !e 

téléphone ches vou» immédiatement.

En visite r he 
d' t. le dm i- iir « •
det. d»
Deauche
« il ; V M 
fille Hla b- 1«* 1 
Juhi-tte Mo
Mlle Th- -

Un des grands avantages qu'offre le téléphone, c'est 

de vous permettre en tout temps de causer avec vos 

•mis, sans que vous n'ayei à vous déplacer
>u

de 8h*rhr. kc M 
Dourgeo

— Mlle Jo
CSTl*. 
belle . <

de— Mlle V \ <
d’un voyage v-

— M. et V ‘
' h»-Edouard ehr-*- M P er Lupien, % 
Notre Dame i P • « ms* ■!.

M
un X"vr<ge © Quebec et Anne «le

T aupré.
M. et Mme Théo Tîauhe cher M

prwfch en vovage ti'afTair *
Jo#. de Coursai.

— M. P Prevent hc est aile -
*

cher sa fille Mme Napoléon Bergeron 
«• Mme Al hr • M Onil Poi-
Her de ret ur d’un vc\;>g« de quel 

M. et V e Arthur Foucault, M

Les avantages qu'il offre, le temps précieux qu'il 

épargne, excèdent de beaucoup le coût modique du

service.

St vous désires le telephone, veuillez appeler notre 

représentant local.

G. DEROME, Gérant
Bell Téléphone Co. 

of Canada

MILTON SILLS Dorothy Mackaill 
et DORIS KENYON et Creighton Hale

dans

“1 WANT ..The Bridge
MY MAN 99

of Sighs99

Ç/1

LISEZ IMS ANNONCES
P»lt** vi* Mr votre dollar

Komantr capii*ante du rnmhat 

dr Lam.tur fnntrr la trntatinn — 

Riatoirr d» ta * ie réelle qui 

touchera le coeur de tou*—Ti­

tres en français.

Histoire dramatique inten«r dr 
Lutte, Frréur. Punition et de 8a-
eriffre Héroïque.—Romance *xm- 
pathique et émouvante dr deux 
•muoreux. — Titres françaia.

Téléphones: Bureau 91». Résidence 606 
Heures do Bureau:

1J0 h. & 4.30 p. m., 7 h. à 8 p. m |c 
mardi et vendredi noir et aur rendez, 
voua.

Dr LS-CEORGES GODIN
SPECIALISTE

Maladies des yeux, des Oreilles, di 
nez et de la gorge.

8a, rue Hart, Lea 7roia-Riv>res

Qui se réjouit le plus 
du retour du printemps ?
--le bien portant !

Docteur J. A* ROUSSEAU
Directeur du

DISPENSAIRE ANTI-VENERIEN 
Bureau Privé. Consultation*: 

10.00 à 11.0» a. m., 2.0» à 4.C0 p 
6.00 à 8.30 p. m.

Mardi, jeudi et samedi 
Téléphone 119. 28 rue Royitle

Docteur HENRI LACROIX
Médecin-Chim n 

468, rue ST-MAURICE, Tél. !**$ 
DISPENSAIRE PRIVE

Pour maladies vénériennes, de la peau 
de la vessie, du rein, du cuir chevela 
et syphilis.

CONSULTATIONS
(9 à 11.45 a.m.—2 à 5 et 7 à 8.;5 r m.)

Dimanche sur appointements

DrALEX. ACHPISE

Prenez donc alors cette ferme résolution

"Je verrai à ce que chacun des membres 
de ma famille prenne tous les matins, une 
légère quantité d LNO dans un verre 
d’eau.”

Diplômé de la Faeul de Médecine de 
Paria. Licencié du Conseil Médirai du 
Can: 'a et du Conseil Médical de 
l’Empire Britannique.
SPECIALITE: Cl .rgie générale. Ma. 
ladies des Voies Urinaires. Maladies 
dea Femmes.

L'adoption de cette simple règle vous 
mettra sur la route facile et agréable de 
la santé.

CONSULTATIONS : de lit 12a.m.,de 2.30. 
*• p.m et de 7 1 »-30 p.m. les lundi, mardi. c*t4i 
et vendredi.
22, rue Dea Forgea Tél. 461

ENOS
Docteur ROCH HEBERT

SPECIALISTE
Maladies -:s yeux, dea oreilles, du 

•t de la gorge
Heures de bureau: 10h. à midi; 1 à 
»K h.. Soir: 7 à h res.
72 Dm Forges Tél. 142S

AS
7HDCFRUIT SAIT

L’Effervescence Saline de Répu­
tation Mondiale

Préparée exclusivement par J. C. 
Eno, Ltd. Londres, Angleterre

I e-mol» ' F init Sali* « t 
t NO,ainsi que l>t(que <e

Téléphona Bell C7S

J. P. Meunier O. D.
SPÉCIALISTE 

POUR LA VUE

42 rue Dea Forgea
TROIS-RIVIERES

NOTAIRE

dn p*r|ii»t ~*n1 dr«
au«* de fabriqua rfln

tr«»

Téléphone Bureau 1158 Hés. M8-1
J. U. GREGOIRE

NOTAIRE
Argent à prêter. Examen* ce titrt*. 

Assurances, collection*, etc.
26a Dea Forges. Troia-Rivière»
Bureau à St-Maurice du samedi r.idi 

au lundi

VICTOR ABRAN
NOTAIRE

Concessionnaire* r«ur l’A­
mérique du Nord. 

Harold F. Ritchie & Co. Ltd 
10-18, McCaul St, Toronto 
in

Bureau: Tél. 1881.
! Argent à prêter

COLLECTIONS
Trois-Rivière*

Résidence !444j 
Assurance,

84, Bonaventure

AVOCATS

Théâtre Impérial

Jaeqitot Ht!**»*, C R. Téléphone 
Philippe Bigué, C. R, Casier Postal 11* 
Georges Gouin, B. A„ Edifice Power 

TROIS-RIVIERES

MERCREDI et JEUDI

The Epic of the West!
Dwtred by three men. For her a battle 
wras fought and a gnm game of chance 
played in a londy shade tn the Western
hiiis. Now you can see the famous »uge
pay 00 the screen.

wSace^bffrv ' CONWAY TEARLE 
RRTTUai M Y * * HUNTLY GORDON
REGINALD BARKER S

production

7k GREAT DIVIDE*”• ^n-UAM VAUGiS

Scnun. ft, W+kmM Yow, 
Adaptation by Benjamin Glaser

b LOUIS B MAYER

BUREAU, BIGUE & GOUIN
AVOCATS

4 RUE DES "ORGES

Téléphone 502
G. H. Rohichon Léon Méthot

Robichon & Méthot
AVOCATS

Edifieo Banque d'Hochelaga 
Entrée: rue Hart, Troia-Riv1èr<*s

Téléphone 1881 
François Déaileta, C. R.

Louis D. Durand L. L. B

Désilets & Durand
AVOCATS

34, Bonaventure Cité

Tél. Bell 1»»»
Edouard Langlois. M. L. Duplessis

Léon Lamothe
Duplessis, Langlois 

& Lamothe
AVOCATS

4, rue St-Joaeph Troia-Bivières

Téléphone 1068J

ROSAIRE MARCOTTE
B. A. B. C. L.
AVOCAT

17 rue Alexandre, 17
TROIS-RIVIERES

B. P. 83 Téléphone 16'

Wilfrid Gariépy, C.R
AVOCAT

| Aviseur légal de la Cité du Cap «Te 1* 
Madeleine

Edifice la Banque Canadienne de 
i Trois-Rivières Commero

Titre» en français
£n piu»: Comédie Educationnelle en 2 rouleaux

Tel. Bell 559-w.

Henri Bellefeuille
PLOMBIER

Poseur d’Apparcils de chauff.ge à 
rapeur et eau chaude et de brû­
leurs à l’huile.—Ouvrage fait ar c 
soin et promptitude,
20 — NÎVERVILLF. •- 20
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ANNONCES CLASSIFIEES
z.rrprjfamdr-»f-if-ir--i|-iur >.ocjjyrararycijcjr'jcjcjr'j

Une Foire
uux Occasions

UKE—t ariiu*!* d*- luulrf» »or(rH
Cru, Urd rt graUs#. Au pria 
du narrhé. T. LafunUiur. l»ropM 
Uonat Mélina», agent, St-Barna- 

bé Xord. Tél. 4ë.___ <ib4U-18nai-.?0inai.

AVKNHiE— i|uatre Iota à tendre, 
aituéa aur la rue (•ingraa, portant 
lea Nos. 41-42«4J*4t. Pour informa* 

tiona a'a'drenaer à Joeeph Blaia, Amoa, 
Abitibi.___ titifil-lbmai au lt» juin.

A\ INDICE-— Maiaon 4 logententa, 
.I4t» à 35U St-Philippe Maison de 
2 logenienta, 37, bèntc Avenue, 

Plateau Laviolett*. S’adreaær à Arthur 
Spénard, 42 St-Pierre, Trota-Kiviêrea, 
Qur. M41.14mai.au.14juin

'î Les Annonces Classi- 
liées du Nouvelliste 
forment une réelle foi­
re aux occasions.
Ü (Une foire est une 
place publique où les 
bons marchés et les a- 
cheteurs sont nom­
breux.)
d,Votre offre placée
parmi les Annonces/«. «««ô. " .au*29mai.

Classifiées du Nouvel- fiüüTDK
IJ jours en main, beau atock de bois

A\ K\DKt— t’n mixer et un bon 
truck International de 1 1-2 à 2 
tonnea, en parfait ordre. S'adres­

ser à Henri Nobert, rue Des Forgea 
___________________ ___ 6493-22-j.n o.

A VENDUE—•Vaches a lait, 45 à 30 
livres ou échanger pour animaux 
gras. Deux chevaux de voitures, un 

express. Prix avantageux. Wilfrid 
Montplaislr, 47 Fusey, Pont St-Maurice

0N DEMANDE immédiatement une 
servante avec référence». S'adres­
ser M3 Laviolette. «C43-l4.j-n.o.

ON DEM ‘.NDl1^—agents pour lortra: - 
Ecrire pour catalogue. “I’nited A Ltd 
Brunswick Ave, Toronto, Ont.

«11:1—L. M. S. 25 fév.25ma

Mariage

BOURSE ET MARCHES
: ."Uc-j '. : jâc^â)3NBfl0bé!i&' csa-jkJ

LA LIVRE A SON 
PLUS HAUT POINI 

DEPUIS 11 «NS
On annonce pour le du moi» «le 

mai. le mariage de M. Henri Ju»tin De» 
sureault, de tirand'Mere. à Mlle Ma. 
rie*Blanc he Lamothe, de Trois-Rivières. 
Pas de rartea 20-22-2fs

DES HAUSSES 
EPARPILLEES 
« LA BOURSE

, Le mouvement de hausse a été 
I assez général, mais non uni- 

forme, à la séance d'hier, à 
Montréal.

POUKJLE CULTIVA I EL K

Le marché de Montréal
CE QUE VOUS VENDEZ

Les grains

A < H ICA U O

CONSTRl CT ION — fou 
Itafg) ll*Q rloiAQ 1 pc rno î jours en main, beau Mock de boiiU8ie il a aaub les niai I sec. plané, embou%eté et brut. AU».

sons et chez les eens “ ‘,ttv*ftur«*- Pri* su char.
Demandez cotations J. M. Plché, bu-qu’il est de votre inté- reau et entrepôt. Bell et Du Fleu-

rét d'attpindrp \'£7~-' —_________ M4s.isn».au isj.i et u aLieiiiui e. durs d'epinette »èche à veikiï?.B
H Des milliers de lec- j, 
teurs du Nouvelliste 1 
lisent

An voyage 
I43S-M.

ou a la corde. TéL 
8839-14mai.au-14 juin

IERRAIN A BATIR, 61 St-Philippe, 
heures 9 à 12 a.m.

, s i , 6578-13inai au Mjuin
regulieremenl npsi» belle proprutrrr^drTTa 

ces annonces dans le I ^  ̂

but d’y trouver exac- d'' l*ri'<' i,*r ,#n o1*»**d' 'o»*- s*»-
t, dresser à 11tement ce que vous of-

frez.
IJ Votre offre faite à 
la page d’Annonces 
Classifiées du Nouvel­
liste obtiendra d e 
promptes et nombreu­
ses réponses. Si vous a-

rue Roy, Cap de la Ma* 
6608-mer-sam.

VENDRE—Les suparbes propriétés de 
Napoléon P. Délisle, situées partie 
dans la ville «t partie dans la paroisse 
de St-Tite: Sol de première eUsse, 175 
arpent» en culture; 60 arpent» en bnii 
sucrerie et tout le roulant. Pour con­
ditions adressez-vous à Philippe Ger­
main, Notaire, St-Tite, Champlain.

6388—Sam. et mer. J. N.O.

VENTE DE PHONOGRAPrfÉS — 
Tout noa phonographe# usages de* 
puis $25. à $60. à des conditions 

très faciles, $5. comptant, et |1. par 
, , semaine. Hâtex.voua et profites de cea

vez 10 telephone Chez occasions exceptionnelles. C. W. Lind-

erédit est My Llmited# 1,4vous, votre 
bon auprès du Nouvel­
liste. Appelez 589 et 
dites: Je voudrais pu­
blier une annonce.

6670-18-Jfoii

DIVERS

fi Les Annonces Classi-

B
N

l ANDEK1E ECONOMIE— Lavage 
humide, séché et repaaaé. Livraison 
à domicile. TéL 1T7S. «875 19-lmof»

fiées

«ont
du A7

Les premières '.our le 
Service,

Les meilleures comme 
Résultat.

T A N i P
Annonces classifiées régulières. 3:.r 

■our les premiera 25 mots, le par 
aot additionnel.

CARACTERE NOIR—Uns ligne en ca­
ractère gras, (19 point» noir). 13c 
par insertion. L'annonce elle-même 
a tant do mot, selon le tarif.

LADRE NOIR—Bordure en 6 poi.il» 
noirs et matière à lire en 8 pointa; 
$1.00 par peace et par Inaerti n.

iVIS—Avis de naissance, de mariage, 
d« décès: 75c par insertion selon la 
formule. Je par mot ajouté.

DIVERS—Remerciemer'a pour sympa­
thies, service anniversaire, messe* 
de reqatom. résolutions de condoléan* 
ces. In M moriam, avis d'assemblée», 
soirées, fêtes champêtres, parties de 
cartes, oeuvres charitables et patrio­
tiques, etc., .1 cents par mot.

NOTA SENE—Toate annonce class;- 
fiée est sujette s l'approbation de 
la direction est strictement payable 
d'avance. Les abrévlâtlons, signe de 
piastre ($) et autres, les chiffre*, 
comptent pour un mot complet. Nous 
n'acceptons pas d’annonces classi­
fiées après neuf heures du matin, 
pour insertion le même Jour.

OI S ACHETONS et revendons l«s
meubles de seconde-main. Jos. Le- 
may, 50 Ste-Marguerite. Tel. 338-f.

6554-ler mai an 1er |nin
lliste rj)EKDL'—Un pneu avec rim 33 x 4.

£ Good Tear, entre Fointe-dn-Lnc et 
{ Almavillc. Récompense à qni le rap 
| portera à Ernest Bornais, 224 Ste-Ju­
lie. 6673-l«-6fois

Rie:
Mai . . 
Juillet . 
Sepf. . 
Déc . .

Mais: 
Mai . . 
Juillet 
Sept. . .
04

Avoine
Mai . . 
Juillet. . 
Sept. , . 
Déc . .

Seigle :
Mai
Juillet.
Se4>t. . .

Blé:
Mai . . 
Juillet. . 
Oct. . .

Orge:
Mai . . 
Juillet. . 
Uct. . .

Avoine: 
Mai . . - 
Juillet. . 
Oct. . .

Seigle :
Mai. . . 
Juillet. • 
Oct . . 

Lin:
Mai. . . 
Juillet. . 
Oct. . . .

Ouv. Max. Min. Farm.

. 1704 1703* 163*4 1664

.153*2 153*4 150*» 153*.

.142 4* 144 \ 1414 144 4

.1444 144»* 1414 144 4

.112 1134 1114 1134

.115 116 1134 1154

.113»* 1144 1124 1134
. 894 904 884 904

45U 45,4 45 45*4
. 44 S 14* 43 4 444
. 444 44 4 414 44 4
. 154 45*. 15 154

123 12.5 1194 129'’»
. 1134 1184 111 1124

105 105 103 104 4

WINNIPEG

Ouv. Ma a. Mm. Form.

. 1894 189*4 1 RO 4 1864
.177 I77*« 1724 1764

139*2 1414 138 1404

. 874 87 • « 57»» 874

. 88 v 89 V 88 S 89 4

. 774 77 4 764 7«S

• 54 4 54 4 54*4 M
. 56 564 $54 $8 4
. 52‘s 524 52 52

.1154 118 4 1164 1164

.118 1184 1164 1184

.107 107 107 107

.245 2454 243 245

.247** 2484 24$ 4 247'»
235 236 2:96 235

ON DEMANDE

NOU S ACHETONS et vendons les 
meubles de seconde-main. Jos. E. 
Guilhert, U Da Platon. Tel. 162-f.

6596-8-2semainea

A LOUER

A LOUER—Joli et grand logement
chauffé, beau parterre. S'adresser 
K. f. M. Isola. 91 Notre-Dame. Tél. 

I*2m. *66M-l$-j.n^i.
LOÜÏR—M a IsorTmÜd7r nê~ aü~ce n- 
tre de 1a villn. S'adresser 28 8t- 
Frangols-Xavier, Tél. 85*j.

$4d$>17avril-au 10 mai.-lms

Chevaux à Vendre

Je désire vous informer que je 
viens d« recsvolr un char de bel­
les jument» de 1300 en montant 
au*»! chevaux de promenade.
A VENDRE— Une propriété si­
tuée »ur la rue Laviolette, 4 lo­
gements.
\ VENDRE— un camion Stewart 
1 tonne et demie, en parfait or­
dre. S'adresser à 

GARAGE PRIVE A LOUER

ARTHUR LEVASSEUR
73 DES FORGES

6ni au 6juin

Chevaux à Vendre

Je désire- vous inviter, lorsque 
vous aurez besoin de chevaux 
•oit pour le travail ou la prome­
nade, à venir voir notre assorti­
ment de chevaux aux écuries de

L’HOTEL COMMERCIAL
Vous powvee être nusuréu d’avoir 
toujours satisfaction. — Leu 
meilleurs prix du marché.

S. Bodnoff
HOTEL COMMERCIAL 

TEL. Mw TROIS-RIVIERES

MARCHE ACTIF
Montreal, 20. - La séance d hiei « 

la Bourse d*' Montreal fut l'une des 
plu» actives qu on ait vue* depuis as-
iez longtemp.-. 27,081 actions furent 
e.-hangée contre 22.869 la veille et 
ijihl le jou oui respondant de 1924.

Les titre* Asbestos et Winnipeg 
Railway oui été le» valeuis de pre­
mier plan tant pour l'activité que pour 
la vigueur, tandi» que d'autres telles 
Consolidated Sir.elter». Frontenac Bre­
weries. National Breweries. Penmans, 
Tuckett et Twin City enregistrèrent 
de* gains substantiels

Le mouvement de hausse cependant 
ne fut pas uniforme; dix valeurs se 
traiteront a de nouveaux paliers: l'en­
semble du inurche a été cependant re- 
marquahlen.ent, fort

Asbestos prN ilegje av c< plu^ de 6 
mille action* «changée» ciôfUm a 10? 
1-2 *oit un gain ne- de 1 point» âpre* 
s’étre vendu ai. D haut que 109 12. 
Le titre ordinaire fut aussi très actif 
ss vendit à 80 put? réagit a 79 soit un« 
avance de 3 5-8 point', nets.

L'intérêt porte >ur ce* titres pro­
vient du fan que U question du voting 
trust a été r«^:!er et de ce fait le 
champ reste libre pour une fusion plus 
rapide de» different» intérêt».

Winnipeg E2ectr:c a cte aussi très 
actif avec plus de i mille actions et 
clôtura a 48 3-4 aprts avoir touché 
49 1-4. soit un gain net de 1 1-2 point.

Tuckett unreg -tra la plu* forte a- 
vanre soit 5 1-2 point- a 63 1-2. Can. 
Conn. Cottons priv., pendit 5 points à 
un nouveau bas de 10, sur une suuîe 
vente.

Sur le marche oblig-aon* les
affaires ont encor» é*é modérément 
actives et les prix <•!'. «té soutenus 
Valeur totale de .s transactions: $47,- 
900.60.

Cour» du 19 mai 1925 fournis au 
‘‘Nouvelliate’* par lu maUon 

L. G. Beaubien & Cls.

Abitibi Pulp........................
Atlantic Sugar.................... 26
Asbestos Corp..................... "9
A*be§to* Corp. priv. . . .106
Brompton Pulp................ 23\
Bell Telephone.......................137
Braxilian Traction..........h0\
Can. Car &. Foundry. . . • 45
Can. Car L* Foundry, priv. bü1*»

.104 * 
.112 

. 16
• 79',
. 45
. 61 4
. 77»» 
. 39» ; 
.103

| Can. Cement................
{Canada Cemerît. prK. 
i Can. Ind. Alcohol. . . 
| Con* Smelters. . . , 
Can. S. S. Lines, ptriv 
l‘étroit United.... 
Dominion Textile. ,
Howard-Smith. . . . 
Howard-Snuth, priv. 
Laurentide Co. . . . 
Lake of the Wood».. . 
Montreal Power . .

.179»
• 184 ^

Nation al Brusraries. . . . . 61
Ogilvie Flour. . f , . ,139

Quebec Power, corp . . 97
hhawirugon Power. , . . .142 1

1 Spaülvb River. . . . • • -1054
1 Spanish River, priv. . . . .117
hteel Co of Canada. . . 854

[Tain City ................ . . 66
Winnipeg Ry.. corn. . . . 47*»
Winnipeg Ry . priv. , . 94 4

67 Vi 
24% 
79 

109 
24 

137

44\
K3H

10412 
112 

18 
83 i
45

394
lOd

79
I7t*»i 
18 • » 
hi

139
156
fg

143
105 Vi 
117 
bô'i
68 U
49 4 
W4

t C Ml E VOI S \ ENDEZ 
BEURRE DE BKURKLHIE
Paatsumé special ......................
i'asieuiive N«» I • • •

,Ns 1......................................................
■ .. . ——- S'u 2 . . • • •
L« livre sterling est en très forte BEI H R K DE KJ R ME

demande à Wall Street par *•1 ....
suite du retour de l'Afrique- .
Sud a la panté-or. FROMAGE COLORE

POOLS PUISSANTS v, ‘ \

\ k. 20. Le* spe* ialit« t au: FROMAGE BLANC 
<oit" - n putée* « tre le csn’rôle Spécial,

poel» puissant», ont encere hiett4\„ \

» Nu 1................... .............
! Nu I.........................................

|i 00 I Nu 2.................................
32J4 N* J................................
31 4 T4» RF A! x \ IV ANTS

Cèsix
Mu I.....................................
Ko 2

75
6721
$6.3

» $^

a 6

lere ..................... .... . ., . .
ten.#
hOUS PRODUITS DU Bi t 

le <ha

r i$

i ru rouge.
• ru blanc, L 
Cnblures de 
M.dUbng* 
MOULEES

bit moulues

u lbs
0 26
0 25 i No
0 24

K lUS
TA
ho *

RE- VIVANTE

"Sa. ces 
“Un.on
GRAIN Mol'LU

17\ I N'o 2.................................
' N

laits VA» 111 VIV ANTES

d«-
Le»joue le premier rôlf 

tioTv* porteront sur ut: bien plu» g 
nombre de uleurs et le* ventes 
parère. • e million e* denn

L'atie* • on de» ânunciers *e porta 
ég. en- ‘ ir i» vigueur du marche et 
sur « elle de la livre sterling qui haus­
sa a pr« w «ic sa valeur au pair, son plus 
h*u; pr x depui* 11 an». l^a li»re 
tterir g a été en tre» f«*rte demande 
par suite du retour de

transac 1 So 2 
»n i OgUKA
dé

. 17 N

. D’\
a doux

$6 t*

pli

: ! rai' speciaun. , , ,
1 I rm - extra» . .

1 ra:- premier.
Frai» second»
POULES VIVANTES 

. <Jual : choix de 5 Ibs 
j visa bonne. J t t ; li s 
I Quai moyenne. 4 15 et plu*

I Afrique î-ud t^ua pa:--M( ic Ihi et plu 
a la j nr ♦• or. retour qui. ôit-sn, aug. J poULEF ABATTUES 
mer— le. expediGon- d or en Gran-j Qual.; choix d„ 6 lbf cha. une

Quai.; bonne, 5 Ibs et plus
B.tr o.« la part ration du public j Qu>1. d. 4 ,h# 4

fut p.-jtot Imiter. 1» demande a été 
meilleu •* que depui* quelque temp 
de» t i* • e industriel.» principaux. L.
S. Steel ordinaire avança «le 2’* points 
à 11'5** c* Baldwin améliora son cour» 
do fra.-',o«i a 111'. American < an 
continua d r rr en fort< demande et 
monta a un nou palier o’e 193
pour gii-.-er ensuite a 192S en ferme 
turc, en gain net de 21 * point*.

PORCS VIVANT:

Ibs

t plu»

plu
plus.

< our* du 19 mai 192.3 fourni» au
M\ouvelllsts" par la maison 

Keating ft McRae

Quai pas tno;ns de 4 Ibs 
POULETS VIVANTS 
Quai choix de •’* !h 
Quai., bonne 1 n 4»-.
Quai., moyenne, 1 1b.- 
Qual . parssbl-- . U«s e 
POULETS ABATTUS 
Quai bonne, 5 1b» et plu*. .
Quai rau>enne. 4 J J a Ibs 
Qua! pas»., moins de 4 1-2 Ibs 
DINDES VIVANTES la lb«
Quai choix, plus oe U Ibs chac. 0.27

. <’ ■

. 0.-_» 
0.24 

la Ibs
0.30
0.27

•. W-2Ü
la 1b» {

0 24 .
0 2 ;
0 20 ! 
0 lé' 

1 Ibs 
0.25 j 

ltO.2.1 ' 
.0.20 

. 0.17
U ibs 

0 31

Truie .
PORCS ABATTU

\< ] 120 a 150 !..

No l. 175 a 2V5 • -

PEAl X VERTI

les 10O 1b»
.

• • 0.00 
0 00 a 0 00 
50 à 4 50 
les 100 ibs 

. 0.0*) 
$n.7.3 a 7 23 
5 75 à « M 
4 00 a 4 73 
les 100 ib< [N * 

AV
a $6 50 j

4.00 a 5.50
3 U a 1 00

le» lt»tf Ils
.23 a 13.75 

. 'Mi
I «

le» 1O0 1b*
. $16.50
. $16

Re d Inde n
Blé d’E
TOURTEAUX

Première quj

Dréde seche 
b LE DINDE
No 2 aune, f 

jaune. 
&

$4 25
44.25

9» 1 : •
$2 75
f

EU
onne su

|2< 00

ar, !«
Na 2 t 
N*o $. «

l’eau x 
Peaux 
Peaux 
i eaux 
Peaux 
Peaux 

! Peaux 
• V. 3.

I"
b«*eufs <p 
taureaux 
veaux de

« - -ade,
MELASSE

*
No

de ve.
nu

e . He\ ;i
No
Si

it< « •
t oton

g»

. .. d 95

. t
les 100 Ihi 
.. .. 6 60 
. .. «70

.. .. «20 

.. 6 10

le ci
. .. o 65 
. .. 0 00
.. .. 0.5»

VEAUX DE LAIT VIA El.

0.21 .

La rente

AUTOBUS BEAUMIER
S#**vice de première classe

Heure folaira 
SEMAINE

Dep. A.M. Arr. T*.M
«.00—Davelqyvillu................................. 7.30
0.30—Bt-Sylvèra.....................................7.00
7.00— Kte-Gortrude 6.30
7.30—Rang St-Paul ... .............. 6.00
8.00— Bécaneourt . ..............................5.30
8.45—Arr. Ste-Angèle Dep. . . . 5.00 
N.B.—Il y aura service pour !4ta-Ma(4e 
de Rlandford les samedi», lundis et 
mercredi» de chaque semaine du 15, 
mai au 1er septembre.

ts les jrs j.n.o.

Paris. 20.—Les cours se sont amélio­
ré» hier h la Bourse o'e Pans La 
rente a été traitée a 44 frs 80 eentin.“ 
L'emprunt cinq pour cent a 64 fr* 
35 centime*. Le dollar américain a 

j fait 1» frs 314 centimes.

( hemmi» dr fer et materiel*.
An. an Car Foundry . 107
American Loco. .... 121
Atchison R y..........1194
Raltiu â O bas. . , .
Raid» in Loco, .... 1144
CPR....................1444
Great North. Pfd , , , 647%
Northern Pacific • . , 62*2
New-York (entrai. . . , 1174
Pennsylvania R’y ... 434
Reading........................... ko
Southern Pacific . . . 102»»
Southern R’y........ 914
Erie................. .... • • • . 284
Union Pacific..........1384

Acier: «
Bethleem Steel........ 40
Crucible bteel..... 69‘u
Mkt. Pfd................. 82 4
U. S. Steel Corp. ... 117
Vanadium.............. 267«

Mine» de cuivre, etc: 
Anaconda Copper. . , , 38»%
Nickel......................... 29
Ajax Rubber........ 134

Automobile» et Accessoire» :
74
454 
74 4
73 ».

544 
30 

77 **4 
ôU 4 
19 *4 
45

190\ 
87 
364
188*ns

J 80 * .■ 
53 N
60 
184 
59 4 
47 4 
39 » 
334 
68 »r

j Quai.: bonne 
, Q c ] 1 en ni
j DINDES ABATTUES
! Qjal., choix ..................
■ Quai., bonne .. ..
Quai., passable . ..

j OIES VIVANTES 
i Quai., bonc.* . .. .

OIES ABATTUES
j Quai Cho x . ...................
Qusl, borne ... 
CANARDS ABATTUS

' Quai, choix.....................
Quai, bonne...................
CANARDE VIVANTS 
Quai.: bonne . .

( Quai, moyenne.
PIGEONS VIVANTS 

139 - \ J,un,. . . .
. Vieux...........................

40 > LAPINS
j No 1 (4 Ibs et plus 

82*' 1 
117:

106V4 
1214 
119’, 

76»-« 
1144 
144 4 
66 
63 

117 
44
79 N

102>4
914
29

. 0.24
C 72 

la Ibs
0 37 
0 35

la i 
0.14

la
. . 18 
.. 19
la !bs

tux DE L/
Choix............. ....
No 1.....................................
Ko 2 ...
No 2

VEAUX DE « HAMPS

No 1
Peaux de tannai 
Peaux de 'eau de 
Peaux de \eau\. 
Peaux d'agneaux.

T T US la 1b. 
. .. ..$0.10 
.. .. 0 09

. o.cr
. 0.909

i ■ jflra
les 190 Ibs 
. . C00

ait . . 
lacune 
la peau 

la pea u

No 1 
No 2

•* i LIEVRES 
‘ ! No 1.

Peaux de chevaux
i LAINE

. •• Lavée, No 1 . .
1® ! s Lavée, No 2 

. 0.31 . Non la - ec

. 0.27! Non Uvér 
le couple N • la.éu, N 
. $0.75 FOIN DE MIL 

. I Extra, !
la lb Nu 1 
I

1# couple!. FOIN DE TREFLE

. 0.©ü 

.0.00 
.0.00

C 00 
a ïb.

0.34 |
0.3y
0.22
0.20

Sel fir. a« » Je 200 lb* .. ... 
(1 ros sel. >ac* de 140 Ibi.
Tel en pjerrc, ** » de ' D 
LARD ALE

le baril de
| < .ra* de dos..................................
iGra* . ... .,
FAINDOI X

7 i.ette de 80 Ibs. .

POISSON SALE

'Marue verte mojenne. No ! 
Hcdock, ' ris .......................

le » • 
3 S3

. 1.30i.rr
•

$47 'W
• 00

- Il

ya v.n ro' 
Truite 
V aq u e rea u .
TABAC

“'aiies d
Grand
Grand IL

ge
ne

balles

$ • «« N
MTFL BLANC

General Motcrs . , .
Studubaker.....................
Btmmberg Carburaior 
Westinghouse ....

Huiles et Pétrole»: 
General Asphalt . . 
California Petroleum . 
Pan American Oil. . . 
Pacific Oü. .... 
Sinclair Oil. ....
Texas Cil.......................

Divers:
American Can . . . 
Alcohol
Corn Products. . . . 
Central Leather. . . 
Cuban Sugar. . . . . 
GenetaS Electrb . . 
Goodrich Rubber . . 
International Paper. . 
Kelly-Springfield . . 
Radio.
Rubber.............................
Woollens......................
Davison Chemical. . . 
Stewart Warner . . .

88%
No 1..................................
No 2.....................................

. $0.114
, . 0.00 !

284 Ko 1 ... . . 0 00 j
14 MIEL AMBRE la lb.1

74\
No 1..........................................
No 2...........................................

. $0 09 4
. 0.00

ii | N 0 3 • • , 0.00
7 0 MIEL BRUN la lb
734 No 1.......................................... . $0.08

544
Ko 2...........................................
No 8.

. 0.074

. 0.00
29 » SIROP DERABLE le r*l
774 No î, nouresa...................... .... «1 50
694 No 2........................................
19% No 3................................ » . . 0.001
44% SUCRE D’ERABLE la lb.1

No 1,4 nou ve u.....................
No 2............. ....................

. . .. î 14 
.. .. 0 13

86 4 No 3. ... . . e 00;
.164 AGNEAUX VIVANTS chacun
lé V No 1. . . $9.00
114 No 2. ................................ .. ..

4.^4 i Ne 3 ... . . « 00
63Q AGNEAUX ABATTUS la lb. j
«14
1*4

(è la campagne,i.
Choix.................................... . . 0.00

59». No 1. . • . - •
464 No 2........................................ . . 0.00
3*4
334

No 3
MOUTONS VIVANTS

. 0.00 
le» 100 lb*

Chois.................................... . 0.00

N 0 2 . . .. ..
PAILLE 

Bonne. . ,
PATATES au

Blanches, M V . . ,
Rouge* . , B

FEVES
No 1. .... .
No 2.....................................

POIS
No 1..................................
No * . . .

BOIi DE CHAUFFAGE 
Erable fendu

CE QUE’ VOUS ACHETEZ 
FARINE A PAIN

le char, le baril, en
: ...............................
Fleur de lis.......................................
Daily Brea 1.....................................
Citadel Flour........................ .. .. ..
1 arise a eagrais, le

au char, la tonne 
. $10.0v 

. . «9.00
.............. 8.50

la tonne
............. $9 00
............... 8.00

ia tonne 
$5.0# a «6 00

• nar 90 1 h s 
. . 0.60 

. 0.0(9
le mt. 

. . «3.00

. . $265
le mt 

. . «2.5C
. $2.40
la corde 

$6.50

Petit iana«]ien ..............
Rouge Q *esnel..............
PETROLE

Imperial T. alite:
baril* de bois de 42 c 

Imperial Royalite:
barils d’acier 47 galls

f ZCL .

U .h. 
$0/'/ 
0 0.1 

, 0 20 
. 0.25 
. 0.18

50 1rs 
, 0.32

0 *l
25 î**s

. 0.M

0 4$

le gat

. 0 2« 

. 0 20

Ir-peri 1 
barils 

Queen* 
HUILE

A’hro à 
le bar.'

Albro a

de 47 galls

machine •
! de 40 galls 
automobile

le bar.l de 49 gaP*

nar. le

«a-s 
.. 9 60
.. • H
.. 8 10 
.. 6 «0 
ban! en

ie char, »e baril, en *acs

le gai.

. 0 23 4 

. 056 4

le gai.

... 0 $»

1 i«
(Lt ^. ..'iCn de* Agriculttur

V\e*-crn Pacific a dei iaré un 
denae comptant de $5 par action ordi- 
• H.rc et de $1.3« par action privilc. 
gîte, puis un tock dividende de 1 nr* 
t.rvn ordinaire et ae Faction privilé­
giée pour chaque six actions ordinai­
res actuellement détenues de même 
one privilégier*.

Marché des changes
o 1

Ne 2
f No 3

t our.* sur

Londres

Valeur au 
Pair 

♦ 1.K6 2 1

N.-York Moi:
MOUTONS

Choix.
ABATTUS

al. ! Ko 1
4*5 .MG 4»5 . !v

A LOUER—Bon grand magasin situé 
à * rua Royal* chauffé, place 
d'affaires bien connue. Bonnes 

• «taditioM. 8*adresser P. Rivard, sur 
•>§ «isax. $481-21-J.n.o.

PÏ\N« A LOUER-4 partir éu It.BO 
par •sla. (H roua n’éles paa en po- 
sitfox d’achatur an piano actaalle- 

• #at, pourquoi uVn loaes-voua paa un, 
»• *:« option pour Pachatar plua tard al 

u« !• déslrus? .. Noua voua crédl- 
?»>'»* tout l'argent papé en loyer al 

vi . oora des 6 premiers mois vous vou* 
* ride* d'achetur. G. W. Lindsay Lt- 
■i.*ée, 1«4 Nolru-Dame, Tél. H8.

$«ll-lS-).n.o

------>ryENPft£
\VEVDRÉ—"TralW* a'a-

juster '?■ arrlèru da a’importe 
quell# mathiue. Très hou marché à 

.-«Mupt acheteur. A'adresser lit Bo- 
rovenfura. ««éè-ll-éfal®
i v F.NWRè 'Bix~ ili*~i4udahâker, 

modèle 1128, 7 paaaagera. touring 
• n |«trf^f*a »u>udivîo4, au«al un 

t c '.nternAt’nual 1 1-1 à J tenues. 
^ *s* r « *r mm ^UPtgï Modem#, 4« rue 
Lvdaasx* $492-22-1^0

I EL. 313

DEPART

Elu président
Toronto, 20.—A icne assemblée du 

bureau de direction «le la Dominion 
Bank le vice président, M. W. Austin 

été élu président pour succède a 
Sir August Nanton. décédé nomment. 
Le gérant general R.-A. Bogart, a «- é 
rominé vice-président. H. Blackwai 
directeur a ete élu président du 
reau oe direction.

Trois-Rivières--Manseau-■Deschai, Ions
ARRIVEE

Dim Sam Sem Heure solaire Sem Sam Dim
PM. PM. AM. PM. PM. PM.
4.30 6.00 6.30 Deschaillons 6.00 8.45 8.15
5.00 6.15 7.00 St-P. les Becquets 5.30 8.30 8.00

Jet Man- eau
6.30 6 45 8.00 Gentilly . 6.00 8.00 7.30
6.00 7 15 8.30 Bécaneourt 1 -.u 7.30 7.15
6.30 7.30 8.45 Sts-Angèie \ 15 7.15 7.00

7 45 9.00 Trois-Rivières 4.00 7.00

Le sucre
New*York. 20.— <>ption imtnéd.f- e 

4.30 pour le cubain rt 4.27 pour le !'■ 
to.Rico et Philippine^. Le? livriison 
tardées étaient plu» cher a 4 40. \cn 
tes: 27.000 sacs cubain» a t.30: 43,000 
sacs Porto-Rmo et 17.000 Philippine* 
pour les premiers jours de juin à 4 27 
et 21,000 Philippines pour livraison de 
juin-juillet à 4.40.

Option futures de nouveau liqui 
dée». Clôture: mai 2 59; juillet 1.65; 
septombre 2.7H; décembre 2 79.

Sucre raffiné type de &.«0 a 570.

Le marché des vivres
No

A la traverse

Tro is -Riv lères - - Manseau--DeschaWon.

Dim. ax. Dim. ex.
Dép. A.M. Arr. P.M.
6 00 Manseau 6.30
6 16 Ste-Soph e 6 00
6.90 Ste-Cécile 6.45
7.00 St-U. les Becqueta 5 3C
Arr. .ÎCt pour 

Trois-Rivieree
Dép.

Montréal. 20 -Avoine No 2 W«>-
i 714; No 3 644î extra d'engrais 

1 62.
Farine premier: 10.00. «second 9 50. 

forte a boulanger 9.30; d'htver de 
choix 7 70 à 7.80.

Foin 14.00 à 15.00 
Fromages ouest fin, 17*^ à 18; est 

1 17 a4 à 17'».
Beurre pasteurisé No 1 324 a 

No 1 de cremerie 304 a 31.
I Oeufs frai* spéciaux de. .16 à 37. fr*
1 ,'.xtra 55; premier 32.

Baldwin * pernu eon prœè* «ian* 
'»■:'«-n :'’,*ntée « org 1 e |.< Rouicm'

r*ou» ]r » c* mi v * «-M’c ncdiat d'une
lOO^jilC de U's lïiifclL».

Pari*....................... lu.'b 517 0517»
Bruxelles 19.3» 503 0504
Rome .... 19.3c 4054 0406
Genève .... 19.3» 1935 1940
Amsterdam . , 40.2» 4075 4100
M ad rial . . . . 19 1449 1469
Stockholm. . . . 2675 2685
Christiana . . . •J6.*> 1672 1Ar2
Copenhague . . 26 6. _X76 1 saf,
Vienne .... 20.3c 14* %
New-York. . . . Pai

Les mines

•i ‘w
\*gon*at . . . , , 254 25
Baldwin.................... . , 24 3
Beaver.................... . , 29 4 l’9»

Buckingham. , . • • 3 4
Canle Treihew»; . . 75 73
Clifton..................... , . 84
Comaga». 155 165
Cons. West Dome. . 134 14
Crown Re»rrv«f. , , 27\ 28
Dome Minet. . . , , 1365 1385
Gold Dale . . . 154 16
Hat ie N Gold . . ,
Ho’Ünger. . . . , , 1500 1507

: Indian....................... , , « 9
j Kerley.................. , , 1 i» 190

K ;rk.-nd Lake , , 10*4 40
* Lak** Shore, Lid , . 572 573

La Rose. . . . . , , 49,~ 50
Lorrain. . » . . . . . 164 16
McIntyre . . . . 1750 1760
Mnneta..................... , , 13 14
McKim, Dar Sav , , 294 29
Mining Corp. . . , , 262 264
Nipissing . . . , . 500 515
•New Ray M ne*. . # # 19 20
Peter«on Lake , , 7*4 7
Porc Crown. . , 2 4
frelon Lake T» fr. e , « 4
Rouyn. , , , * 11

' Temirkan».. g • • , , 17 241
j Teck Hughe- . . , , 135 !3«
1 Tough Uake- . . , . 23 '* 24
Yip «m: Cnn».. . 11« 111

[Wfii i rtJL » .» . t t $;» . è

So 2 
VEAUX

la lb.
........................................0.00
. . . ^ . 0.00

. 0.00
DE CHAMPS ABATTUS

les 100 lb» <
No 1.............................................. 0 (M) I
No 2

BOUVILLONS VIVANTS le* 100 Iba | 
Chois.................................................

LUMBER HOWE COMPANY

PNEUS
Nouvelle lisle de prix 
maintenant en force

30x3 1-2
Fabric....................«5.5« et «8>0
Cord ........... «€.$•, $8.86, $10.40

Prix des Pneus Cordés
Grandeur
31 x 4
32 x 4 ..
33 x 4 ..

4 .. 
44 
44 
44 
44 
44 
i ..
5 .. 
5 ..

Régulier
I X LM»

. 14.30 ..
14

. 15.20 ... 

. 13 15 

. 1§ «• ..

. 20.25 ...

Lnur«l 
16.50 
1 fJB 

. 18J5

. 18 95 

. 23.75 

. 24 45 

. 25.10 

. 31 80 

. 32.95 
. 30.00 
. 32.29 

«4 63

34
32
33
34
35
36 
33
35
37
30 \ 3 1-2 échangé pour 5 pneus 
ballons et 5 tubes ...................

$78.00
SPECÎAL-"4 pneus et 5 tubes,
30 x :i 1-2........................................

$33.00
Assortiment complet de pneus

K & S-DOMINION^DUNLOP
READ MOTORS. Liée
Coin St-Pierre et I.t'iolefte 
8ucc.: loin Bf-Muurice et 

La» iolrtte

LIMITED
Bu r< su-chef :

5.1, rue Bellefeuille, 
roi»-Hivi**rc*. ttué. 
Telephone IMT

Ssccuraale : 
Shawinigan Est.» 

Téléphone 
393-J

BOIS DE CONSTRUCTION
DE TOUTES SORTES

PORTES
Noua avons un gros assortiment de portes en Pin 

de la Colombie et de la première qualité.
Venez les voir avant d*acheter

N’OUBLIEZ PAS
Notre assortiment de Bardeaux, Bois a Lambris 
Lattes, Poteaux de Cèdre, Bois durs pour Plan­

chers, Beaver Board, Moulures, etc.

PRIX RAISONNABLES ShRVItL PR0VPT
Nous sommes aussi acheteur» de toutes sortes de boia.

)



Occasions de Fin de Semaine a 1

MAISON J. L. FORTIN !
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Complets pour Garçois
35 habits pour garçonnets, 

en tweed anglais, coal, gris 

pale avec 2 culottes, pour .

? CULOTTES

$11.45
Chapeaux pour Hommes

ISîouh venons de recevoir des centaines de 
chapeaux de feutre et paille pour hommes. 
Nous avons tous les modèles qui seront à 
la mode pour ce printemps et pour l'été. Nos 
prix sont très raisonnables.

Habits de Toile pour
Enfants

VT'

Très beau choix de nuances ga­
ranties, premiere qualité de toi­
le, pour enfants de 2 à 8 ans. 
Nous vous invitons à venir les 
voir pour pouvoir mieux juger 
de ces valeurs exceptionnelles.

$2.00
à

$4.90

S’acheter un complet à la Maison Fortin est toujours agréable 
parce que le choix est toujours plus varié et parce que 

les prix sont excessivement plus bas.
NOS OCCASIONS POUR VENDREDI-SAMEDI 
SONT PARTICULIEREMENT ATTRAYANTES
Choisissez parmi ces spéciaux très intéressants ou ve­
nez choisir à même notre stock très considérable 
avec la certitude d’avoir satisfaction.

CW

H

♦ ^

15 habita en tweed gris, pour 
hommes, très belle qualité gran­
deurs assorties, valeur de $17.- 
50 pour.....................................

35 habits an serge bleue toute 
laine, très chic modèle grandeur 
35 à 44, valeur régulière $22.50
pour

$9.75 $14.95
45 habits en tweed brun et gris, 
pour hommes, modèle régulier, 
très nouveau, valeur de $18.50
pour ... ............. .......................

$13.95
25 habits en tweed couleurs les 
plus nouvelles, grandeur de 35 
a 42 valant $19.50 pour..........

$14.95
avec 2 pantalons », . .

$18.45 >
mrnmmmmmmimmmmm

66 habits en harrtngbone bleu, 
confectionnés spécialement pour 
la Maison Fortin, grandeur 34 è 
44, valeur de $35 .00 pour . . ,

Nous vASohl de ricèvoir 125 
habits de haute nouveauté, cou­
leurs très nouvelles. Style an­
glais que nous vendrons de .

$23.50 A $37.50
50 habits bleus et bruns arc ray­
ures de couleurs, jolis modeler 
grandeurs de 34 à 42 pour . ..

$23.75 $23.75
Un lot d’babitt an terge bleue, 
gris fer, noir, spécialement pour 
homme de petite taille, valeur 
de $37*50 pour ... ...

Un lot d’imperméable* finis en 
vécuna, couleurs gris et brun, 
grandeurs assorties. Spécial à .

$28.95 $8.75

CoRiplits pair larfois
30 habits en serge bleue, 2 CULOTTES 
pour garçonnets, bonne qua­

lité, avec 2 culottes pour

2 LULUTTtS

$12.45
Ctfliplett pour GarpoRRets

Nous vendrons un lot d’ha­

bits gris pales, belle valeur, 

grandeurs assorties. Spécial h $4.95 cmI

haptrfliéflblfli pair

$4.95'<*•' iv.v • • * Asf

COSTUMES 
DE BAIN

La saison des bains ap­
proche. C'est le temps 
de venir choisir votre 
costume si vous ne 
vouïes pas manquer la 
première journée chau­
de. Nous avons un 
choix varié è vous of­
frir.

Chemi­
ses pour 
hommes

150 chemises de très beau ma­
tériel rayé de différentes cou­
leurs, assorties de grandeur*.

Valeur de $2.25
Combinaisons Hatchway
La combinaison qui plait tou­
jours aux hommes parce qu*elle 
"*• pas de bouton. Manches et 
jambes courtes ou longues.

Salopettes pour Hommes
Nous tenons toujours en magasin les meil­
leures marques de salopettes pour hommes, 
telles que Peabody, Kitchen, Railroad, etc., 
morceaux séparés ou combinaisons. Si vous 
désirez la durée, achetez vos salopettes chez 
rORTIN.

Costumes de bain 
pour Dames

Nous avons actuellement en ma­
gasin le choix le plus étendu de 
costumer de bain pour Dames, 
variant entre! es plus pratiques 
aux plus chics, tant au point de 
vue modèles que nuances.

Casquettes et Cha­
peaux pour enfants

Nous invitons les mamans è ve­
nir vinter notre rayon de cha­
peaux et casquettes pour en- 
fantr. Nous en avons des centai­
nes et des centaines qui vous 
permettront de choi.r facile­
ment les coiffures d’été po\ir vos
e<if*nts.

Blouses-Chemisettes 
pour Enfants

100 bèouses-Chemieettes pour 
e ifants, très bon tissu à rayures 
de couleur. Spécial vendredi et 
Samedi pour.................

90c à $1.50

Corps et Caleçons en balbriggan
Valeur jusqu’à $1.75 pour

50c. - 65c, 
75c. - 95c, 

$1.25

La Maison Port in /r;

177, Rue Notre-Dame T rois-Rivières

<


